
Le < New-York> de Bernard Buffet
LA VIE ARTISTIQUE A PARIS

Quoi qu on puisse prétendre du
snobisme de Bernard B u f f e t, de son
adresse à concentrer sa publicité ,
c'est , d' une part , un maître: dessi-
nateur, de l'autre, un artiste, au
talent profond et qui a quelque
chose à dire. On en-trouve peu au-
jourd 'hui. Présentement, il exp ose,
à Paris , à la galerie David Garnier,
avenue Matignon, une vingtaine ' de

Les monstres de béton new-yorkais qu 'évoque Bernard Buffet.

paysages de New-York. Paysages ?
Entendons - nous. Il ne s'agit pas
d'imitations du réel , mais bien de
paysages intérieurs, de la transcrip-
tion des impressions que New-York
a données à l'artiste. Sans doute ,
l'on reconnaît le palais de l'O.N.U.,
avec sa boite d'allumettes dressée ,
le Grand central terminus, avec ses
parallèles en fu i te  et, au premier
p lan, un édi f ice  modeste, d'un rou-
ge sombre, un édi f ice  d' un autre
âge , oublié là, et pathétique. Sans
doute , on repère un peu partout le
géant de /'empire state, on situe les
festons du pont suspendu de Brook-
lyn , sous lesquels se dessine la
fresque hostile des gratte-ciel de
Manhattan. Mais tout cela, c'est
bien p lutôt l'aveu d' un esprit hau-
tain et triste.

Sur des ciels uniformément
blancs et ternes, g r i f f é s  par la
signature aiguë du peintre , se dres-
sent en noir ou en tons neutres,

très fonces , les monstres de béton
et de verre. Leurs surfaces indér
f i n iment quadrillées par les fenê-
tres , s'éclairent pourtant ici ou là
d' un jaune hésitant , d' un vert-de-
gris eu encore d' un rose, d' un
vieux rouge de l' e f f e t  le plus pré-
cieux.

Ce qui f r a p p e  surtout , du point
de vue du sens de ces images, c'est

leur inhumanité. L'homme en est
totalement absent. Un monde désert
et , sous sa lumière froide , sub-
lunaire. Déjà , il y a quel ques an-
nées, B u f f e t  avait représenté ainsi
des vues de Paris, ce qui nous
avait paru discutable ; car, à Paris,
la foule , le trafic , occupent la pen-
sée du passant p lus encore que
les monuments. Mais , à New-York,
cette inhumanité se jus t i f i e .  Les
monstres de pierre qui se dressent
de toutes parts , qui vous écrasent,
vous enserrent , dans des gorges
d' ombre appelées rues, ne se lais-
sent pas oublier un instant. Le
reste disparait. C'est une ville , dan$
son centre tout au moins , et c'est
le centre qui a retenu B u f f e t  —¦ qui
a dévoré ses constructeurs.

Allongeant encore ses allonge-
ments, étirant ses droites agressi-
ves , construisant avec une rigueur
toujours grandissante , l'artiste a
magistralement rendu les parois
rigides et nues qui sont autant
de menaces, les perspectives fuyan-
tes , les avenues désertes dont les
taches d' une neige salie accentuent
la désolation. A l'ang le de deux
rues, il érige, prodigieusement hau-
te, une maison aux arêtes cou-
pantes et, sur l' eau noire de l'East
River ou de l'Hudson , il silhouette
de noirs remorqueurs qu 'on dirait
vus en un cauchemar.

Dans leur sécheresse funèbre , ces
paysages fon t  penser à la gravure ,
aux échafaudages de Piranese. Cer-
tes, ce n'est pas là de la peinture
p laisante. Bais quelle réserve elle
exprime. £ qmslle dignité dans le
désespoir ! Dorette BERTHOUD.

Des p rocédés
de dictateur

T

OUTE une fraction de la jeunesse
contemporaine à qui on a incul-
qué un prétendu « sens de l'his-

toire » au lieu de lui enseigner l'his-
toire tout court, risque de ne guère
comprendre ia portée et le sens d'un
discours comme celui que vient de
prononcer M. Khrouchtchev. Au reste,
ce n'est point sa faute, mais bien celle
de la génération qui l'a précédée et
qui, négligeant de la former aux salu-
taires disciplines d'une pensée natio-
nale et tradiiionnaliste, n'a cessé de
fausser les perspectives que nous avons
du monde communiste.

Si elle avait été mieux informée et mieux
renseignée cette jeunesse, elle s'aper-
cevrait des singulières similitudes qui
exis tent entre un passé vieux d'un peu
plus de vingt ans ©i certain état de
choses présent. Il y avait alors déjà un
dictateur, accueillant un premier minis-
tre britannique irop confiant, et (pro-
férant, dans le temps même où il le
recevait sur le sol de son pays, ei
des menaces ei des insultes. L'argu-
mentation même était identique : les
propositions formulées, au nom de
fordre nouveau qui se prétendait lui
aussi socialiste, éiaieni à prendre ou à
laisser. Et si on les laissait, c'était le'
risque de guerre : l'on n'en avait pas
pas peur I

Le procédé auquel vienl de recourir
M. Khrouchtchev est typique des dicta-
tures. Il faut avoir la vue aussi basse
que M. Duverger, le chroniqueur du
t Monde », — qui pourtant devrait s'y
connaître puisque, dans sa jeunesse, il
milita chez Doriot — pour conclure de
quelques données fragiles, en négli-
geant la réalité profonde, que le régime
soviétique évolue vers le libéralisme.
Des buissons, des broussailles lui ca-
chent la forêt . Ef ce qui importe lui
échappe.

La méthode qui consiste à convier
un adversaire à la discussion et qui en
même temps consiste à prononcer,
quasi en sa présence, un discours qui
rompt tous les ponts, est effectivement
la méthode totalita ire par excellence.
Elle est celle de l'intimidation et du
chantage. En l'occurrence, elle place
M. MacMillan dans une situation aussi
humiliante qu'impossible. Il ne lui est
même pas loisible de se retirer sur la
pointe des pieds.

M. K. — comme feu Hitler — en
use de la sorte parce qu'il croit tenir
le couteau par le manche, ayant ma-
noeuvré habilement, ces derniers mois,
pour donner à l'opinion l'impression
qu'il en va bien ainsi. La venue du
premier britannique en U.R.S.S. l'a en-
core renforcé dans sa conviction que
les Alliés, ie redoutant, finiront par
passer là où il le veut. D'un mot
méprisant , il relègue au rang des « no-
tions périmées » la proposition qui vient
de lui être faite d'une rencontre des
ministres des affaires étrangères. C'esf
lui qui, sans plus se soucier de son
interlocuteur, dicte ouvertement ses
conditions : ce sera une « conférence au
sommet », el y participeront ses deux
vassaux, la Pologne et la Tchécoslo-
vaquie sur pied d'entière égalité avec
les Grands. L'objet de la conférence
enfin, ce sera exactement aussi celui
qu'entend délimiter M. Khrouchtchev I

Oui, ce langage nous J avons connu
H y a vingt ans. Ef parce qu'on n'y a
pas répondu ou, plus précisément , parce
qu'on ne s'était pas préparé d'assez
longue date à y répondre, ce tut la
guerre. La chance de l'Occident —
et celle de la paix — c'est en consé-
quence de prendre le contrep ied de
ce qu'on a fait alors ;en d'autres termes,
c'est de chercher de plus en plus à
disposer de la force de résistance ma-
térielle et de la force de résistance
morale qui, seules, feront comprendre
au dictateur qu'il n'a aucun intérêt à
pousser plus loin son avantage momen-
tané. Il en est temps encore...

René BRAICHET.

Température en baisse
aux entretiens de Moscou

Après les refus de M. Nikita Khrouchtchev

Le déjeuner qui réunissait hier MM. MacMillan et
Khrouchtchev contrastait, par la f roideur des propos

échangés, avec le dîner de lundi

MOSCOU, 25 (Reuter) . — Sir Patrick Reilly ambassadeur
de Grande-Bretagne à Moscou et quatre autres membres de la
délégation britannique se sont rendus mercredi matin à la
« datcha » , dans la banlieue de Moscou, où M. MacMillan est
l'hôte du gouvernement soviétique.
™ "̂""™^̂  ̂ , C'est là qu 'ont lieu les entretiens

anglo-russes.

(Lire la suite en l i t  me page)
M. Eisenhower :

Un pacte
de non-agression

pourrait
être envisagé

Mais il devrait comporter
des garanties

WASHINGTON, 25 (A.F.P.). — Le
président Eisenhower a hier an cours
de sa conférence de presse déclaré
qu 'un pacte de non-agression avec
l'U.R.S.S., sans être une « nécessité ju-
ridique » pourrait avoir l'avantage de
créer un climat de confiance entre
l'Est et l'Ouest s'il comportait certai-
nes garanties sur son exécution.

(Lire la suite en I3tne page)

Le chancelier Adenauer
et le général de Gaulle
se rencontreront le 4 mars

Sur le désir de Bonn, inquiet du nouveau durcissement
de Khrouchtchev à l'égard de Berlin

Cette nouvelle entrevue, manif estation d'une véritable
alliance f ranco-allemande, aura lieu à Paris

De notre correspondant de Paris par télé p hone :
Moins de 24 heures après le brutal rejet , par M. Khrouchtchev, des

propositions occidentales, le Quai-d'Orsay annonçait, hier soir, que le
chancelier Adenauer viendrait à Paris le 4 mars pour s'entretenir avec le

général de Gaulle et le gouverne-
ment français.

Il est certain que la visite à Paris du
chancelier allemand était attendue,
puisque à la dernière rencontre, à Bad-
Kreuznach , c'est le général de Gaulle
qui s'était dérangé. Mais il est plus
que vraisemblable que le nouveau coup
d'éclat de Khrouchtchev , qui relance la
guerre froide, a hâté l'entrevue.

M.-G. G.

(Lire la suite en 13me page)

7-3 (1-2, 3-0, 3-1 )
SERVETTE : Staebler ; Scliindler ,

Branger ; Dall'Oglio, Bongard ; Ba-
gnoud .Zamick, Chapot ; M. Bernas-
conil , H. Bernasconi , Schneeberger ;
Babel , Brunold. Entraineur : Zamick.

YOUNG SPRINTERS : Neipp ; Re-
naud , Uebersax ; Paroz , Blank ; Mar-
tini, Bazzl ; Spichty, Nuesberger ,
Streun ; Schopfer. Entraîneur : Mar-
tini.

BUTS : Bazzl (Sme), R . Bernasconi
(4me), Mairtlnl (Sme). Deuxième
tiers-temps : Zamick (2me) . Bagnoud
(8me), Schneeberger (16me). Troi-
sième tiers-temps : Bagnoud (2>me),
Martini (Sme), Dall'Oglilo (18me),
Zamick (20me).

NOTES : patinoire couverte des
Vornets qui n'avait encore Jamais
réuni autant de monde. On dénom-
bre en effet pne moins de 11,000
specta t eurs. Arbitrage quelconque de
MM. Hauser (Berne ) et Millier (Zu-
rich) . Young Sprinters est toujours
privé des services de Golaz. Glace
molle. Décompte des tirs au but :
Servette-Young Sprinters 34-30. Fu-
rent nénallsés de deux minutes :
Dall'Oglio, Branger , Chapot, Zamick
et Uebersax (deux fols, plus dix ml-
nutes pour indiscipline).

Servette - Young Sprinters

LIRE AUJOURD 'HUI :
Page 4 :

TOUS LES SPORTS
9 Les champ ionnats suisses de ski

commencent aujourd'hui.
• Young Boys bien placé pour con-

server son litre.

Page 8 :
REVUE ÉCONOMIQUE

9 Conférence de presse à Berne de
M. Houphouët Boigny.

Fin de grève
en Belgique

M0NS, 25 (A.F.P.). — La grève des
bassin s du sud et celle des mineurs
du bassin de Liège est terminée. Les
organisalions syndicales du Borinage,
les dernières à prendre position , ont
accepté mercredi soir les accord s si-
gnés lundli . L'après-midi , les syndicats
socialistes de Chanterai et de la Lou-
vi ère (bassin du centre) avaient déjà
donné l'ordire de reprise du travail.

Toutefois , lies syndicats socialistes
borains n'ont ratifié cette rcprsic
qu'avec des attendus pleins d'amer-
tume, et l'on s'attend que jeudi un
certain nombre de mineurs ne repren-
nent pas le travail!, à titre individuel,
W mal gré les ordires syndicaux.

L attitude de ces réfractaires ne
pour rait  cependant modifier la situa-tton générale : la grève qui a duré
treize jou rs et qui fut appuyée depuis
lundi pair les autres secteurs de l'éco-
nomie, est terminée . Le résultat essen-tiel pour les travailleurs eux-mêmes
£st qu 'ils sont désormais assurés d'être
reclassés en cas de licenciement provo-qué par la fermeture des puits.

De l'anniversaire /Abraham Lincoln
à la lutte pour l'intégration raciale

Ceux qui veulent aujourd'hui supprimer la ségrégation dans le Sud
agissent pour des motifs tout autres qu'idéalistes...

De notre correspondant de New-
York •

¦

LE 
cent cinquantième anniversaire

de la naissance d'Abraham Lin-
coln, le « grand émancipateur »,

a été marqué le 12 février dernier par
une floraison de discours, de commen-
taires élogieu x et de manifestations his-
toriques, tant à Washington qu 'à Lon-
dres, Tokyo et jusqu'à Accra , capitale
du Ghana. Des pèlerinages furent faits
à Hodgenville, dans le Kentucky, où
Lincoln naquit ; la petite histoire veut
qu 'il ait vu le jour dans une pauvre et
vétusté hutte en troncs d'arbre , mais la
ferveur des gens du Kentucky pour
l'« honnête Abe », comme on l'appelait ,
est telle qu 'il existe aujourd'hui cinq de
ces huttes et qu 'il n 'est plus possible
désormais de savoir laquelle est l'au-
thentique.

Quoi qu 'il en soit, déclarations di-
thyrambiques et propos grandiloquents
prononcés à l'occasion de cet anniver-
saire furent sans doute mérités, car
Abraham Lincoln, en dehors de toute
considération politique ou sociale, pos-

sédait une extraordinaire personnalité et
parce qu 'il marqua son temps comme
Staline, Mussolini , Hitler et Churchill
ont marqué le nôtre. Il n 'empêche qu 'on
peut s'interroger sur la sincérité de tous
ces discours. De même qu 'il est abso-
lument inconcevable de s'attendre que
M. Michel Debré, par exemple, fasse
un jour l'éloge de Mussolini dont la
doctrine fasciste fit le tour du monde
aussi bien que les idées démocratiques
de Lincoln de « gouvernement du peu-
ple, pour le peuple et par le peuple »,
de même fut-il extraordinairement sur-
prenant de voir M. MacMillan rendre
hommage au « grand émancipateur ».

Car enfin , MacMillan est aussi le
leader du parti tory, et le parti tory, il
y a une centaine d'années, était hostile
à Lincoln. Il fut  même indirectement
mêlé aux origines et au développement
de la guerro civile américaine, dite de
Sécession. Ce parti tory était si hostile
à Lincoln qu 'il espérait ardemment la
victoire de la Confédération sudiste ; la
consécration par les armes de la séces-
sion lui aurait énormément servi.

L'égalité des races est-elle
un mythe ?

Lorsque éclata la guerre civiile de
186 1 . qui fut le plus sanglant conflit
du XlXme siècle et qui fit plus du
double des victimes de la conflagration
de 1870 , l'esclavage régnait toujours
en Amérique, et pas seulement dans le
Sud. Il régna encore efficacement pen-
dant longtemps , et l'on vit même les
quatre millions de nègres du Sud, nul-
lement révoltés, aider les armées de la
Confédération en construisant des forts ,
travaillan t dans les manufactures, acti-
vant la production des récoltes. Ce n'est
que dix-huit mois après le déclenche-
ment des hostilités que Lincoln publia
sa « proclamation d'indépendance » qui
libérait les esclaves, et il agit ainsi , non
pour satisfaire les idéologues exacerbés
qui fourmillaient dans son parti , mais
dans le dessein d'affaiblir l'adversaire
dont toute l'industrie était basée sur
l'apport de la main-d'œuvre noire.

P. HOFSTETTER.

(Lire la suite en Hme page)

A SAINT-CLAUDE (Jura)

(c) Les frères Gauthier exploitant la
ferme de la Halle , près de Prémanon ,
avaient décidé de faire prendre l'air
à leur taureau.

Au retour d'une courte promenade ,
l'animal , par une subite saute d'hu-
meur, entra en furie  et renversa
l'un des frères , M. Maurice Gau-
thier , qu'il piétina , puis fonça sur
le second frère . M. René Gauthier
qui courut jusqu 'à un bois de sa-
pins proche , où il se réfugia .

M . Maurice Gauthier , quoique légè-
rement blessé , se releva par ses
propres moyens et tenta de monter
à un arbre pour se mettre hors
d'atteinte du taureau furieux qui
revenait sur ses pas .

Malheureusement la branche cassa ,
à un mètre du sol. M.  Gauthier tom-
ba et se fractura une jambe . Il se
traîna alors péniblement pour se met-
tre o l'abri derrière un mur .

Le blessé a été conduit dans une
clinique de Lons-le-Saunier .

Le taureau , maîtrisé provisoire -
ment , f u t  attaché à un arbre mais
romp it le lien pendant qu 'on trans-
portait le blessé et jeta la panique
dans le hameau.

Les gendarmes intervinrent , munis
de projecteurs , car la nuit com-
mençait à tomber. Le taureau f u t
découvert dans un bois oit il s 'était
réfugié et , enfin calmé , fu t  em-
mené à l'abattoir .

Un cultivateur ,
poursuivi par un taureau,

monte sur un arbre,
une branche cède :

il se casse une jambe

Transport de matériel à Herbnggen

Sous la présidence de M. von Roten, conseiller d Etat , chef du dépar-
tement des travaux publics , une conférence a eu lieu hier à Saint-Nicolas,
en p résence de p lusieurs personnalités de la région. Il a été notamment
décidé que si rien de nouveau ne se produisait à Herbriggen, une partie
de la population évacuée, dont les demeures sont éloignées du point de
chute de l'éboulement prévu, sera autorisée à rentrer chez elle dès le
9 mars prochain. Pour l 'instant cependant, la masse des matériaux en
mouvement menace toujours le village, et une cabane a été construite pour
les trois équipes de huit hommes qui assurent jour et nuit une permanen ce
d' alerte. Il  a fa l lu  une vingtaine de vols en hélicop tère de la part de
Geiger (notre photo) pour transporter sur place le matériel nécessaire

à ta construction de cette cabane.

Révolte
d'une tribu

au Tibet

Selon le journal britannique
de la Nouvelle-Delhi

Les Khambas ont prof i t é
de» mois d'hiver

pour intensifier leur lutte
contre les communistes

qui occupent le pays

LA NOUVELLE-DELHI, 25 (Reuter).
— Le journal britanni que paraissan t
à la Nouvelle-Delhi, « Sta tesman », an-
nonce que la tribu des Khambas s'est
soulevée au Tibet occupé par les com-
munistes et précise que la révolte
s'étend pour devenir de plus en plus
un véritable soulèvement.

Les informations provenant du Tibet
donnent uin tableau effroyable die la
s i t u a t i o n  dans cette parti e diu monde.

(Lire lu suite en 13me page)

Les hockeyeurs de Servette
ravissent la coupe suisse

à Young Sprinters

Sur la patinoire genevoise des Vernets où s'étaient entassés
onze mille spectateurs

Ce fut une victoire du nombre sur une poignée de braves
(DE N O T R E  E N V O Y É  S P É C I A L )

La désillusion neuchâtelolse fut
cruelle dans cette enceinte de la pati-
noire artificielle des Vernets, retentis-
sant des longues acclamations du pu-
blic genevois qui n'en revenait pas de

sa surprise. Car, au fond , II n'y croyait
pas ou que très peu à ce succès. D'au-
tant plus qu 'à la troisième minute dé-
jà , Bazzi ouvrait la marque. Young
Sprinters menait par 1-0. Tout semblait
donc vouloir se dérouler le plus logi-
quement du monde. Mais une minute
après, Bernasconi égalisait.

Alors ? Dans la minute suivante,
Martini battait à nouveau le gardien
Staebler qui devait être l'un des héros
du match. Puis tes minutes s'écoulè-
rent. Le jeu restait équilibré. La pre-
mière ligne d'attaque neuchâteloise es-
sayait en vain de franchir  victorieuse-
ment le réseau défensif bien organisé
des Genevois. Les SerVettiens eux
changeaient régulièremen t d'hommes et
ce fai t  illus tre en somme le drame de
ce match qui vit les N euchatelois lais-
ser échapper la possibilité de s'adjuger
<lef in Hivernent la coupe. G. Ml.

(Lire lu suite en 13me page)



Ecriteaux
Baux à loyer

EN V E N T E .
AU BUREAU
DU JOURNAL

*f-p> UNIVERSITÉ
Vi3) DE NEUCHÂTEL

Semestre d'été 1959 : du 13 avril au 9 juillet
Faculté des lettres avec

SÉMINAIRE DE FRANÇAIS MODERNE pour étu-
diants de langue étrangère (certificat et diplôme)
COURS DE VACANCES DE LANGUE ET LITTE-
RATURE FRANÇAISES du 13 Juillet au 15 août 1»69

Faculté des sciences
avec enseignement préparant aux divers types de
licence, au diplôme de science actuarielle, de
physicien, d'ingénieur-chlmlste et d'ingénieur-
horloger, au doctorat es sciences ainsi qu'aux
premiers examens fédéraux de médecine, de phar-

macie, d'art dentaire et d'art vétérinaire.

Faculté de droit avec
Section des sciences commerciales, économiques

et sociales

Faculté de théologie protestante
Demandez tourte documentation au ;.

Secrétariat de l'Université > Neuchâtel
Téléphon e (038) 5 38 51

" "Particulier demande

terrain à bâtir
il Neuchâtel, de préférence à proximité du
gymnase cantonal, pour maison familiale.
Offres sous chiffres A.S. 32.275 F., Annonces
Suisses S.A. ASSA, Neuchâtel

Garage à louer
Côte 112, pour le 1er
mais 1950. Tél. 5 85 96.

A LOUER
rue de Bourgogne), k
personne pouvant s'oc-
cuper du service de con-
ciergerie, appartement
de 2 pièces, tout con-
fort. — Tél. 8 11 68.

GENERAL MOTORS SUISSE S. A., Bienne

Pour date à convenir ou immédiate-
ment, nous cherchons

un mécanicien
capable d'effectuer de façon indépen-
dante le service et la revision des ln-

B

jecteurs de moteurs DIESEL.

Les offres de services manus-
crites seront adressées à notre

GENERAL MOTORS SUISSE

Nous cherchons pour entrée immé-
diate ou date à convenir

une employée de bureau
pour , le département fournitures, ex-
portation , sténo et dactylo indispen- :
sables.

Faire offres écrites à la SOCIÉTÉ
ANONYME MIDO, route de Boujean
9, Bienne 3.

5

Je cherche & Neuchâtel

IMMEUBLE
de 2 à 6 logements, dont un de 5 pièces ou de
4 grandes pièces, — Adresser offres écrites k
B. Z. 6126 au bureau de la Feuille d'avis.

A louer k

COFFRANE
pour le 1er mal, un lo-
gement modeste de 3
chambres, cuisine, gran-
de dépendance ; on peut
élever poules et lapins.

S'adresser k René Fi-
vaz, Montmollln, tél.
(038) 8 12 18.

A louer, pour le 24
mars, à l'est de la ville,
un appartement
de 3 chambres, confort
moderne, chauffage gé-
néral.

Offres sous chiffres G.
D. 6113 au bureau de
la Feuille d'avis.

, , _
On cherche

jeune fille j
au-dessus de 18 ans, pour la cuisine et le
ménage. Bons gages à personne capabfe.
Entrée immédiate. Boucherie Stauffer, £
Ponts-de-Martel , tél. (039) 6 71 04.

Organisation de vente, clientèle particulière, cherche

REPRÉSENTANTS (ES)
dynamiques, pour toute la Suisse romande. Déplacements organisés
par la maison. Travail d'équipe. Débutants seraient nu^ ;au; oourarUj. .- ¦

Possibilité de gain : Fr. 600.—, 1000.— par mbis7

Offres sous chiffres P. 10213 N. à Publicitas, la Chaux-oe-Fonds. '' j

A louer tout de suite,
à Port-Roulant, un

appartement
de 4 pièces

cuisine, salle de /bains
et dépendances. Vue.

Adresser offres écrites
k N. I. 6084 au bureau
de la Feuille d'avis.

A louer

appartement
de 3 chambres, au so-
leil, 65 fr. par mois,
k proximité de Neuchâ-
tel (trolleybus). — Tél.
6 91 23.

A louer, k Valangln,
un

appartement
modeste de 2 pièces et
dépendances , Jardin.

Adresser offres écrites
k A. W. 6088 au bureau
de la Feuille d'avis.

f|P| Neuchâtel
Permis de construction

Demande de Monsieur
Max Muller de construire
une maison familiale et
des garages à la rue du
Clos - de - Serrières, sur
l'article 1008 du cadastre.

Les plans sont déposés
k la Police des construc-
tions, Hôtel communal,
Jusqu'au 5 mars 1959.

PoUce des constructions.

Ura,̂ I V ,LLE

|SP| Neuchâtel
Fête

du 1er Mars
Nous rappelons au pu-

blic qu'il est défendu
de tirer des armes k feu
et de faire sauter des
pétards et autres engins
explosifs dans l'Intérieur
de la localité.

Les contrevenants se-
ront déférés au Juge.
Leurs armes et pièces
d'artifice seront confis-
quées.

Lee parents sont res-
ponsables des contraven-
tions de leurs enfants.

Direction de la police.

4
Fabrique de machines à laver et '

d'appareils électriques, cherche tout i
de suite de bonnes

DÉMARCHEUSES
Situation intéressante et bien rétribuée
à personnes de confiance et travail- <
leuses. Débutantes seraient mises au '
courant.

AGENT ayant voiture serait engagé
pour notre service de vente. ;

Faire offres sous chiffres OFA. 5628
L. à Orell Fussli-Annonces, Lausanne.

r N

IMMEUBLE SAINT-HONORÉ 2 - WINTERTHUR-ACCIDENT
A louer sur plan pour début 1960

BUREAUX
spacieux et dotés de tout le confort moderne. Pour tous ren-
seignements, s'adresser à André Berthoud , agent général

Winterthur-Accidents. Seyon 2, tél. 5 78 21.

V J

On cherche un

GARÇON
de 15 à 16 ans comme commissionnaire et
pour aider au laboratoire. Bonne occasion
d'apprendre la langue allemande. Entrée
immédiate ou selon, entente. Vie de famille.
Faire offres à M. W. Birri, boulangerie et
restaurant, Stein (AG). Tél. (064) 7 22 31.

CONCIERGES
Pour le 24 Juin 1969

nous cherchons couple
pour assurer les services
de conciergerie et de
chauffage au charbon,
d'un immeuble commer-
cial au centre de Neu-
châtel (activité accessoi-
re). Logement de 3
chambres avec ' salle de
bains à disposition.

Case postale 21.847,
Neuchâtel.

||P| Neuchâtel
Taxe

sur les enseignes
et vitrines

Les propriétaires d'en-
seignes ou de vitrines
for Jetant sur le domaine
public sont informés que
la taxe pour 1959 sera
perçue très prochaiinie-
ment.

En vue de faciliter
l'établissement des fac-
tures, les personnes qui
ont supprimé ou modi-
fié des enseignes ou des
vitrines, et celles qui en
auraient posé de nou-
velles, sans les faire en-
registrer, sont priées d'en
Informer la police au
plus tôt.

Direction de la police.

BANQUE
au bord du lac de Zurich

(à proximité de la ville), cherche

jeune employé (e)
Occasion d'apprendre la langue alle-
mande. Bonn e rétribution et conditions
de travail agréables.

Faire offres avec curriculum vitae
et prétentions sous chiffres J.G. 6122
au bureau de la Feuille d'avis.

On demande, pour le
30 mal prochain,

un berger
pour la garde de 45 gé-
nisses environ, sur belle
montagne facile , bonne
route d'accès et loge-
ment convenable.

Gages selon entente.
Paire offres sous chif-

fres AS 62,702 N, aux
Annonces Suisses S. A.,
«ASSA » , Neuchâtel.

Fabrique d'horlogerie G. Vuilleumier j
et Cie S. A., Colombier , cherche
pour entrée immédiate ou à con-
venir :

horlogers complets
remonteuses

d'échappements
remonteuses

de mécanismes
metteuses aux repères
Personnel qualifié et consciencieux .
Semaine de 5 jours. Travail à do-
micile exclu. Faire offres ou se
présenter entre 14 h. et 16 h.

Jitfï̂ k V |LLE

HP Neuchâtel
Etablissements

publics
A l'occasion de la fête

du 1er Mars, les cafés-
restaiurants pourront de-
meurer ouverts Jusqu'à
2 heures, la nuit du 28
février au 1er mars 1959.

A titre exceptionnel,
les orchestres sont au-
torisés à Jouer dans les
cafés Jusqu 'à minuit, et
pour les danses publi-
ques Jusqu 'à 2 heures.

Direction de la police.

A louer, à Jeune hom-
me sérieux , Jolie cham-
bre Indépendante et en-
soleillée, avec confort.
Fontaine-André 42, 3me
étage, à droite.

Jolie chambre à louer
à Jeune homme sérieux
et stable. — Parcs 33,
2me étage à droite, dès
10 heures.

A louer, pour le 1er
mars, chambres meu-
blées. — Tél. 5 61 64,
dès 19 h. 30.

A louer belle cham-
bre ensoleillée, à mon-
sieur sérieux ; part à la
salle- de bains. Quartier
tranquille. Téléphoner
aux heures des repas au
5 47 19, Observatoire 2.

Je cherche tout de
suite ou pour date à
convenir,

LOGEMENT
de 1 ou 2 pièces. Loyer
modeste, région, de Neu-
châtel et environs.

Tél. 5 75 33.

Jeune couple cherche

petit logement
de 2 pièces et cuisine,
dans la région de Ser-
rières. Adresser offres
sous chiffres M. J. 6119
au bureau de la Feuille
d'avis.

Aide vendeuse
éventuellement

apprentie vendeuse
serait engagée. — Faire offres manuscrites
avec bulletins scolaires ou certificats à
V. Vuilliomenet & Cie S. A., 4, Grand-Rue,
Neuchâtel.

JEUNE FILLE
active et sérieuse, est de-
mandée pour • tout de
suite pour remplace-
ment de femme de
chambre à " ¦ l'hôpital
Pourtalès.

On cherche

jeune homme
comme aide - du patron,,
dans belle, ^exploitation:
agricole .moyenne.' Vie de,
famille et bons gages
assurés. — Offres à fa-
mille Fritz Hauert-Kumz,
Schmlttenmatt, Wohlen
près Berne. — Tél. (031)
67 74 66.

A louer à employé
sérieux, chambre Indé-
pendante; Plerre-à-Ma-
zel 6, 4mo étage à
droite.

Chambre près de la
gare. Libre tout de sui-
te. LoUisi-Fa/vré Ï2, rez-
de-chaussée, . 

Fonctionnaire cherche

appartement
de 2 ou 3 pièces, avec
confort , au centre, pour
mars ou avril, ou date '
à convenir. ¦—¦ Faire of-
fres sous chiffres Ô. I.
6066 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche à louer,
meublé ou non, appar-
tement de 1 ou 2 piè-
ces ou chambre seule,
pour Juillet-aoû t ou à
l'année. Région Béroche,
Fresens, Monitalchez
Gorgler. — Tél. (038)
5 18 15.

Chambre à louer pour
le 1er mars; prix mo-
deste. — Parcs 101, Sme
étage à droite.

A louer chambre meu-
blée chez Mme Goessens,
Vleux-Châtel 41, tél.
5 78 81 (aux heures des
repas).

î t ci ~ l '¦ s r~v» n «._* 
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Nous cherchons, pour entrée £nlmèdîate,

ou pour date à convenir, . - • !-- .•

deux employées
connaissant la sténographie, dont une
Suissesse de langue maternelle alle-
mande et connaissant le français. L'au*
tre connaissant le français et Sanglais.
Adresser offres manuscrites ou se pré-
senter à Haesler-Giauque & Cie, avenue
du Collège 73, Boudry. Tél. (038) 6 46 52.
En dehors des heures de travail, samedi
matin également, tél. (038) 6 47 42. j

A vendre à Serrières

petite maison familiale
jumelée

de 4 chambres, cuisine , salle de bains ,
chauffage central , prix : Fr. 60.000.—. Offres
sous chiffres K.H. 6121, au bureau de la
Feuille d'avis.

Pour notre atelier de constructions'mécani-
ques, ainsi que pour le service'' d'entretien

de notre usine, nous cherchons des

serruriers et des mécaniciens
ou des mécaniciens-électriciens
Travail très varié et intéressant, dans am-
biance agréable. Places stables et bien rétri-
buées, avec caisse de prévoyance et assu-
rance risques décès. Fibres de verre S.A.,

Lucens

CHAUFFEUR
serait engagé par entre-
prise de transports et
matériaux de construc-
tion dee environs de
Neuchâtel. Place stable
et bien rétribuée pour
candidat capable, con-
naissant la conduite de
train routier et camion
basculant de chantier.

Faire offres sous chif-
fres L. I. 6120 au bu-
reau de la Feuille d'avis.Chef de fabrication

est cherché par usine du Vignoble.

IvOUS îlSFÎÎSŒOOnS ! b onnes connaissances de la fa-
brication soignée de pièces déta-
chée de précision, comprenant
décoLletage , tous genres de tail-
lage, tourn age, meulage, roulage,¦ polissage, montage d'appareils et
mouvements pour horlogerie.

NOUS OlfrOnS S Place stable et bien rétribuée,¦ ¦ caisse de retraite, semaine de 5
jours, appartement à disposition»
Entrée à convenir.

Faire offres manuscrites avec curriculum vitae sous
chiffres P. 2039 N., à Publicitas , Neuchâtel.

Sommelière
est demandée par bon café - brasserie. Tél.
(039) 5 26 26.

Pour le placement de 300.000 à 400.000 francs,
on cherche

IMMEUBLES
k Neuchâtel ou aux environs. — Adresser offres
écrites à O. H. 6127 au bureau de la Feuille d'avis.

Personne de confiance, de 20 à 30 ans, ca-
pable de travailler seule, sachant un peu
coudre, est cherchée en qualité de

femme de chambre
dans ménage de commerçant. Entrée 15 avril.
Dimanche libre. Salaire intéressant. Offres
avec références à Mme Trudi Gygax, par-
fumerie, rue du Marché 20, Bienne. TéL
(032) 2 47 44.

On demande une

jeune fille
pour faire le ménage de
deux personnes.

Adresser offres écrites
à I. F. 6115 au bureau
de la Feuille d'avis.

Sommelière
connaissant si possible
les deux services, est de-
mandée pour le début
de mars. — S'adresser
à l'hôtel diu Mouton
d'Or, Vllllers ( Val-de-
Ruz). Tél. 7 14 03.

Fille de salle
est demandée pour la
« Taverne neuchâtelol-
se ». — Faire offres avec
certificats à l'hôtel du
Raisins, Neuchâtel.

On cherche

JEUNE FILLE
pas en. dessous de 18
ans, pour faire le mé-
nage. — S'adresser à
B. Burki , confiserie, Pe-
seux (NE).

Placement de fonds à 4%
Personnes désirant acheter ou placer de 80.C00

à 140.000 fr. sur magnifique terrain pour villas,
sur le Léman, peuvent le faire en toute sécurité.

Adresser les offres, poste restante TRAVEES,
sous PDF-1959. HOME PROTESTANT D'ENFANTS (crèche)

cherche pour Genève

nurse diplômée
comme directrice

Faire offres détaillées à Mme M. Matrlnge-,
75, bd Carl-Vogt , Genève

DÉPARTEMENT DE L'INSTRUCTION PUBLIQUE
Ecole supérieure technique de Genève

(Technicum cantonal)

Mise au concours
1. Un poste de maître dans lès branches

d'électricité et de mécanique.
Exigences : ingénieur-électricien di plômé
E.P.F. ou E.P.U.L.

2. Un poste de maître dans les disciplines
du bâtiment.
Exigences : ingénieur civil diplômé E.P.F.
ou E.P.UiL:' i :-« ! : v . . .  ÏM i-
Entrée en fonctions : 31 août 1959.
Traitement : Fr. 17,775.— minimum à Fr.
22,041.— maximum (y compris allocations
de vie chère, plus allocation s éventuelles
pour enfants).
Cahier des charges et renseignements dé-

taillés à demander à M. Louis Hiiguefiin,
directeur de l'Ecole des arts et métiers de
Genève, 22, rue de Lyon, tél. (022) 33 48 60.

Poseur de linoléum
Nous cherchons poseur de première force. Faire

offres à F. GENOUD S.A.. Ecluse 35. Neuchâtel.

B. de CHAMBKIER
Place Pury 1, Neuchâtel

Tél. 5 17 26

A vendre, à Neuchâ-te1, IMMEUBLE
de 10 logements, con-
fort. Rendement brut
6 %. — Adresser affres
écrites à A. Y. 6125 au
bureau de la Feuille
d'avis. On demande personne

soigneuse pour

heures de ménage
régulières l'après-midi.

Adresser offres écrites
à P. M. 6123 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune f ille
désirant apprendre l'allemand est demandée
dans famille de médecin pour le 15 avril ,
afin d'aider au ménage et au jardin. Offres à
Mme Dr Herrmann , Worb , tél. (031) 67 25 03.

GARAGE
moderne de 600 ms,
transports, 3 distribu-
teurs, plate, terrain. ' at-
tenant, autoroute, à
vendre Fr. - "250.000.— '
aveo Immeuble. — Agence
DESPONT , avenue Ru-
chonnet 41, Lausanne.

I I ¦¦¦ B«M«MB«M—niB^^
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Nous offrons places stables
dans notre entreprise
de Sainte-Croix à deux

«- MÉCANICIENSCinéma • Machines i écrira i-1-l.JU \J i. 11 11. V 1JU 1 1 IV

très qualifiés , de 30 à 40 ans environ , aimant les responsa-
bilités et aptes au commandement. L'un doit être faiseur
d'étampes et l'autre mécanicien-électricien complet .
Possibilités de devenir chef d'équipe, éventuellement contre-
maître.
Faire offres manuscrites au chef du personnel de
Paillard S. A., Sainte-Croix.

Immeubles
locatifs modernes

à vendre
pour placements

de fonds
A Neuchâtel-

Serrières
Grand immeuble avec
appartements de 1. 2, 3
pièces. Tout confort,
loyers modérés. Chauf-
fage général au mazout,
Proximité du tram . Hy-
pothèque ferme 3 ',i %
pour 2 ans. Rapport
brut 6,2 %. Nécessaire
pour traiter 215.000 fr.

Je cherche, à Neuchâ-
tel ou aux environs,

VILLA
de 4 à 6 pièces.

Adresser offres écrites
à R. O. 6124 au bureau
die la Feuille d'avis. 13?

Nous cherchons pour tout de suite
ou date à convenir, j e u n e

employé de commerce
¦7 . i

qualifi é, actif , ayant fait • apprentis-
sage ou suivi l'école de commerce
et possédant quelques années de
pratique , pour travaux administratifs

dans bureau de vente.
Nous offrons un champ d'activité
intéressant à jeune homme capable
désirant se créer une place d'avenir.

Caisse de pension.
Faire offre manuscrite avec curri-
culum vitae, photo, copie de certi-
ficats et prétentions de salaire à
BP BENZINE et PÉTROLES S. A.

Dépôt de Pesenx
Case postale, Peseux

Coiffeur, coiffeuse
Jeune couple du mé-

tier , trouverait emploi
dans bon salon du Vi-
gnoble neuchatelois. —
Faire offres sous chiffres
P. 1882 N. à Publicitas,
Neuchâtel.

TERRAIN
Nous cherchons ter-

rain, côté est de la ville ,
Favarge, la Coudre, etc.
— Offres sous chiffres
H. C. 6078 au bureau de
la Feuille d'avis.

A ÎVeuchâlel-
CharmeUes

Immeuble de 7 appar-
tements de 3 pièces,
bains, chauffage local.
Rapport brut 6,34 %.
Pour traiter 80.000 fr. Importante

fabrique de Zurich
Imprimerie et produits en papier
c h e r c h e , pour entrée immédiate,
e m p l o y é e  pour la correspondance
française et les offres (langue mater-
nelle française). Connaissances de
l'allemand nécessaires.
SEMAINE DE CINQ JOURS.
Offres avec indication des prétentions,
photo et copies de certificats sous
chiffres P. 43588 Z. à Publicités,
Zurich 1.

—-

Nous cherchons pour notre atelier de
CORMONDRÈCHE , vis-à-vis de la gare de
Corcelles-Peseux , pour entrée immédiate ou
à convenir,

remonteuse de finissages
habile et ayant travaillé sur petits calibres
ancres. Envoyer offres et prétentions à
FABRICATION P.C.A., case postale, COR-
MONDRÈCHE (NE).

GAIN ACCESSOIRE
Fr. 100.— à Fr. 300.— par mois
par la vente de notre article nécessaire dans
chaque ménage. Offres à case 4CG, Neuchâ-
tel 1.

A vendre

terrain à bâtir
spécialement pour In-
dustries à proximité de
la route cantonale près
de Colombier. — Adres-
ser offres écrites à F. A.
6075 au bureau de la
Feuille d'avis.

A Peseux,
près de la gare

Petit Immeuble de 4 ap-
partements de 3 pièces,
confort. Atelier de pe-
tite mécanique. Chauf-
fage général. Hypothè-
que ferme à 3\i %.
Pour traiter 55.000 fr.

A Colombier
Immeuble bien situé
avec atelier d'horlogerie ,
6 appartements de 3 et
4 pièces, confort . Chauf-
fage général. Rapport
brut 6,1 %. Pour traiter
89.000 fr.

Nous cherchons pour le 15 avril ou le
1er mal 1959, une

J E U N E  F I L L E
propre et habUe pour aider aux travaux du
ménage dans famille avec deux enfants (2 et
6 ans). Quelques connaissances culinaires dési-
rées. Bons gages, congés réguliers et vie de
famUle. Faire offres à Mme Bônzll , boucherie,

Anet (Berne). Tél. (032) 8 35 04. 

A louer belle chambre
avec ou sans pension, à
étudiant sérieux. Rive-
raine 52, tél. 5 99 50.

Dame seule, pension-
naire des P.T.T., cher-
che, pour date à conve-
nir,

appartement
de 2 pièces, avec ou sans
confort.

Adresser offres écrites
à J. G. 6116 au bureau
de la Feuille d'avis.

Vollamond-Dessus
APPARTEMENT à louer, pour personne
seule ou couple âgé, comprenant 2 grandes
chambres (éventuellement 3), cuisine, W.-C
et dépendances. Situation ensoleillée et tran-
quille. Lover modeste. S'adresser à Maurice
MATTHEY, Vallamand, tél. (037) 8 43 30.

Bon café-restaurant de
passage cherche une

sommelière
Gain minimum 600 fr.
par mois ; à la même
adresse, on cherche une
sommelière extra
pour le dimanche, dé-
placements payés. Gain
moyen 25 fr . par jour.

Demander l'adresse du
No 6128 au bureau de
la Feuille d'avis.



De nos Prix Pop ulaires

2 articles vedettes recommandés

Soutien-gorge Gaine tabulaire
en perlon lavable, très en tis8U éia8tique 2 sens,
bonne forme avec gous- article de bon u8agCf en
sets piqûres en rond ; noir, blanc ou saumon
blanc ou jaune
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Esso Extra Motor Oil ! Pourquoi «extra»?
Admettons que vous puissiez pénétrer à l'intérieur de huile trop fluide ne forme plus de film. Dans les deux
votre moteur—d' un moteur devenu gigantesque—qu'y cas, les précieuses pièces du moteursëlimentet s'usent
verriez-vous , que se passerait-il? mutuellement. -» 77 , -«***»*
Dès la fraction de seconde où vous pressez sur votre Esso Extra Motor Oil, en revanche , vous garantit ce film
démarreur , votre moteur réclame déjà de l'huile: des à toutes les températures possibles de marche ou de cli-
pistons montent, d'autres descendent... et si un film mat ,étécommehiver .audémarragecommeau plus gros
d'huile protecteur ne s 'insère pas à l'instant même entre de l'effort. C'est qu' «Esso dorée» n'est pas seulement
les pièces , il y a frottement de métal contre métal. une huile de qualité renommée dans le monde entier ,

c'est une huile parfaite pour toute l'année!
Que vous vous mettiez en route sous le soleil de midi

Graissage complet instantané! d'un beau jour d'été ou par le froid sibérien d'un matin
. d'hiver , Esso Extra Motor Oil, tirée de sa boîte dorée , ga-

Mais la formation de ce film n'est possible que si votre rantit à votre moteur une lubrification complète dès la
huile possède une certaine viscosité. Pour toutes les première course des pistons!
huiles , même les meilleures , cetteviscosité est liée à cer- Mais Esso Extra Motor Oil ne se contente pas de proté-

' taines températures. Quand vo- ger: elle maintientaussivotre moteurpropre. Elleélimine
/^0§B  ̂̂ \̂ tre moteur est froid , une huile les résidus de combustion et empêche la formation de
|jj|teis^̂ ^̂ ^̂ ĵû trop épaisse 

lubrifie 

trop lente- . «calamine». Or un moteur toujours propre a un meilleur
Il j j ; :ji |!j ! |:i!. l ment. Quand il est chaud, une rendement! Donc

\ jXJi'iJ ĵ f[ pour une protection extra et un rendement extra 
^̂  ̂ ^̂ Ŝt.
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/ Vien t d'arriver notre nouvelle 1
WIN DJACK
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pratique, chaude, i imperméable. j
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j Belle maculature à vendre
à l'imprimerie de ce journal

Pour vous permettre de profiter encore d'un fromage délicieux

#&, Vacherin Mont-d'or I
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LAITERIE-
CHARCU TERIE

Excellent commerce à remettre, pour
cause de décès, dans centre important ,
à proximité de Lausanne. Gros débit
de lait. Affaire de premier ordre. —
S'adresser au notaire Richard Marmier ,
Métropole 1, à Lausanne.
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Offrez dos délicieux chocolats
EN VILLE dans un ravissant carton PANS LA RÉGION
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WALDER une a9réable Colombier
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A remettre pour date à convenir

épicerie-mercerie
avec logement, dans un gran d village, près
de Neuchâtel . Ecrire sous chiffres O. L. 6117
au bureau de la Feuille d'avis.



Le championnat suisse
Young Boys bien placé
pour conserver son titre

(FAN) Une semaine après les quarts
de finale de la coupe suisse qui ont
été favorables i Cantonal, Servette,
Chiasso et Granges, tous les footbal-
leurs de ligue nationale entreront dans
la danse. C'est dimar.che en effet que
débute le second tour du championnat.

La question que chacun se pose est
de savoir si Young Boys, leader avec
trois points d'avance sur Lausanne, son
plus dangereux rivât, va faire cavalier
seuil ou s'il risque d'être mis en dan-
ger. A première vue, il semble que les
Bernois soient soMdiemçwt installés
pour conquérir leur troisième titre con-
sécutif. Quii donc peut les inquiéter ?
Lausanne, nous l'avonis vu, se trouve
à trois longueurs. Et les Vaudois ont
démontré com'tre Granges que la pause
hivernale ne les avait pas transfor-
més en foudre de guerre. Zurich et
Chiasso, qui se partagent le troisième
rang avec qua tre points de retard,.' se
contenteront vraisemblablement pour
le premier de se maintenir à cette po-
sition pour le second de devenir fina-
liste de la coupe.

X X X
A cinq pointa , nous trouvons le trio

Lucerne - Grasshoppers - Chaux-de-
Fonds. Le benjamin n'a pas l'étoffe
voulue pour faire' un champion suisse;
Grasshoppers f in i ra  probablement le
championnat très fort, mais 11 lui fau-
dra plusieurs matches pour trouver...
son rythme. Chaux-de-Fonds constitue
actuellement une inconnue. Reste Ser-
vette, la meilleure équipe du moment.

Les Genevois sont hélas relégués à
une demi-douzaine de longueurs des
Bernois. Il semble donc que, tout en
tentant d'améliorer leur classement, 11
leur faudra limiter cette saison leurs
ambitions à briller en coupe. C'est
d'ailleurs déjà tout un programme !

X X X
Quels sont les matches de cette 14me

journée du championnat? Bâle - Chaux-
de-Fonds, Bellinzone - Zurich, Chiasso-
Young Fellows, Graissboppers - Lugano,
Granges - Servette, Urania - Lausanne
et Young Boys-Lucerne. D'une façon
générale, on pen se que les clubs jouant
devant leur public empocheront au
moins un point. Nous en accorderons
même deux à Young Boys, Bellinzon e,
Chiasso et Grasshoppers. Un match très
ouvert se déroulera h Granges entre
les dieux meilleures équipes des quarts
de finale de la coupe. Toutes les pos-
sibilités sont à envisager. Enfin , nous
suivrons avec beaucoup d'intérêt le dé-
placement des « Montagnards » sur les
bords du Rhin .  Ce match nous fixera
peut-être sur la valeu r de ces Chaux-
de-Fonmiers sur lesquels ont circulé les
bruits les plus contradictoires durant
la pause hivernale.

Le sport cycliste
en danger ?

Lors de leur assemblée annuelle ,
tenue à Thoune , les 223 dé lé gués du
S.R.B . ont voté la résolution suivante :

« Tout en appréciant les améliora-
tions et l' adaptation f a i t e  aux exi gen-
ces actuel les  de la circulation que ga-
rant i t  la nouvelle loi sur la circulation,
il n 'en reste pas  moins que d i f f é r e n t e s
d i spos i t ions  touchent durement non
seulement  les membres individuels ,
mais é gal ement  l' ac t iv i té  sport ive  de
l 'association. Le S.R.B. ne veut pas
f a i r e  usage du droit  de ré fé rendum ,
mais attend avec assurance qu 'aucune
nouvel le  restrict ion ne sera f a i t e  con-
cernant l 'emp loi des routes ouvertes
nécessaires à la bonne marche du sport
cyc l i s t e .  »

Les Cantonaliens à l'œuvre
Après une période d'intense entraî-

nement durant tout l'hiver, et à peine
ouverte la saison des courses en fo-
rêt, les athlètes du Club athlétique de
Cantonal se sont alignés dan* des cour-
ses pendant le mois de février déjà .

Grâce à l'amabilité de l'entraîneur  du
club G. Hinschi, nous pouvons signaler
à nos lecteurs, les bons résultats déjà
enregistrés,

Au 7me cross-country de la Semaine
Sportive, à Lausanne, le 1er février,
nous trouvons en catégorie A :

8. François Fatton ; 12. Walter Gil-
gen ; 28. Kard Juchli.

Au championnat cantonal vaudois de
cross-country, à Saint-Prex, le 15 fé-
vrier :

En catégorie A : 2. François Fat ton ;
4. Walter Gilgen.

Au 19me cross-country Lausannois
(cross Schiavo), à Lausanne, le 22 fé-
vrier :

Catégorie A : 5. François Fatton ;
8. Walter Gilgen.

Catégorie vétérans : 3. Christian Dort.
Opposés dans ces courses à des

athlètes figurant dans l'élite des cou-
reurs suisses, François Fatton et W.
Gilgen y ont fait  un début de saison
remarquable, dont on peut les féli-
citer.

Plusieurs déplacements sont au pro-
gnaVnme du Club athlétique. Nous "y
suivrons avec intérêt ses performances.

B. G.

Staub va-t-il cumuler les titres ?
Les championnats suisses de ski

Aujourd'hui débutent a Engelberg les championnats suisses de ski, disciplines
alpines et nordiques. Comme i l'accoutumée on y retrouvera nombre de skieurs
n'ayant rien a y faire. Peut-on imaginer par exemple que les 129 coureurs inscrits
pour le slalom spécial messieurs atteignent le niveau de la classe « nationale » I...

Parmi lies disciplines nordiques, seu-
les la course de fond 16 km. et la
couirse de relais retiendront l'attention.
Dans la première, on peut s'attendre
à une lutte très vive entre Michel
Rey, nouveau champion suisse de
grand fond , Alphonse Baume et' Fritz
Kochier, qui sont nettement les plus
en forme cette saison. A moins d'un
miracle, on voit mal qui pourrait
s'intercaler entre ces trois hommes.
La course die relais sera très ouverte ,
et aucun pronostic valable ne peut
être avancé. Le saut spécial n 'aura
'aucun intérêt du ' fait de l'écrasante
supériorité d'Andréa s Daescher. et le
combiné nordique réunira trop peu
die participants pour revêtir une quel-
conque signification.

x x x
I l  est  bien év ident  que la lut te  sera

i n f i n i m e n t  p lus pass ionnante  dans les
disci p l ines  al p ines , aussi bien chez les
dames que chez les messieurs .  Dans
la prvanie .iv ext iègorie, Anne-Marie
Waser au slalom sp écial  et Made le in e
Chamot-Berthnd à la descente , parti-
ront ne t t ement  favorites, alors que
cinq ou six concurrentes paraissent
en masure de s'imposer au slalom
géant.

Chez les messieurs , S taub , qui n'a
remporté aucune gr ande v ic toire  in ter-
nationale cette année du f a i t  pr inci-
palement  de la présence  de Kar l
Schranz , se consolera pe u l -è t re  en es-
sayant de truster les v ic toires .  E tant
dnnné l 'espèce de trou qui ex is te  entre
les anciens et les espoirs , il n 'y  au-
rait  rien d 'étonnant  à voir le gars

d'Arosa s 'imposer dans les trois
é preuves .

x x x
En slalom géant el en descente en

tout cas, Staub n 'aura guère d'antre
concurrent sérieux que Wil'ly Forrer.
Il risque en revanche d'être plus sé-
rieusement attaqué au slalom spécial
où Georges Schneider paraît encore
suffisamment bien armé pour détein-
dre son titre et où Ado lf Mathis
pourrait  enf in  just ifier les espoirs
mis en lui au début de la saison.
Staub, Forrer, Schneider et Mathis
risquent fort d'être une foi s de pins
les vedietiles de ees championnats  suis-
ses ; on nie doit, cependant pais écarter
l'éventualité d'une surprise venant de
Schmidt, Andeer, Parajolia , voiire d'un
« revenant » tel que Roland Blaesi ,
Louis-Charles Porret ou... André Ban-
vins !

Art.

TRUAND
et

GE NTILHOMME

RÉSUMÉ. — Après une terrible bataille contre les
hommes du duc de Guilse. le Jeune truand Gauthier
et l'orfèvre Larohlni ont enfin retrouvé Bella , fiancée
du premier et fille du second. Grièvement blessée,
elle est soignée au couvent de Ohdteauneuf , et no
peut en sortir s»ns un ordre royal .

Au Louvre , à Paris, M .  de Sérignac est introduit
chez la reine mère , Catherine de Médicis qui , depuis
près de trente ans, dirige à peu près seule les

dest inées de la France. « Monsieur , dit-elle , tandis
que le chevalier s 'incline , certains de mes famil iers
m'ont dit beaucoup de bien de vous, et je  suis
toute prête  à vous venir en aide. »

Serftjnac, qui va de surprise en surprise, retrouve
cependant son calme. « Je vous en suis profondément
reconnaissant , madame, mais pour ma part , je  n'ai
besoin d'aucune aide. » — « Au fa i t , reprend la
reine , c 'est un de vos amis , n'est-ce pas ? Un jeune
truand , je  crois... dont la f iancée est enfermée en

un monastère ? »  — « Dans le couvent de Châteauncuf
d'Isère , madame. »

La reine hoche la tête , va vers son écritoire, prend
une plume d'oie , g r i f fonne  quelques mots , signe ,
scelle de son cachet. Puis , souriante , el le tend le
pa rchemin à Sérianac. « Je suis heureuse de rendre
ce fa ib le  service à un genti lhomm e comme vous,
monsieur. » Sérignac lit : « Ordre de remettre en
liberté immédiatement la demoiselle Bella Larchini ,
détenue au couvent de Châteauncuf d'Isère. »

10 Matches amicaux de football de San
Francisco, sélection de Califoa-nie-F.-C.
Zurich. 1-8 ; k Bagdad , Irak-sélection
algérienne (ex-professlonmels musulmans
de France) 1-10. L'ex-lniternatlonal tri-
colore Rachld Mekloufi (anciennement
à Salmt-Etiemne) a réussi cinq buts.
Q Dans le cadre du championnat d'hi-
ver de water-polo, Red Flsh a battu
S.K. Bemne par 9-3. Les Neuchatelois ee
qualifient donc pour la poule finale qui
réunira quatre équipes. Ils alignaient
la formation suivante : Kunzi ; Wleland ,
Courvolster; Galopptnl, Stelgmeter, Kuh-
ne et Wohlwend.
£ Championnats d'Italie de ski, à
Sportlnla ; slalom géant féminin (2050
mètres , 400 m. de dénivellation) : 1.
Jerta Schlr 2' 10" 9 ; 2. Pla Riva ,
2' 11" 8 ; 3. Vera Schenene , 2' 14" 8 ;
4. Usa Zecehini, 2' 18" 8 ; 5. Giullana
Mtnuzzo . Chenal , 2' 19" 2.

£ De nouveaux abandons ont été en-
registrés au lOme rallye automobile de
Sestrières. Quarante-cinq ' cooeurrents,
en effet, ont été contrôlés k Bassano dél
Grappo où on ne signalait aucun acci-
dent. Les équipages italiens Pacetoselll
(Gluletta SV Sagato) et Castellina-Fres-
cobaldl (Fiat Abarth ZVagato) étalent en
tête diu classement provisoire absolu avec
1,1 point de pénalisation, devant les
Allemands Falk-Ltnzembouirg (DKW)
7,4 p. et les Italiens Capanparo-Marso-
gllo (Fiat) 7,9 p.
ff> Voici les derniers résultats enregis-
trés dans le championnat corporatif de
plng-pong de Neuchâtel :

Groupe I : Ohappuls I (J.-C. Schlld-
Sandoz-Fassler) - Crédit Suisse I (Wen-
ger-Dewnler-Mo]on) 0-5 ; Brunette I
(Tillmann-Dreyer-Schorpp) - Société
suisse des employés de commerce I (Ca-
valteri-Augier-Perret) 5-3.

Groupe II : B.T. Hochuli I (Brusa-
Marti-Hochull - Téléphone III (Saucon-
Maedetr-Miauton) 5-0 ; Suchard III
(Kûmpel-Tôdtll-Pregger) - Brunette II
(Donazzx>lo-Schn:der-Fellber ) 5-4 ; Télé-
phone II (Trlpet-Maumary-Bélaz) - B.T.
Hochult I (Hoctoill-Chajutemps-Sorren-
tlmo) 1-5.

Le sauteur américain John Thomas
vient de réaliser , on le sait, un nou-
vel exploit. U a franchi 2 m. 165, ce
qui signifie qu 'il a sauté plus haut
que le recordman du monde, le Russe
Stepanov. Notre photo montre les
officiels vérifiant la hauteur de la
barre après l'exploit du Jeune Noir.
Rien à dire : 2  m. 16S I Le compte
y est.

Hauteur : 2 m. 165 !

Jeudi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h., Radio-Lausanne vous dit bon-
Jour ! 7.15, Informations. 7.20, disque,
premiers propos, concert matinal. 11 h.,
émission d'ensemble (voir Beromunster),
12 h., variétés populaires. 12.15, le quart
d'heure du sportif. 12.35, soufflons un
peu. 12.45, Informations. 12.55, Dlsc-O-
Matlc. 13.30, du film à l'opéra.

16 h„ danse à domicile. 16.15, con-
versation avec O'Brady. 16.25 ,. artistes
de chez nous. 17 h., Radio-Jeunesse.
18 h., l'Information médicale. 18.15, re-
portage sportif. 18.30, le micro dans la
vie. 19 h., ce Jour , en Suisse et dans
le monde. 19.15, Informations. 19.25,
le miroir du monde. 19.46, derrière lea
fagots. 20 h., « Terreur dans la maison »,
feuilleton de J. Hayes. 20,30, échec et
mat. 21.30, le concert du Jeudi. 22.30,
Informations. 22.35, instantanés spor-
tifs. 22.50, le miroir du monde.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, Informations. 6.20, salut matinal

viennois. 6.50, zum neuen Tag. 7 h„ In-
formations. 7.05, musique religieuse de
Mozart. 10.15, un disque. 10.20, émis-
sion radloscolalre. 10.50, musique variée.
11 h., émission d'ensemble : œuvres de
Grleg. 11.45. le Parnasse Jurassien. 12 h.,
musique populaire. 12.20, wir gratulle-
ren. 12.30, Informations. 12.40, orchestre
récréatif bâlols. 13.25, musique françai-
se. 14 h., pour Madame.

16 h., livres et périodiques. 16.26,
sonate de R. Strauss. 16.55, chants de
Schubert. 17.15, quintette de Boccherlnl.
17.30, causerie. 17.55, musique de film.
18.30. actualités. 18.45, reportage spor-
tif. 19 h., les nouveaux troubadours.
19.20, communiqués. 19.30, Informations,
écho du temps. 20 h., musique anglaise
ancienne. 20.20, l'histoire du roi Henri
IV, de Shakespeare. 21.50, Madrigaux.
22.15. Informations. 22.20, qu'est-ce que
le Jazz ?

TÉLÉVISION ROMAND E
20.15, téléjournal . 20.30, échec et mat.

21.30, New-York, canal 11. 21.55, face k
face. 22.15, « Un voyage dans le nord
de la Grèce », film d'E. Reguscl. 22.40,
Informations. 22.45, eurovislon : match
de hockey sur glace.

Emetteur de Zurich
20 h., téléjournal. 20.15. «Die Rau-

ber », de F. Schiller. 22.45, eurovislon !
match de hockey sur glace.

I © "jïrTïf if BÊ%
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insisté pour que l'extraction soit poursuivie dans ces mines en raison de la
pénurie de charbon. Aujourd'hui que la situation du marché charbonnier
est retournée , elle entend que le plan d'assainissement du Conseil national
belge des charbonnages soit appliqué sans retard, avec toutes ses consé-
quences, c'est-à-dire la fermeture des mines non rentables et le reclasse-
men t des mineurs qui y travaillent . Comme l'a dit devant la Chambre belge
le premier ministre M. Eyskens , « la Belgique n 'est plus maîtresse de sa
politique charbonnière ». Quant à M. Finet , président de la haute autorité ,
il a contesté « sur le plan juridique » le droit à la Belgique de réclamer son
« isolement » pour tenter de résoudre ses difficultés actuelles. Bref , on est
tenté de dire que la technocratie planifiée mènerait à tout à condition de
pouvoir en sortir à temps mais il reste à rechercher les causes de la crise
de la CECA, ce que nous ferons la semaine prochaine.

Philippe VOESIER.

LA PRODUCTION DE ROUILLE
DE LA C.E.C.A. EN 1958

CAGLIARI. — Tour cycliste de Sar-
daigne ; quatrième étape, Oristano -
Cagliari (108 km.) : 1. van Looy (Be)
3 h. 12' 59" ; 2. Benedettl (It) ; 3. Nen-
cini (It ) ; 4. Favero (It ) ; 5. Vannltsen
(Be ) ; 6. Fantini (It) ; 7. Luaïardi (It) ;
8. Pellegrini (It) ; 9. Borra (Be) ; 10.
Guazzlnl (It) , puis tout le peloton com-
prenant les Suisses Graeser , H. Graf et
Gimml, dans le même temps que le
vainqueur Rue van Looy.

Classement générai : 1. van Looy (Be)
15 h. 56' 17" ; 2 . Defilippis (It) 15 h.
56' 47" ; 3. Borra (Be) 15 h. 57' 02" ; 4.
L. Bobet (Fr) 15 h. 57' 17" ; 5. Moser
(It ) même temps. Puis : 20. Graeeer (S)
16 h. 05' 30" ; 36. Graf (S) 16 h. 06'
56" ; 37. Gimml (S) même tempe.

m Combat de boxe de poids légers au
Cap : Willle Toweel (Af-S) bat Guy
Gracia (Fr) aux points, en dix rounds.
O Matches Internationaux de hockey
sur glace ; k Bolzano : Italie-Canada
1-7 (1-2 , 0-2, 0-3) ; à Tampere : Fin-
lande - Etats-Unis 3-5 (1-2 , 1-2, 1-1).
0 Championnat d'Angleterre de foot-
ball de 1er division : Arsenal - Leeds
United 1-0.
t Après un voyage de quatre semaines,
qui leur a permis de couvrir 35,000 kilo-
mètres par la vole des airs, les membres
de l'expédition du F.-C. Zurich en Amé-
rique sont amrivés hier à Kloten.
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Les Six Jours de Zurich
commencent ce soir

L>es sixièmes — hé oui —
Six Jours de Zurich débutent
ee soir, à 22 heures, avec la
participation de quinze équipes
comprenant outre les pistards

i suisses — pour eux, c'est une
bonne source de revenus — les
meilleurs spécialistes euro-
péens.

On se souvient de l'éclat de rire gé-
néra l qu 'avait  déclenché l'annonce de la
mise sur pied de la première épreuve,
en 1954. Les rieurs ont eu tort et l'es-
prit d'entreprise a pleinement été ré-
compensé. Tant mieux !

Six jours dans  leur form e « classi-
que », c'est-à-dire sans utilisation d'en-
gins motorisés (comme à Anvers où
les séquences derrière petites motos ont
exercé une in f luence  déterminante sur
le classement f inal) .  Cependant, la
course sera interrompue chaque jou r,
de 5 heures à 13 heures. Vendredi soir,
une prime de 4000 fr. récompensera les
vainqueurs d'une américaine de cent
minutes qui , pour la quatrième fois,
sera incorporée au programme, tandis
que lundi  aura lieu le sprint toujours
très spectaculaire pour la petite voi-
ture.

X X X
A part Hugo Koblet , tous les vain-

queurs des précédentes  é preuves seront
ail dép art , mais seule l'é qui pe Roth -
Pfenn inger  (gagnante en 1958) existe
encore : A .  von Bûren (qui a gagné en
195b avec Koble t  et en 1957 avec
Schul te )  sera associé cette f o i s  à l 'Al-
lemand Bugdahl ; Schulte (1956 , Niel-
sen, et 1957 , A .  von Bi i ren)  dirigera
son jeune  compatriote Post ; Roth
(1955 , Bûcher , et 195 8, P f e n n i n g e r)
tentera de remporter e nf i n  cette année
une grande victoire ; Nielsen (1956 ,
S c h u l t e )  sera soutenu par le Danois
Ly kke qui est le p lus j eune  (23 ans)
part icipant .  Le vétéran Schulte a, lui ,
&3 ,ans. Quant à Bûcher , il a un équi-
pier de grande valeur : l'Australien
Arnold.

Trois coureurs ont d i spu té  (e t  ter-
miné)  les cinq premières courses :
Jean Roth , Wal ter  Bûcher et Georges
Sehf f t l cben .Tro i s  autres y  ont parti-
cipé sans parvenir  toute fo i s  à les ter-
miner toutes  : Schulte  (abandon en
1958) ,  A.  von Biiren (abandon en 1956)
et Schâr (abandon en 1955 et 1958).

x x x
La meilleure équipe : Roth - Bûcher,

une victoire , deux deuxièmes places et
un troisième rang. Le meilleur cou-
reur : Jean Roth , deux victoires, deux
deuxièmes rangs et une troisième
place.

Une question se pose : Y aura-t-il,
au soir du 4 mars, un tri ple vain-
queur  ? Roth , Schulte et A. von Biiren
sont actuel lement  à égali té avec deux
victoires chacun. Cependant , il y a
parrni les engagés un certain M. van
Steenbergen qui , lui , n'a encore j a m a i s
gagné les Six jours de Zurich , ce qui
est très é t o n n a n t .  Deux fois  deuxième,
van Steenbergen sent très bien que
quelque chose lui manque. Il va donc
se mettre en quatre... ça va barder.
D'a u t a n t  que cette saison , l'équi pe van
Steenbergen - Severeyns est certaine-
ment la plus eff icace et la plus forte.

R . R.

NOTRE C H R O N I Q U E

de cyclisme sur p iste

La crise de la CECA
Les grèves qui ont éclate dans le Borinage ont brusquement

attiré l'attention sur les difficultés auxquelles se heurte depuis
des mois la Communauté européenne du charbon et de l'acier, en
abrégé CECA. L'expérience montre une fois de plus qu'il ne
suffit pas de mettre sur pied une somptueuse organisation, copieu-
sement garnie de dignitaires et de fonctionnaires pour supprimer
le jeu impitoyable des causes et des effets.

Depuis sept ans qu'elle existe la CECA a bénéficié jusqu'à l'année der-
nière d'une situation favorabl e résultant de la demande supérieure à l'offre
du charbon. En 1958, par suite de la récession industrielle et de la recons-
titution de stocks importants , la balance des forces s'est renversée et la
production de houille a fléch i, dans une proportion assez faible il est vrai
pour l'ensemble tle la Communauté, puisqu 'elle a diminué de 248 à 246
million s de tonnes seulement , soit de 0,(5 %. Mais la répartition de la pro-
duction s'est fortement modifiée d'un pays à l'autre. Alors qu 'en Allema-
gne elle suivait exactement l'évolution d'ensemble, la production de la
France augmentait de 57 à 58 millions de tonnes, ou de 1,8 %. Elle aug-
mentait aussi légèrement aux Pays-Bas, mais elle diminuait de 29 à 27
millions de tonnes , ou de 6,9 % en Belgique et de 1 million à 700,000 ton-
nes en Italie, ou de 29,8 %. En raison des faibles quantités extraites du sol
italien , cette variation n 'a pas joué un grand rôle dans l'économie de la
Péninsule. Il en va autrement en Belgique où l'industrie minière est un
élément essentiel de la vie sociale du pays.

ïî@i?tï© éconoinifiticr'""

Il n'en a pas fall u davantage pour créer un climat d'in sécurité et de
tension que les « sages » de la haute autorité de la Communauté ont été
incapables d'assainir à temps. On est arrivé , au contraire, au point où cha-
cun des six pays participants entend défendre sa situation particulière,
faute d'une solidarité véritable qui n 'a jamais existé que sur le papier. La
France qui , grâce à la dévaluation de sa monnaie est devenue « plus com-
pétitive », comme on le lui avait d'ailleurs conseillé pendant des années avec
plus ou moins rie bienveillance , n 'entend pas perdre l'avantage qu 'elle vient
de prendre. L'Allemagne se préoccupe avant tout du charbon qui s'accu-
mule sur le carreau de ses mines, soit 14 millions de tonnes. C'est pour-
quoi elle a établi d'une manière unilatérale un droit dé douane supplé-
mentaire de 20 % sur les importations de charbon au-delà d'un contingent
de 5 millions de tonnes. Le gouvernement hollandais a eu beau protester
il en a été pour ses frais. Quant à la Belgique, elle estime que « l'état de
crise manifeste » prévu par les statuts de la Communauté est virtuellement
ouvert et que des mesures exceptionnelles s'imposent. Ces mesures permet-
traient notamment de fixer des contingents de production et de réduire les
importations pour l'ensemble de la Communauté. Mais ses partenaires accep-
teraient-ils de limiter ainsi leurs possibilités ? Il resterait alors à la Bel-
gique la possibilité de s'isoler du pool charbon-acier , éventualité qui a été
formellement envisagée par le ministre de l'économie.

Incident ou « crise manifeste » ?

Le malheur veut que la Belgique compte un grand nombre de mines à
rendement insuffisant , notamment dans le Borinage où les filons sont
étroits, capricieux et très profonds , ce qui renchérit considérablement leur
exploitation. Pendant les premières années de son existence la CECA a

La question du rendement

CINÉMAS
Rex : 20 h. 16, Le miroir au secret.
Studio : 15 h. et 20 h. 30, Les grandes

familles.
Cinéac : 14 h. 30 - 17 h. 30, 20 h. 30 -

21 h. 30 (permanent), Mexico.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30, Quo Vadls.
Palace : 15 h. et 20 h. 30, Pilles de nuit.
Arcades : 15 h. et 20 h. 30, Le fauve

est lâché.

Demain :

PLAISIR DE LIRE

MllIflMIMUIIIMN
¦ÉâiftjiirtÉMiiaai

Problème No 921

HORIZONTALEMEN T
1. Ouvrière coquette.
2. Uue de sucre elle casse. — Ils ont

de solides mâchoires.
3. Il parle sans savoir ce qu'il dit

— Commune d'Algérie.
4. Maladie de la peau.
5. Telle s qu'on ne trouvera jamaii

mieux . — Abréviation.
6. Règle à suivre. — Champignon

comestible.
7. Une bombe ne lui fait pas peur,
8. Petite terre. — Elle ne tient parfoii

qu 'à un fil,
9. Ils const i tuent  le cérémonial. —

Bout de bois.
10. En bonne forme.

VERTICALEMENT
1. Il est pour le nivellement social.
2. Stérile. — Textile .
3. Quand elle est rompue, plus de

contrainte. — Il a donné son nom
à une maladie des vertèbres.

4. Ile. — Lin futur empereur y fut
enfermé. — Adverbe.

5. Imbécile. — Possessif.
6. Pronom. — Cruel tyran.
7. Lettre grecque. — Après une cita-

tion cur ieuse. — Pronom.
8. Vaut mieux que jamais. — Supporte

bien un petit coup de rouge.
9. Large cuvett e. — Chute d'eau.

10. Poussées à bout.

Solution du problème No 920

PHARMACIE D'OPPICE :
Dr M. Wildhaber , Orangerie

Dès 23 h., pour urgences seulement

S -  
I 1. Bâle - Chaux-de-Fonds . . . .  x x 2 2

2. Bellinzone - Zurich 1 1 1 x

InSDÏrBZ - VOUS 3. Chiasso - Young Fellows . . .  1 1 1 1
D 4. Grasshoppers - Lugano . . . .  1 x x 1

* de ces pronosti cs l : ^_ -^Z ; ; ; ; : I l  i 5
M „? Vf l l l C  P A P H F B F 7  7 Y°une B°ys - Lucerne . . ..  1 1 1 1

fit VU UJ bAblU lUC g Aarau . wlnterthour . . . .  l x l l

|J 9. Cantonal - Fribourg 1 1 1 1
n P I l t - P t fP  10. Schaffhouse - Thoune . . . .  x 1 1 x

T 0 T 0  "" 
V 11. Soleure - Bienne x 2 1 x

* " * w ' 12. Vevey - Concordia . . . . .  1 1 1 .1
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Leuenberger
Place du Marché
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^f est manufacturée en Suisse, d'après la formule

H de la Ri ggio Tobacco Corp. New York. Abso-

III lument égale à la production américaine , elle est
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toujours de première fraîcheur. Et puis , comme

"§||i elle se fait chez nous, elle ne coûte que fr. 1.30.

^§||; Pourquoi dépenser davantage , du moment que

|| i vous obtenez la plus exquise des cigarettes amé-

%$ ricaines grand format à un prix si intéressant I

f  Rouge : avec filtre

Dh maintenant, Bleu : sans filtre

/

sous un nouvel habillage 20 cig. 1.30
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Georges Marchai - Nicole Berger - Kay Fisch er - Claus Holm - Renato Baldini - Gil Vidal

UN FILM DE MAURICE CLOCHE
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Tous les soirs ~, ,D _ , Matinées à 15 heures, jeudi, mercredi
à 20 h. 30 Des 18 an8 Faveur8 suspendues s^̂  et dimanche 2 matinées à 15 h. et 17 h. 30
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BEAU LARD maigre
salé et fumé avantageux

Boucherie R. MARGOT

A VENDRE
1 lit, 1 buffet de ser-
ylce, i bureau. 1 table
à rallonges, 1 canapé,
1 table de cuisine et dif-
férents objets. Pour vi-
siter, s'adresser Jeudi et
vendredi après-midi à
M. Daniel Colin, 5, rue
rie la Cure, Corcelles
(NE). 

A vendre à prix avan-
ta«eux' beau
buffet de service

combiné
en parfait état. — Tél.
No 5 14 71.

A VENDRE
magnifique poussette
< Royal-Eka » blanche,
démontable . Tél. 8 35 67.

A vendre dans grande
localité, près de Neu-
châtel,

RESTAURANT
DE LA GARE

S Jeux de quilles com-
plètement automatiques,
restaurant-terrasse avec
vue Imprenable sur le
lac de Neuchâtel, affai-
re de 1er ordre ; acomp-
te. Inventaire Inclus,
ït. 50,000.—.

Prière de faire offres
par écrit sous chiffres
il . 4177, à Publicitas,
Berne.



HERVE

BERNE. — Au cours de la séance
de mardi m a t i n  du Grand Conseil , une
motion chrétienn .-sociale a été déposée
par des députes du Jura , demandant
une réduct ion  du t a r i f  u n i t a i r e  des
forces mot r ices  bernoises. Le directeur
des f inances a repoussé la mo t ion  en
raison des avantages du nouveau tarif ,
et l'assemblée en a fai t  de même.
Le Conseil a passé ensuite  à la se-
conde lecture du contreprojet de l'ini-
t ia t ive  d i te  des coopératives de con-
sommation demandan t  (pie les rabais
et les ristournes ne soient pas assu-
jet t is  aux disposit ions fiscales. Les
socialistes ont man i f e s t é  une fois de
plus leur opposition au contreprojet.
L'entrée en matière ne fut  pas com-
b a t t u e . Le Conseil , au vote f ina l, a
adopté le contreprojet par 102 voix
contre 62.

L'assemblée a passé ensuit e au prin-
cipa l objet de la session , c'est-à-dire
au projet abrogeant la loi d'impôt sur
le timbre datant  de 1880 et m o d i f i a n t
la loi sur la taxe des successions et
dona t ions  de 1919. L'abandon des taxes
sur le t imbre représentera une  moins-
value annuel le  de deux mi l l ions ,  tandis
que les nouvelles dispositions en ma-
tière de successions et de donations
représenteront une plus-value de
1,600,000 francs.

La question de la présidence de la
commission chargée d'examiner l ' ini-
tiative des séparatistes a fait  aussi
l'objet d'un débat. Le groupe radical
a repoussé la présidence, les autres
groupes ont maintenu la décision du
bureau du Grand Conseil proposant un
radical (M. Nahra th , radical , la Neuve-
ville, vice-président, M. Gigandet ,  con-
servateu r, les Genevez). Le Conseil a
approuvé ces propositions. Les élus ont
accept é leurs fonctions.

Au Grand Conseil

De la loi d'impôt
sur le timbre

à la question jurassienne

CORNAUX
Au Groupe d'hommes

(c) Lorsque les auditeurs de notre émet-
teur national de Suisse romande règlent
leurs montres au « top » du signal d»
12 h. 45, Ils ne se doutent pas de la
complexité des appareils qui nous don.
nent ce signal quotidien depuis l'Obser-
vatoire de Neuchâtel avec une précl-
sion inégalable.

Lors de la séance du Groupe d'hom-
mes, vendredi dernier , M. Charles Wyser
Ingénieur de cet observatoire, a su
vivement intéresser l'auditoire par son
exposé illustré de graphiques et de cil.
chés suggestifs.

LE LANDERON
Journée d'Eglise

(sp) Dimanche, la Journée d'Eglise de»
paroisses réformées a engagé un grand
nombre de fidèles à se réunir au tem-
pie protestant. Les orgues étaient tenues
par Mme Willy Zwahlen de Salnt-Blaise
et le Chœur d'hommes s'est fait enten-
dre avec succès.

Le culte lui-même a été présidé par
M. Ernest Béguin, président du Synode.
La prédication était centrée sur le
thème du jour : « Confesser sa fol ».

COLOMBIER
Soirée de la Société fédérale

de gymnastique
(c) Samedi , un nombreux public , em-
plissant la Grande salle Jusque dans ses
moindres recoins, a vivement apprécié
le programme de la soirée de notre
Société fédérale de gymnastique.

A l'enseigne du bon goût et de l'ori-
ginalité, les puplllettes, la section fémi-
nine, les pupilles ainsi que les actifs
présentèrent tour â tour leurs numéros,
résultats d'un entraînement régulier et
d'une préparation soignée.

Certains numéros particulièrement
spectaculaires eurent les faveurs du pu-
blic. Cependant , nous pouvons relever
que de toutes les parties du programme
se dégageaient cette harmonie des mou-
vements et cette Joie de vivre que dis-
pense la gymnastique à tous ses adeptes.

Le quatuor « Atlantic » a droit à une
mention particulière. Nous ne nous las-
serons Jamais de voir cette sympathique
équipe à l'œuvre I

En résumé, avec Clrcus Parade, noe
gymnastes ont remporté un vif succès.

Journée des laïques
(c) La traditionnelle « Journée des
laïques » a eu Heu dimanche. Pour l'oc-
casion , notre temple était particulière-
ment rempli. Il appartenait à un groupe
de paroissiens de présider le culte qui
avait pour thème : « Confesser sa fol ».
La liturgie fut lue par un groupe de
trois Jeunes gens de la paroisse : MM.
Philippe Kttpfer , Michel Porret et Henrl-
Louls Burgat. De leur côté. MM. Phi-
lippe Schaer et Philippe Gander étalent
responsables de la prédication.

Empreint de simplicité, cet acte reli-
gieux , présidé par des laïques a fait
grande Impression.

ROLE
Dimanche des laïcs

(c) Au cours du culte de dimanche der-
nier, un nombreux auditoire a entendu
trois membres de paroisse, représentant
le Conseil d'Eglise, la Jeunesse parois-
siale et les moniteurs, développer le
thème proposé : « Confesser sa fol ».

Ce triple message, qui mettait en re-
lief le rôle des laïcs dans l'Eglise, fut
très attentivement écouté.

CUDREFIN
Concert spirituel

au temple de Montet
De notre correspondant de Cudref in  i
Pour la première fois depuis l'inau-

guration, les orgues du temple ont
chant é, dimanche soir, au cours d'un
sp lendide concert sip i rituel du temps
de la Passion. Aussi faut-il regretter
que lie public n 'ait pas été plus nom-
breux. Nous connaissions les artistes
musiciens de Strasbourg, puisque, deux
fois déjà , i ls  donnèrent um concert à
Montet. Dans l'introduction an concert,
M. Daniel Geneux, pasteur, les remer-
cia d'avoir  fait ie dép lacement d7Alsaoe
pour offrir à leurs amis de Montet ce
magnif ique concert. M. Paul Blumen -
rœder, organiste, professeur au Conser-
vatoire de Strasbourg, et Mmes Margue-
rite Riehl , soprano, et Marguerite Ruch ,
violoniste, firent de leurs interpréta-
tions des chefs-d'œuvre de goût, de
probité et de finesse.

Le concert
Le concert débute par  une œuvre de

J.-C. Bach, « Prélude et fugue en mi
mineur », pour orgue, puis se poursui t
par « Soupirs et larmes, peines », air
pour soprano, violon et orgue de la
« Cantate No 21 », de Bach, « Nous,
pauvres pécheurs », trois variations de
chorale pour orgue, de M. Weckmanin,
« Les souffrances, peines et mort de
Jésus », chorale pour orgue, de J.-C.
Vogler, et « O mon peuple, que t'ai-je
fait ? », pour soprano et orgue, die B.
Reichel ; signalons que cette dernière
œuvre était chantée en français, les au-
tres airs étant chantés cn allemand.

En intermède, M. Geneu x donna lec-
ture du récit de la Passion : € Au cal-
vaure. »

A part «Larghetto de la sonate en ré
majeur », pour violon et orgue, de G.-F.
Haendel , toutes les œuvres de la
deuxième partie étaient  de Bach. Les
œuvres de ce génie furent  « Chef cou-
vert de blessures », chorale pour orgue,
puis « Humains, pleurez vos iniquités »,
chorale pour orgue, « Dieu juste,
comptes-tu nos fautes  ? », air pour
soprano, violon et orgue de la can-
tate 89, et pour terminer « Jésus-
Christ , notre sauveur qui a détourné
de nous », chorale pour orgue.

La traduction des œuvres interpré-
tées fu t  dite par M. Geneux. Un seul
vœu après ce magnif ique concert : la
présence d'un public plus nombreux
lors des prochains concerts.

MONTET
Conférence

(c) D y a quelques Jours , à la salle de
paroisse , le Juge Informateur Paul Sa-
vary, de Vevey, a donné une conférence
pour hommes. Le sujet était c Expé-
riences d'un Juge Informateur ». Nom-
breux furent ceux qui répondirent k
l'Invitation, dans l'idée de faire con-
naissance avec les préoccupations et
l'activité du conférencier.

Aux Valangines
Soirée de l'Union cadette

de jeunes filles
Samedi , dans la salle de paroisse du

temple des Valangines, et sur l'Initia-
tive de cheftaines dévouées , la section
« Clairière » de l'Union cadette de Jeu-
nes filles de Neuchâtel donnait sa pre-
mière soirée.

Après une présentation de section qui
manifeste la belle vitalité de ce groupe
de Jeunes filles, nombreuses et enthou-
siastes, les cadettes ont chanté quelques
belles chansons, accompagnées à la
guitare. Puis, venus en renfort , un
groupe de cinq chefs cadets a présenté
un tour de chant des mieux enlevés.
On assista ensuite à une opération chi-
rurgicale télévisée, pratiquée (en om-
bres chinoises) par le fameux docteur
Baumhallenwanderstelg !

Un entracte favorisa la vente d'ex-
cellentes caramels, puis, souligné par un
message du pasteur camerounols Rem!
Blja qui parla de la Jeunesse africaine
chrétienne, un résumé de l'histoire
de l'Afrique fut présenté et mimé d'une
manière originale par les cadettes.

Derrière cette soirée et son Joyeux
programme on devine le travail persévé-
rant et sérieux qui s'accomplit chaque
samedi au cours des séances des sec-
tions cadettes de notre ville.

Enlèvement de Suisses
en Algérie

On a annoncé récemment la dis-
p arition d'un prêtre suisse en Algé-
rie. On suppose qu 'il a été enlevé
p ar le F.L.N . Ce n'est pas la pre -
mière f o i s  que certains de nos com-
p atriotes ont subi ce sort. Les auto-
rités f édéra l e s  sont intervenues, p lus
ou moins ouvertement, auprès des
rebel les pour obtenir des mesures
de libération. Sons e ff i c a c i t é  toute-
f o i s .  Avec M.  Frank Bridel , dans la
« Tribune de Genève », on se de-
mande si un peu p lus d'énerg ie ne
serait pas de mise :

Telle est du moins l'idée, enchaîne
notre confrère, qui est venue à certains
quand Ils ont appris l'affaire Kantoro-
wiez. Dans cette affaire, on a refusé de
renouveler le permis de séjour d'une
femme qui , de toute évidence, n'a au-
cune influence sur les autorités de Ber-
lin-Est, donc aucune responsabilité dans
tout ce que le département politique
reproche au gouvernement de M. TJ1-
brlcht.

Or on n'a Jamais entendu dire que M.
Ferhat Abbas ni sa femme , qui réside
k Montreux, ni d'autres membres du
F.L.N., aient été Inquiétés par la police
fédérale des étrangers. Or, M. Ferhat
Abbas est supposé avoir une Influence
sur les chefs de la rébel lion algérienne
et on peut penser que , si on le mena-
çait de lui retirer son permis de séjour,
il ferait son possible pour obtenir que
ses amis laissent en paix lea Suisses qui
résident en Algérie. Bref , dans un cas on
n 'hésite pas à frapper , par mesure de
représailles, une personne sans responsa -
bilité, tandis que, dans l'autre cas, on
ménage un responsable ou du moins un
coresponsable. Ne pourrait-on pas faire
comprendre à M. Ferhat Abbas que l'hos-
pitalité dont il Jouit en Suisse Impli-
que au moins une obligation : celle
d'obtenir que nos ressortissants en Al-
gérie ne soient pas inquiétés ?

On a souvent insisté ici sur l'ano-
malie de la présence de Ferhat
Abbas en Suisse. Que du moins le
Consei l f é d é r a l  en f a s s e  une « mon-
naie d'échange » quand les intérêts— et p a r f o i s  la vie — de nos con-
ci toy ens  sont en j eu  !

NOIRAIGUE
Dans la paroisse

(c) Dimanche, journée d'Eglise, fut éga-
lement Journée de la paroisse réformée.
Le matin , M. Michel Hunziger , professeur
au gymnase de la Chaux-de-Fonds,
apporta le vibrant message d'un laïc
sur le thème de la Journée : « Confesser
sa fol » .

Le soir avait lieu au collège l'assem-
blée annuelle de paroisse. Les rapports
du caissier M. Alfred Monard et du
pasteur M. Claude Monln sur la vie
de la paroisse furent successivement
adoptés avec remerciements. La question
de l'Impôt ecclésiastique obligatoire fut
traitée brièvement par le vice-président
du collège des Anciens, M. Jules-F.
Joly. Une série de films tournés par
M. Maegll . de la Côte-aux-Fées, sur le
Jura et les Alpes valaisannes, obtinrent
un succès mérité.

Les enfants avalent été associés k la
Journée de paroisse en faisant hon-
neur l'après-mldl à une collation et
en admirant les films que virent plus
tard les adultes.

Soirée gymnique
(c) Les gymnastes ont offert samedi
soir une soirée dont le programme fut
fort goûté des spectateurs qui purent
apprécier les numéros variés préparés
par les actifs et pupilles. Les trois « VI-
relos » acrobates-Jongleurs de VUleret
donnèrent des numéros de grande qua-
lité.

Les applaudissements qui accueillirent
les productions des visiteurs comme des
locaux témoignèrent de la satisfaction
du public.LA CHAUX-DU-MILIEU

Avec les Femmes paysannes
(c) Dimanche après-midi, la section
chaiulière des Femmes paysannes, dirigée
par Mlle Marguerite Krebs , avait Invité
la population de notre commune dans
la grande salle du collège . Ces dames
avaient fait venir le groupe des dan-
seurs de la société du « Costume
neuchatelois » , qui suit apporter un élé-
ment de Jovialité k toute l'assistance.

Pendant le thé , trois Jeunes accordéo-
nistes du village prolongèrent l'am-
biance par de nombreux morceaux
populaires , tandis que les enfants dan-
saient la polonaise , conduite par les
membres du Costume neuchatelois. En
résrumé, excellent après-midi pour la
caisse des « femmes paysannes » et pour
les assistants.

LA CHAUX-DE-FONDS
Groupement des sociétés

locales
(c) Le Groupement des sociétés locales,
qui réunit 81 sociétés de la ville, a tenu
son assemblée générale lundi soir , au
café-restaurant City.

L'assemblée a procédé à l'élection de
son comité de 16 membres et a pris en-
suite plusieurs décisions. Elle a voté son
adhésion à l'Association neuchâteloise
et Jurassienne pour la défense des rives
du Doubs en chargeant le comité de
désigner un de ses membres pour par -
ticiper à l'action envisagée. Après une
discussion animée, les délégués ont ren-
voyé à l'étude du comité une proposi-
tion du F.-C. Etoile-Sporting sur la
nouvelle réglementation des matches au
loto. Les délégués, au nombre d'une
septantalne, ont approuvé l'appel du
comité de participer activement à la
prochaine braderie qui se déroulera les
5 et 6 septembre prochains, sous le signe
d'une fête de la montre.

C H R O N I Q U  E R ÉGI ON AL E

B O U R S E
( C O U R S  D E  C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 24 fév. 25 fév.

8 W % Féd. 1945 déc . 104.80 104.75 d
8 % % Féd 1946 avril 103.65 103.65
3 Féd 1949 . . . 100.75 100.80
2 % % Féd. 1954 mars 97.60 97.60 d
3 % Féd. 1955 Juin 100.76 100.75
8 % C.F-F. 1938 . . 101.10 101.26

ACTIONS
Bque Pop.Suisse (p.s.) 910.— d 910.— d
Union Bques Suisses ITIIO.— 1720.—
Société Banque Suisse 1400.— 1300.—
Crédit Suisse 1498.— 1486.—
Electro-Watt 1450.— 1450.—
Interhandel 2415.— 2417.—
Motor-Columbus . . . 1257.— 1246.—
S-ft.E.Q., série 1 . . . . 98.— 97.— d
Indelec 860.— 840.—
Italo-Sulsse 637.— 625.—
Réassurances Zurich 2380.— 2385.—
Wlnterthour Accld. . 890.— 895.—
Zurich Assurance . . 5005.— 5090.—
Aar et Tessln 1200.— 1200.— d
Saurer 1140.— 1130.—
Aluminium 3390.— 3380.—
Bally 1120.— 1126.—
Brown Boveri 2150.— 2126.—
Fischer 1376.— 1370.— d
Lonza' 1085.— 1080.—
Nestlé Allmentana . . 3300.— 3306.— d
Sulzer 2260.— 2225.—
Baltimore 189.50 187.—
Oanadian Pacific . . . 133.50 134 —
Pennsylvanla 75.75 74.50
Aluminium Montréal 130.— 128.50
Italo-Argentlna . . . .  43.50 42.75
Philips 611.— 603.—
Royal Dutch Cy . . . 191.50 187.50
Sodec 66.— 65.—
Stand. Oil New-Jersey 227.50 224.—
Union Carbide . . . . 560.— 556.—
American Tel. & Tl io40.— 1034.—
Du Pont de Nemours 934.— 933.—
Eastman Kodak . . . .  658.— 658.—
General Electric . . . ¦ 342.— 34050
General Foods . . . .  356.— 340.—
General Motors . . . .  208.— 206.—
International Nickel 400.— 401.—
Internation Paper Co 525.— 520.—
Kennecott 490.— 499.—
Montgomery Ward . . 180.— 178.—
National Distlllers . . 136.50 136.—
Allumettes B 89.50 d 89.— d
U. States Steel . . .  414.— 407.—
F.W. Woolworth Co 243.— 241 —

RALE
ACTIONS

Cflba 5560.— 5511.—
Schappe 770.— 770.— d
Sandoz 4885.— 4890.—
Gelgy nom 4880.— 4886.—
Hoffm.-La Roche (b.J ) 14490.— 14575.—

LAUSANNE
ACTIONS

BC Vaudoise 830.— 825.— d
Crédit F. Vaudois . . 820.— 817.—
Romande d'électricité 515.— d 5H5.— d
Ateliers const Vevey 595.— d 595.— d
La suisse Vie (b.J .)
La Suisse Accidents 4800.— d 4800.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 189.50 187.—
Aramayo 50-— 50-— d
Chartered 50.50 52.—
Charmilles (Atel. de) 940.— 936.—
Physique porteur . . . 810.— 826.—
Sécheron porteur . . . 510.— 508.—
S.K.F 223.— d 223.—
Cours communiqués sans engagement
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse

Télévision Electronique 15.78

Marché libre de l'or
Pièces suisses 30.50,311.50
françaises 30.75<31.75
anglaises 40.50 42.50
américaines 7.75'8.25
lingots 4850.—4890 .—

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 24 fév. 25 fév.

Banque Nationale . . 680.— d 680.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 650.— d 650.— d
La Neuchâteloise as.g 1450.— d 1450.— d
Ap. Gardy Neuchâtel . 225.— d 230.— d
Cftbl. élec. Cortaillod 16000.— d 16000.— d
Câbl. etTréf.Cossonay 43O0.— d 4300.— d
Chaux et clm. Suis, r 2750.— d 2750.— d
Ed Dubied & Cie S.A 1840.— d 1840.— d
Ciment Portland . 5500.— d 5500.— d
Etablissent Perrenou d 480.— d 480.— d
Suchard Hol. S.A. *A» 440.— d 440.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 2300.— d 2350.—
Tramways Neuchâtel 550.— d 550.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Mora t , prlv. . 75.— d 60.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 3V4 1932 99.— 98.50 d
Etat Neuchât . 3<û 1945 102.50 d 102.50 d
Etat Neuchât. 3W 1949 102.— d 102.— d
Com Neuch. 3V4 1947 99.50 d 99.50 d
Com. Neuch. 3% 1951 97.50 d 97.50 d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 100.— d 100.— d
Le Locle 3Mi 1947 99.— d 99.— d
Fore. m. Chat 3V, 1951 97.75 d 95.75 d
Elec. Neuch 3% 1951 95.— d 95.— d
Tram. Neuch. 3MJ 1946 99.— d 99.— d
Chocol Klaus 3V4 1936 100.— d 100.— d
Paillard SA. 3V4 1948 100.50 100.25 d
Suchard Hold 3Vt 1963 96.75 d 96.75 d
Tabacs N Ser. 3\i 1950 100.— d 100.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 2 V4 %

'Billets de banque étrangers
du 25 février 1959

Achat Vente
France —84 —.88
U.S.A 4.28 % 4.32 '/t
Angleterre . . . .  12.— 12.20
Belgique 8.20 855
Hollande 113.50 115.50
Italie —.67 >< , —.70 \<i
Allemagne . . . .  102.— 104^
Autriche 16.50 16.80
Espagne 7.10 7.50
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse

Nouvelles écûnomiou6S et t§nsflCîcr6S *

L'Association cantonale neuchâteloise
pour les chevrons a tenu son assem-
blée générale à Neuchâtel le 21 février,
sous la présidence de M. Maurice Jean-
neret , en présence de citoyens du Haut
et du Bas, ainsi que des deux vallées
du canton.

L'Association a repris son activité H
y a une année, et le b i lan  des douze
mois écoulés a été établi dans les rap-
ports dp président, diu caissier et des
divers  présidents de commission. Au pas-
sif , il fau t constater que trop de nos
concitoyens ignorent encore ce que sont
nos chevrons neuchàtolois et sont sou-
vent enclins, de ce fait , à considérer
les efforts accomplis pour leur restau-
ration dans une perspective politique
qui ne correspond ni à la réalité, ni
aux intentions des promoteurs, soucieux
seulement de voir rétablies nos belles
armoiries traditionnelles cantonales.

A l'actif , il fau t  rema rquer que la
cam pagne engagée a déjà porté ses
fruits dans des milieux divers de la
population. La publication d'articles ob-
jectifs dans la presse, dus à des plumes
autorisées, les effor ts  faits par beau-
coup de nos compatriotes pour pavoi-
ser aux chevron s à certaines manifes-
t a t i ons  ou pour les mettre en valeur à
certaines occasions où ils sont de mise,
le nombre grandissant des automobilis-
tes qui les arborent dans le dispositif
non officiel des plaques de leur voi-
ture, sont considérés comme des signes
encourageants par les membres de
l'association. Ceux-ci ont étudi é encore,
au cours de leu r séance, d'autres pro-
jets pour rendre plus efficace leur
action.

A l'Association cantonale
pour les chevrons

La Sme Fête suisse
des musiques ouvrières

aura lieu à Rienne
(c) La 38me assemblée ordinaire des
délégués de l'L'nion suisse des musiques
ouvrières, qui s'est tenue à Soleure
sous la présidence de M. Armand Coul-
lery , président central, a décidé que
la Sme Fête suisse des musiques
ouvrières aura lieu à Bienne, les 20
et 21 juin 1959.

Le président du comité d'organi-
sation sera M. Hermann Kurz , direc-
teur des finances de la ville de Bienne,
et le directeur de la fê te , M. Geo
Agnolini.

Une maison acquise
par l'Etat de Rerne

(c) Le Grand Conseil bernois vient de
ratifier l'achat de la maiso n Atlant ic
S.A., sise à la place de la Gare, à
Bienne . L'Etat reprend pour la somme
de 700,000 francs l'actif  et le passif
de la S.A. Atlantic. En tenant  compte
des hypothèques qui grèvent la mai-
son, il s'agi t  en réalité d'une  dépense
de 1,2 mi l l ion  de francs environ.

Ce bât iment  abr i te  depuis 4 ans les
autorités de taxat ion du Seeland . Par
la sui te , il sera possible d'y concentrer
diverses adminis t ra t ions  du district de
Bienne, actuellement dispersées dans
plusieurs quartiers de la ville.

RIENNE

Des chants dans nos rues...
Chaque après-midi . Jusqu 'à dimanche,

une équipe de Jeunes de l'Action bibli-
que proclameront , par des chants
Joyeux , le message toujours actuel du
bon vieil Evangile. Vous pourrez enten-
dre leurs témoignages et leurs chants
Jeudi , vendredi, samedi et dimanche
soirs, à la salle de l'Action biblique.

Dispensaire ant ituberculeux
La vente du 1er mars , organisée par

la Ligue contre la tuberculose du dis-
trict de Neuchâtel a lieu du 24 février
au 6 mars 1959. Plus que Jamais , la
ligue doit poursuivre sa lutte : soins
donnés aux malades. aide financière
apportée aux hospitalisés, dépistage de
la maladie par le camion radlophotogra-
phlque de la Ligue cantonale neuchâ-
telolse, etc.

Songeons aussi au préventorium des
« Plpolets », k Lignières, où un person-
nel spécialisé consacre son temps à ren-
dre la santé aux enfants prédisposés k
la tuberculose.

Com m uniques

Le dernier parcours d'une locomotive

Cette locomotive à vapeur qu 'on a pu voir  la semaine passée manœuvre r
en gare de Neuchâte l, est destinée à en r i ch i r  le Musée des t ranspor ts,

à Lucerne. (Press Photo Actualité)
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L'ALFA est la plus légère des Maryland ! *T J A J
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GENÈVE

De notre correspondant :
Mlle Isidore Cerraroli, une excellente

personne qui avai t  serv i ses maitres,
actuellement décédés , pendant trente-
sept années consécutives, s'est trouvée
dans un tel désarroi  moral quand il
lui fut  s ign i f ié , par voie d'huissier,
qu'elle devait quitter, sur-le-champ, leur
ancienne demeure, qu 'elle prit , à Saint-
Pierre-de-Curville, en Savoie, le chemin

du cimetière, pour s'aller coucher sur
le caveau où ceux-ci reposent.

Un i n s t i t u t e u r  de la localité l'y dé-
couvrit au matin, complètement transie
et hébétée, la température, dans la
n u i t , étant tombée à moins dix degrés.

Il va sans dire que l'on s'occupe du
sort de cette infortunée servante.

Ed. B.

Sur le caveau
de ses anciens maîtres... !

VAUD

De notre correspondant de Lausanne :
Le Grand Conseil vaudois a mis

mard i matin un point f inal  à sa
session extraordinaire.  Un déput é radi-
cal lausannois a interpellé  le gouver-
nement sur le projet de construction
d'une ra f f iner ie  à Aigle ou quelque
par t dans la plaine du Rhône. M.
Oulevay, chef du département de l'agri-
culture , de l ' industr ie  et du commerce,
a répondu de façon très détaillée.

« Une telle réalisation soulève l'en-
thousiasme • , a déclaré M. Oulevay,
qui a ensuite annoncé que la société
en question a engagé des négociations
avec les cantons de Vaud et, du Valais.
On sait que l'emplacement de la r a f f i -
nerie n 'est pas encore fixé, mais que
plu sieurs usines seront échelonnées
entre Aigle et Saint-Maurice. L'implan-
tation de ees industr ies  ne sera pas
seulement bénéf ique  pour la région
rhodanienne, mais également pour toute
la Suisse romande. Le chef du dépar-
tement a encore précisé que ces usines
ne dépareront pas la vallée du Rhône
et que tout danger de pollution des
eaux ou de l'air est exclu.

M. Oulevay a relevé que les négo-
ciations engagées par la société avec
le canton du Valais  étaient plus faciles
du fa i t  de l'existence dans ce canton
d'un office économique très dynamique.
L'Office vaudois  pour, le développement
de l ' industrie et du commerce, qui
n'entrera en fonctions qu'au mois de
mars ou d'avril , a reçu du gouverne-
ment le dossier de l'affa i re  et défendra
les intérêts  vaudois .

Si M. Oulevay n 'a pu préciser l'en-
droi t  de la construction de la future
ra f f ine r i e , il a cependant donné une
assurance : ce complexe pétrolier s'édi-
fiera dan à le t r i ang le  Bouveret - Saint-
Maurice  - Vi l leneuve , la plaine du
Rhône formant  un tout économique
qui ne peut être divisé par une fron-
tière pol i t ique.  M. Oulevay a souligné,
pour t e rminer , l 'étroite collaboration
existant entre les cantons de Vaud
et du Valais.

Réponse du gouvernement
au sujet de la raffinerie
de pétrole de la plaine

du Rhône

My *  a " ¦ 
- • »Inf ormations suisses
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Attention,
l'hiver ne passe jamais
sans laisser des traces !
N'attendez pas un printemps pénible et
qui n'arrive pas, 1out seul, à vous re-
mettre sur pied.
C'est maintenant qu'il faut l'aider ! Votre
sang est tout empoisonné par les toxi-
nes de l'hiver, avec ses grippes, ses lo-
caux enfumés, ses bureaux surchauffés,
la toux des autres , les rhumes autour
de vous, la maladie I Vous avez besoin,
au même titre que toute votre famille,
d'une bonne cure dépuralive qui vous
rendra un sang jeune, limpide, un sang
fout prêt à bénéficier du renouveau.
C'est le métabolisme qui'l faui rétablir :
pour une meilleure circulation du sang i
pour un meilleur fonctionnement de tous
les organes (le foie, l'estomac, les reirvs);
pour éliminer l'acide urique el prévenir
les rhumatismes ; enfin pour avoir une
meilleure mine (contre les boutons, l'ac-
né, le teint brouillé). C'est maintenant
justement que le Sirop Golliez au Brou
de Noix (additionné de 15 plantes mé-
dicinales) vous fera le plus de bien.
Remède naturel, très fortifiant , il agit
par l'intérieur et constitue votre véri-
table cure dépuralive de printemps.

Sirop Golliez au Brou de Noix
La cure complète
( trois flacons), Fr.

P 

22.50. La petite cu-
re. Fr. 8.80. Le fla-
con d'essai, Fr. 5.—.
Dans toutea les
pharmacies et dro-
gueries. A défaut
une simple carte
postal e à la Phar-
macie Golllez, Mo-
rat , et la cure voua
est livrée franco do-
micile.



Le Prieure de Vaguelande

FEUILLETON
de la « Feuille d' avis de Neuchâtel »

par i
FRANÇOIS D'ORGEVAL

Le soir vint tôt , mais il fut bien-
faisant à Liane qui rêvait, penchée
sur son livre , le front barré d'un
mauvai s  pli.

Dehors , une ligne mauve s'était
formée au fronton des hauteurs , de
l'autre côté de la vallée. Elle s'éten-
dit jusqu 'à la plaine , cernant bien-
tôt les grandes pièces de terre fraî-
chement labourées , les friches , les
hame aux , les herbages et les mares ,
tout ce qui composait le domain e
du Prieuré. Alors , lorsqu 'il fut  bien
établi que c'était la nuit  qui s'en
ven ait ,  commença la calme re t ra i te
des bêtes et des gens ayant tra vaillé
jus qu'à l'extrême limite du jour et
reflu ant maintenant vers la ferme.

Par groupes de trois et quatre , un
brui t de chaînes scandant les batte-
ments de leurs sabots , les chevaux
entrèrent dans la cour où les vo-
lailles menaient grand tapage. Le
chien donna de la voix , et aussi
les charretiers qui claquaient du
fouet en jurant. Il y eut des appels ,
des roulements de charrettes , puis
le piétinement du troupeau qui ren-
trait à son tour dans une clameur

de bêlements cent et cent fois ré-
pétés.

Liane écoutait tout cela , songeant :
« ,1e n 'irai pas dans la salle. Je

ne jouerai pas plus longtemps cette
comédie qui ne fait illusion à per-
sonne ».

Pourtant elle se leva , colla quel-
que temps son front à la vitre,
saisie , quoiqu 'elle s'en défendit , par
la majesté de ce crépuscule d'au-
tomne. Puis elle traversa son bou-
doir à pas lents, poussa la porte et
se trouva dans l ' immense vestibule
où , trois siècles plus tôt , les moines
dé posaient leurs harna chements  de
laboureurs pour redevenir hommes
de prière.

Pierre Falland. jeune chef de cul-
ture , était dans la salle , conversant
avec tante Rdmée :

— Vous voudrez b ien lui dire ,
mademoiselle, que je fais un saut
jusqu 'à X i in t h eu i l  pour porter une
p ièce fie tracteur chez le mécani-
cien... Rien de grave : deux têtes
de boulons qui ont sauté. Je serai
peut-être un peu long à revenir
parce que j' at tendrai que la répara-
tion soit terminée.

Il avait rougi au milieu de sa
phrase parce qu 'à ce moment  Liane
était entrée dans la salle. C'était un
grand gaillard encore loin de la
trentaine , mais à la figure déjà tan-
née par le vent des labours et le
soleil des moissons.

Tante Edmée ne sembla rien re-
marquer.

— Très bien , Pierre , fit-elle de
sa voix calme. Je ferai votre com-
mission.

Après avoir aimablement salué
Liane , Falland sortit comme s'il
avait le diable à ses trousses et les
deux femmes restèrent seules.

— Vous vous êtes bien reposée,
Eliane ?

— Très bien , je vous remercie,
tante.

— J'étais sur le point d'aller vous
relancer.  Gilles ne va guère tarder
maintenan t .

La jeune femme s'assit sans ré-
pondre , les nerfs déjà crispés. La
lueur f in  foyer — depuis que les
soirées étaient devenues fraîches, on
faisait une flambée chaque soir dans
la cheminée — colorait son visage
à l'ovale un peu court, mais aux
t ra i t s  gracieux. Ses yeux bruns , très
beaux , observèrent pensivement les
torsades des flammes , puis allèrent
se poser sur la silhouette grise qui
s'affairait si lencieusement à quel-
ques mètres d' elles. Il y a encore
quelques semaines , elle eût demandé :

« Puis-je vous être utile à quel-
que chose , tante Edmée ? Laissez-
moi couper le pain , mesurer le café ,
sortir le lard pour les casse-croûte
de demain ».

Et la vieille demoiselle eût immé-
diatement répondu :

« Mais certainement mon petit...
Vous êtes la maîtresse de maison.
Il faut apprendre tout cela. »

Seulement elle n 'eût pas indi qué

la quantit é exact e de café à donner
aux bonnes , ni la dimension habi-
tuelle des tranches de lard. Et elle
n 'eût pas signalé avant la tombée
de la nuit  que le pot de salaison
était vide , qu 'il manquait du pain
dans la huche, que le boucher n 'était
pas passé apporter la viande pour
le lendemain. Toutes choses qui
n 'eussent été dévoilées qu 'au dîner ,
en présence de Gilles silencieux , fa-
tigué et distraitement réprobateur.
Liane voyait encore le sourire faus-
sement confus de tante  Edmée , elle
entendait sa voix conciliante qui
cherchait , avec une maladresse per-
fide , à arranger les choses :

« C'est un malentendu. Nous
comptions l'une sur l'autre... Notre
pauvre petite Liane n 'est naturelle-
ment pas au courant , et toi , Gilles ,
tu t 'imagines que , du jour au len-
demain , avec un peu de bonne vo-
lonté , on devient une vieille fer-
mière ! »

« Trois mois ! songea la jeune
femme. Voilà près tle trois mois que
dure cette vie étrange. Il faudra
que j' aie ce soir une exp lication
avec Gilles ! »

Cette résolution lui avait rendu
quel que entrain , lorsqu 'une demi-
heur e plus tard , le pas de son mari
résonna dans l'immense vestibule.

—i Bonsoir Edmée. Bonsoir Liane.
Il ' s'était dépouil lé de sa veste de

cuir et de son chapeau rond qui lui
donnait l'air d'un vrai paysan. La
lueur du lustre rusti que tombait sur

lui , éclairant ses cheveux bruns , un
peu bouclés, son front haut , sa bou-
che ombrée d'un pli que l'on croyait
volontaire jusqu 'à ce que l'expres-
sion des yeux eût démontré qu 'il
n 'était que désenchanté.

— Excusez-moi. J'arrive tard.
Après avoir posé un baiser dis-

trait sur le front de sa femme, il
se dirigea vers la cuisine , puis vers
la salle voisine où mangeaient les
gens de la ferme. Il ne se serait
jamais mis à table sans aller voir
s'ils avaient tout ce qu 'il leur fal-
lait. Liane hésita à le suivre ainsi
qu 'elle le faisait chaque soir. Sa
phrase de tout à l 'heure lui revint.

« Jouerai-j e plus longtemps cette
comédie ? »

Mais Gilles allait  : n 'importait-il
pas que l'on vit la jeune maîtresse
à côté du maî t re  ?

Les hommes attablés les accueil-
l i r en t  avec gène. Hors Antoine , le
vieux bouvier , tous éta ient  récem-
ment embauchés et n 'avaient point
connu le propriétaire du prieuré
avant qu 'il eût cette mine soucieuse
qui leur en imposait. Quant à la
jeune patronne , c'était une Pari-
sienne qui ignorait  tout de leur vie,
n 'avait jamais trait une vache et ne
savait même pas marcher avec des
sabots : entre elle et eux , rien de
commun. Pourtant elle était belle et
les plus jeunes coulaient vers elle
des regards timidement avantageux
ou sournois.

Gilles les entretenait du travail :

— Vous avez ramené les deux va-
ches du marais , Léon ? Toujours
pas d'entrain? Laissez-les à l'étable
demain. Il faudra que Michel con-
duise au maréchal Lutin et Casca-
deur qui ont besoin d'être referrés...
Vous , Bolenski , il faudra que vous
vous mettiez avec votre frère à en-
lever le tas de gravats qui se trouve
près de la barrière du fond... à
moins que M. Falland ne vous ait
donné quelque chose de p lus ur-
gent à faire.

Comme le jeune homme s'attar-
dait p lus qu 'il n 'eut été uti le . Liane
lui posa la main sur le bras.

— Venez vite. Vous devez avoir
grand-faim.

— Pas sp écialement.  Mais je vous
fais at tendre,  vous et Edmée.

Il revint  dans la salle où , déjà ,
la soup ière fumait .  Tante Edmée ar-
rivait avec une louche. Elle at tendi t
cpie le jeune ménage se fut assis
pour prendre place elle-même à
l' extrémité  de la table. Cousine très
éloignée de Gilles , elle était venue
ici trois ans plus tôt , lorsque le
jeune  homme s'était installé à la
ferme. Elle y devait surveiller les
domesti ques , être en quel que sorte
femme de confiance , et ell e mettait
son point d'honneur à ne pas outre-
passer — du moins officiellemen t —¦
ce rôle de subalterne.

(A  suivre)

§̂3lK Samedi, 28 février
[ î .i£jg ?srj r£rt££ I ...EXCEPTI ONNEL ! (au lieu du 1er mars)
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Pfister-Ameublements S.A. vous présente, pour la première fois, sa «revue de printemps» — Le grand événement de l'année
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rappelle à ses membres et amis lia
séance de projection de films em cou-
leurs sur ses villages de vacances, ven-
dredi 27 février, à 20 h. 30, à l'Aula
de l'université. (Enitrée libre.)

Le club Méditerranée

Wm MÊËm
m m \ ~ m w  m* SPMBR JH

T
^
M

wjk^U msS^
tmm m4Ê
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M. Houphouët-Boigny souligne l'intérêt capital
que représente la Communauté franco-africaine

A L 'AMBA SSADE DE FRANCE À BERNE

l'exemple du fédéralisme helvétique pourrait être dépassé par la réussite de l'expérience en cours
De notre correspondant de Berne :
En séjour en Suisse, où il a pris quelque repos, M. Houphouët-Boigny,

ministre d'Etat dans le gouvernement français et maire d'Abidjan , capitale
de la Côte-d'Ivoire, a reçu la presse, mardi en fin d'après-midi à l'ambas-
sade de France.

Dans une langue admirable qui don-
ne tout son sens au terme « africain
d'expression française », l'homme d'Etat
a entretenu son auditoire de l'événe-
ment cap ita l  que fut  la création , les
3 et 4 février derniers , de la com-
munauté  associant la France à la plu-
part de ses anciennes colonies noires ;
il précisa le sens de cet événement,
les espoirs qu 'il fait naître, enfin les
perspectives qu 'il ouvre pour l'en-
semble du monde occidental.

L'exemple helvétique
En hommage courtois mais sincère

à la Suisse , M. Houp houët-Boigny veut
bien comparer l'entreprise dont il fut
l'un des promoteurs à celle qui a
conduit  notre pays au statut  pol i t i que
de 1848. Mais la tentat ive actuelle est
combien plus audacieuse , combien p lus
vaste , puisqu 'elle entend fédérer des
peuples non seulement différents  par
la langue , la confession , la culture,
mais  encore par la race, la couleur de
la peau , et surtout le degré d'évolution
intellectuelle et sociale , et cela par-
dessus les frontières qui séparent deux
continents.

Mais si l'exemp le helvéti que peut
être précieux , celui de la Communauté
franco-afr icaine , en cas d'une réussite
qu 'on a tout lieu d'espérer , le sera
bien davan tage , puisqu 'il doit met t re
en pleine lumière  que colonisateurs et
colonisés peuvent  parvenir  à collaborer ,
sur un p ied de par fa i t e  égalité et
dans  un sentiment de solidarité fra -
ternelle.
Les avantages de ce régime
A ce régime, les popula t ions  noires

trouvent p lus d' avantages et de profit
qu 'en se conf inan t  dans les l imi tes
d'un n a t i o n a l i s m e  st r ic t , cultivé sous
le couvert d'une indé pendance absolue ,
en théorie du moins. L'indé pendance ,
elles en bénéf ic ient  aussi , à l' enseigne
de la communauté , pour toutes leurs
affaires internes. Quant aux affaires

communes — défense nationale , di plo-
matie, monnaie , certains secteurs de
l'économie — elles sont gérées en plein
accord avec la métropole , selon des
décisions prises par les mandataires
autorisés de tous les membres de
la fédération.

But : relèvement
de la condition humaine

Pareille organisation permet d'allé-
ger les charges incombant , par la
force des choses , à tout Etat jeune
qui entend s'af f i rmer  dans son auto-
nomie récente , bien souvent par une
coûteuse pol i t i que de prestige. Elle
permet d'accentuer l'effort qui tend à
améliorer le s t a t u t  social. Car c'est là
l'essentiel , c'est le relèvement de la
condi t ion h u m a i n e  qui doit être le but
de cette vaste entreprise. Les pays
d 'Afr i que noire offrent , à cet égard ,
de très vastes possibilités. Ils disposent
de ressources abondantes , mais dont
l'exploitat ion exige des moyens consi-
dérables. L'union avec la métropole
doit permettre de les trouver et de
les mettre en oeuvre, alors qu 'une in-
dépendance nominale condamne sou-
vent le pays qui a fai t  sécession à
ne comp ter que sur lui-même ou alors,
par le détour d' une assistance f inan-
cière ou technique intéressée , a laisser ,
en fai t, porter a t te in te  aux principes
qu 'il proclame en droit.

Pour éviter
les déchirements intérieurs...
€ Nous n 'avons pas voulu nous sé-

parer de la France par la force, a
déclaré M. Houphouët Boigny, nous
avons préféré engager le dialogue , par-
ce que c'étai t  aussi l'assurance pour
nous de faire  l 'économie des déchire-
ments  internes qui a f f l igen t  cer ta ins
Etats qui se sont révoltés contre leurs
anciens maitres. » Et surtout , les hom-
mes de bonne volonté qui ont t ravai l lé
pour amener leurs peuples à se ren-
dre maîtres de leur propre destin ont
reconnu que l'Indépendance de nom,
l'indépendance théorique ne suffit pas
à résoudre lie grand problème social.
On a pu l'observer, la sécession vio-
leirtte a été souvent la cause d'un re-
cul sur l'était de choses antérieur.
... et l'infiltration communiste
Cette politique de bon sens, de rai-

son, die sagesse, M. Houiphouët Boigny
et ceux qu'il appelle c ses frères
d'Afri que noire » entendent la mener
non pas seulement pour le bien des
populations afr icaines , mais dans l'in-

M. Houphouët-Boigny

térêt de l 'Europe occidentale , du mon-
de occidental même , car le commu-
nisme est aux aguets et il compte,
pour s' in f i l t r e r ,  sur la misère des
Noirs. La c o m m u n a u t é , groupant  les
efforts et les ressources , peut fa i re
barrage contre cette misère , donc con-
tre le danger  d'une exp lo i ta t ion  po-
l i t i que , idéologique , de la détresse des
hommes, voilà pourquoi elle compte
sur la compréhension , sur l'appui ac-
tif de tous ceux qui se reclament
de la civil isat ion occidentale , des prin-
ci pes de justice et de fraternité.

Une belle œuvre
Les difficultés , nul ne les ignore.

Mais l'œuvre est trop belle, a conclu
cet Africain d'expression française, le
but trop élevé pour qu 'on ne trouve
pas la force de les surmonter.

On ne peut souhai te r  qu 'une chose,
pour la France , pour l 'Af r ique , pour
le monde libre : que l'exemple de la
communaut é hâte la fin du drame
algérien.

G. P.

échec à la toux
combat toux , rhum*

combat bronchite et t r a c h é i t e
très agréable au goût

expectorant éprouvé
pour adultes et enfantt

DE L'ANNIVERSAIRE D'ABRAHAM LINCOLN
À LA LUTTE POUR L'INTÉGRATION RACIALE

( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E )

A l'origine, la guerre dite de Séces-
sion fut combattue pour une tou t autre
raison que l'abolition de l'esclavage.
Elle éclata quand le Nord, en plein
développement industriel , voulut impo-
ser ses produits au Sud qui , exportant
son coton vers l'Angleterre, préférait
acheter les produits nécessaires à Lon-
dres. Les « radicaux » abolitionnistes
du Nord compliquèrent l'issue du diffé-
rend économique Sud-Nord par leurs
violentes et haineuses campagnes. On
vit des idéologues sectaires et des déma-
gogues professionnels réclamer la mise
au pas du Sud et la libération incondi-
tionnelle des esclaves. Mme Beecher-
Stowe écrivit sa « Case de l'Oncle
Tom » sans être jamais sortie de Bos-
ton, par conséquent sans avoir aucune
connaissance de la réalité sudiste. Mais
le Sud eut aussi ses « radicaux », ses
démagogues, et ce sont eux qui pous-
sèrent à la sécession.

Quel rôle joua Lincoln ? Cet « ami
des hommes » était évidemment opposé
à l'institution de l'esclavage, et cepen-
dant il ne fut jamais un abolitionniste.
« L'institution de l'esclavage, déclarait-il ,
est à la fois fondée sur une injustice
et sur une mauvaise politique ; mais la
promulgation des' doctrines d'abolition
tend davantage à accroître le mal qu 'à
le supprimer. » Le « World-Telegram »
de New-York, dans un récent éditorial ,
a just ement rappelé que la « proclama-
tion de l' émancipation », pour laquelle
Lincoln est demeuré fameux , fut essen-
tiellement une mesure de guerre dans le
but , comme on l'a dit , d'affaiblir et de
disloquer l'arrière des Confédérés dont
l'industrie marchait avec de la main-
d'œuvre noire.

Cette « proclamation de l'émancipa-
tion » semble avoir , à certains égards,
déformé le vrai visage de Lincoln.
Celui-ci était avant tout un modéré
complètement hostile aux mesures vio-
lentes et arbitraires. On le fait passer
maintenant pour un négrophile, ce qui
est insensé. Et quand Ghana, l'Etat
nègre socialisant aux destinées duquel
préside le marxiste et totalitaire Nkru-
mah, sort des timbres spéciaux en l'hon-
neur de Lincoln à l'occasion de son
cent cinquantième anniversaire, fl y a de
quoi rire. Car il n'est tout de même pas
possible d'ignorer ce fameux speech du
futur  « émancipateur » prononcé à Char-

leston, dans l'Illinois , en septembre
1858, au cours duquel il affirma :
«J e  ne suis pas, et je n'ai jamais été
en faveur de l'établissement de l'égalité
politique ou sociale des Blancs et des
Noirs, sous quelque forme que ce soit ;
je ne suis pas et je n'ai jamais été
en faveur de faire des nègres des élec-
teurs ou des jurés , ou de les qualifier
pour occuper des fonctions publiques...
J'ajouterai même qu 'il existe une diffé-
rence physique entre races blanche et
noire qui , je crois, leur interdira à ja-

Abraham Lincoln

mais de vivre ensemble sur pied d'éga-
lité sociale et politique. Et puisque vivre
sur pied d'égalité ils ne peuvent , bien
que vivant ensemble, il doit donc y
avoir une position supérieure et une
position inférieure, et comme tout autre
homme, je suis en faveur d'assigner la
position supérieure à la race blanche. »

Certains dessous
de la campagne d'intégration

Cet important discours historique qui
éclaire la vraie pensée de Lincoln a été
rappelé par l'historien Carleton Putnam.
L'excellent chroniqueur David Lawren-
ce, directeur de la revue « U. S. News
and World Report », en fit mention
également dans un récent article de la
« Herald-Tribune » pour montrer qu 'au
fond Lincoln, s'il vivait aujourd'hui et
s'il tenait de pareils propos, serait con-
sidéré comme un « raciste », un « extré-
miste », bref un vilain personnage aux

yeux mêmes d« ceux qui, de Mme
Roosevelt à Kwam« Nkrumah en pas-
sant par tous les démagogues de l'égalité
raciale, veulent nous faine accroire que
I « honnête Abe » acclamerait de nos
jours le mondialism e niveleur de l'ONU.

Lincoln était absolument opposé à
la guerre civile de 1861 , et il était
encore bien davantage opposé à faire
une guerre pour émanciper les esclaves.
Ce conflit fut provoqué, on l'a vu, par
des raisons économiques. L'actuelle ma-
nœuvre de vaste envergure des partisans
de l'intégration raciale qu 'on s'efforce
maintenant d'imposer au Sud a égale-
ment des causes économiques parmi
d'autres. L'intégration raciale, à plus ou
moins longue échéance, désorganisera le
Sud et perturbera sa renaissance écono-
mico-industrielle. La ségrégation main-
tenait dans l'ordre chacun à sa place j
l'intégration disloquera l'harmonie ra-
ciale du Sud. « II est manifeste, écrit
George B. Weaver, du « Stanley News
and Press », d'Albermale, en Caroline
du Nord , qu 'il y a dans le Nord des
gens qui s'inquiètent de voir de nom-
breuses industries se développer dans U
Sud. » Ces industries, en effet, devien-
nent les concurrentes de celles du Nord,
En même temps, on constate que la ri-
chesse américaine, depuis longtemps
concentrée dans le Nord , a tendance à
se déplacer vers l'Ouest et vers le Sud.

Avec d'autres causes — trafic de
voix électorales, idéologie égalitaire , désir
de plaire aux peuples sous-développés
— le battage actuel autour de l'intégra-
tion raciale a un motif économico-in-
dustriel incontestable. Ceux qui , à l'oc-
casion du cent cinquantième anniversaire
de sa naissance, se sont réclamés de
Lincoln pour justifier un ensemble de
manœuvres assez sordides ont délibéré-
ment trahi son souvenir , son idéal et
ses idées. Il suff i t , après tout , de relire
le discours de Charleston — ou encore
celui d'Ottawa, du 21 août 1858, qui
est du même genre — pour se convain-
cre que Lincoln serait aujourd'hui op-
posé à l'intégration raciale aux Etats-
Unis.

P. HOFSTETTER.
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Le f i lm commence M e r c i  Tous lea jours
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Avec le vélomoteur
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' vous obtiendrez

le plus de satisfaction

; AGENCE :

M. Bornand
Poteaux 4

A VENDRE
chambre à coujehar, modèle 1958,
neuve de fabrique, en beau Bilonga
clair, Mits jumeaux avec entourage,
tables de nuit, armoire à 4 portes,
coiffeuse, 1 tour de lit et 1 couvre-
lit „
L» tout Fr. 1280.—i

livré franco , garantie 10 ans, facilités
de paiement

fin A f l  AMEUBLEMENTS - COUTES
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A vendre superbes pe-
tits

caniches
bruns et notas. — Tél.
(037) 2 58 70.
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plus avantageux! / T̂  ̂ W ŝ
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Savez-vous à quel point les petits pois fraîchement cueillis
sont exquis?Oui?... Alors essayez une fois nos nouveaux
petits pois FRISCO, type «Connaisseurs».Toute la matu-
rité d'un été de soleil s'épanouit dans leur goût délicat et
fondant. Seuls les petits pois fraîchement cueillispeuvent
leur être comparés. 

^
Petits pois FRISCO type «Connaisseurs»— vraiment les
préférés des connaisseurs.

surgelés, extra gros — particulièrement délicats
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Chauffage, dégivreur, coffre à bagages spacieux,
éclairage asymétrique

Embrayage automatique SAMMIAT sur demande

La petite voiture aux grandes qualités
Agence :

Garage E. Freiburghaus, Corcelles, tél. 81182
Demandez un essai sans engagement

IÉ
Pénétrant

par la peau
jusqu 'aux voies respiratoires

enflammées

les huiles efficaces
du Baume Libérol

débarrassent les bronches
du mucus op iniâtre,

réchauffent , désinfectent

 ̂ et guérissent rapidement.
HHiiiiliHTTI "HP

Appliqué tout de suite en cas
de refroidissement ,de toux ,

de rhume , il fait du bien.

Dans les pharmacies et drogueries;2.50 ou 4.-

f I
S RÉPARATIONS DE CHEMISES S

¦ j| Confection de beaux cols, même sans étoffe Sj de rechange. Courts délais de livraison S

TIP-TOP CHEMISERIE
! rue du Concert, chalet vis-à-vis de Ut I
S t Feuille d'avis » , NEUCHATEL¦
i i

Consommer du poisson,
c'est bien... mais

le consommer f ra i s,
c'est beaucoup mieux...

POISSONS 1
FRAIS, du lac et de mer

Soles et f i le t s  - Carrelets, turbots,
baudroie et filets - Raie . Merlans
et fileits - Cabillaud et filète - Colin
entier et en tranches - Filets de j
dorsch et filets de dorsch panés -
Saumon entier et en tranches -
Calamares • Dorade • Maquereaux -
Harengs fumés ¦ Queues de lan- <
rjouste - Morue sa.lée - Anguille
fumée 7 Scampis - Moules - Cre-
vettes ¦ Sprotens • Rollmops . Had-

dock > Saumon fumé

Forte pêche de '

filets de vengerons
Fr. 2.— le Y-, kg.

Filets de perche - Truites de rivière
vivantes - Truites du lac

Brochet entier et en tranches
RONDELLES ET FILETS

Nous recommandons nos excellentes ,
bondelles fumées

Foie gras Artzner ¦ Caviar
Truffes en boites

Potage Tortue claire véritable
en boite

Cuisses de grenouilles
Escargots maison

LEHNHERR I
GROS FRÈRES MAGASIN
Détail POISSONNERIE Neuchâtel

Place des Halles - Tél. 5 30 92

Expédition à l'extérieur Vente au comptant

HAEFLIGER&KAESER5A
6 DUE DU SEYON TEL. 5.24.26

livre soigneusement et rapidement des

COMBUSTIBLES
DE PREMIÈRE QUAIJTB

BAS élastiques pour VAKILt  J
SI vous recherchez avant tout un bas de
qualité et de longue durée, faites l'essai
d'un de nos nombreux bas spécialement con-
çus pour Jambes fatiguées ou fortes varices.

/ 3 3 t t &Ek W & ëf / âf ï- HOPITALt( taSMaàXiMMMâJ2me£t. Tel. 5.14.52
9EÇOIT TOUS LES JOURS -MARDI EXCEPTE

A vendre, pour Jeune
homme,

COMPLET
marine clair, taille
moyenne, & l'état de
neuf. — Tél. 5 11 04.

RESTAURANT-
BOUCHERIE
DU RAISIN

Cortaillod
Tous les jeudis soirs

gnagis cuits
ANGLAIS

A vendre cours, dis-
ques et livres, Jamais
utilisés, 150 fr. Ecrire
sous chiffres F. C. 6112
aiu buireau de la Feuille
d'avis.

MEUBLES
A vendre commode,

dessus marbre, 4 tiroirs,
25 fr , ; 1 lustre, bols
brun, a trois branches,
20 fr. — Tél. 5 40 61 ,
heures des repas.

A vendre 20 m3 de

FUMIER
die vache, bien entrepo-
sé. — Ed. Fehr, le Lan-
deron. Tél. (038) 7 98 96.



Ménagères, profitez de la saison ¦

Filets de vengerons I
Fr. i." le demi-kg.

L E H N H E R R  I
> FRÈRES

GROS MAGASIN
Détail POISSONNERIE Neuchâtel

Place des Halles - Tél. 5 30 92

Expédition à l'extérieur Vente au comptant
ON PORTE A DOMICILE

I ^Qo CA Fs cc 
Le nouveau film français

I 
~ 

cZ** D'ESPIONNAGE
i D^ aujI^Zi a 

13h
. DONT ON PARLE

j Àmm '¦ ¦  I Sfi BN ' ¦Pw^̂ ^âÈÈS ^K f̂apJ WrfL

1 ^̂ KT'V  ̂ î ' mmWvxScsffiï&ËÊiMsBi +$y. - ~yy ¦ ¦¦¦̂ ^̂ ^j^̂ ^ ĈTÉl V -V

I ^̂  mÊÊÊi^ M̂ ^^*' V̂ÊÊK wTm l̂^m'tf f̂ à i  "M

JÊB 'à ¦¦ ¦ W$t# ŷ*'*** rriï>wi-ift ;i„ ŴB mmm I 'fe-ji- ¦ :777::#:  ̂ ?$gj|I^B ;̂ ïf

i 1 fcj. I > iJ'̂ ri ¦
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#: SU K /  « Film d' action, d'espionnage et de bagarres où l'on est accroché
î S& 

*s$|p«**- \ Jès /e début , tenu en haleine jusqu'à la f i n  par des rebondissements
l V • et des coups de théâtre bien amenés. Allez voir ce f i l m, vous ne le

f ?V regretterez pas. »
! . \ X'V L ; Michel DURAN u

7 • . V («Le  canard enchaîné»)

Un épisode sans pitié de la guerre froide entre LINO VENTURA
I SERVICES DE RENSEIGNEMENTS FRANÇAIS comme vous ne l avez jamais vu

1 ET ÉTRANGERS LITTÉRALEMENT DÉCHAÎNÉ !

MOÎIIS Matinées Soirées c ,. . ,. , Faveurs Location ouverte
de 18 ans * 15 heures à 20 h. 30 San} . }  eK ,?T /é , de 14 h- à 18 h" jeudi et vendredi '
non admis aujourd'hui jeudi tous le8 jours matinées a 14 h. 45 SUSpendUCS samedi et dimanche dès 13 h. 45
nVIl dlintls et mercre(ii prochain 0 5 78 78

Samedi ^e #re;mer sp ectacle f ilmé de la Comédie-Française

1 < à 17 h. 30 LE BOUEGEOIS GENTILHOMME de MOLIèRE
| dimanche Prolongation 3me semaine

DÉTECTIVE PRIVÉ
Enquêtes - Recherches - Surveillance - Fila-
ture - Renseignements - Discrétion. — Case
postale 25, Corcelles/NE, tél . 8 30 23.

Cirez sans
, .vous

^laisser

B|§B||  ̂ sans vous traîner sur
PpiJBk les genoux ni vous

\f tffriX'^M laissez tomber sur le

seulement de cire

ŝ TO^^B Wf votre brosse à récurer

v - ' s - '3f vous n'aurez aucune
peine à étaler la cire

ÉP Îl pellicule durable, qui
\ / \ prendenmoinsderien

m Hl économie ! Avec un

¦'m cirez un appartement
/ de3-4chambres,soit

fine pellicule de cire

/ H ests' résistantequ'elle

Wk et lustrée plusieurs

\f\ nouvelle application !

grâce à

NOXON
cire spéciale extra-dure

Q en sachet plastique

Q
\ à Fr.1.95

1
2 pourcirertouteunechambre ¦

*^ gratis!Veuillez m'envoyer ¦

| *"' gratuitement un échantillon §
| OÙ de cire spéciale extra-dure ¦

F.N. NOXON |
¦ Mme/Mlle — ¦

| Rue . I

J Localité . ?

Adresser comme imprimé à
Henkel &. Cie S.A., Pratteln/BL

FARGENTERIE^̂ ĴJCW Ijp8

fiMfllîï Ër^^^^^W w Ml ŵm^sWÊk WW^rt *L^& _̂—_ k.1

HliitiM A|B TWC f̂cÉ r A votre gré ! Àk a^
vi^̂ ^̂ k: " /  UÊLA m Ê^B m W hm ^^ È̂M WÊŴ  \\W\r ^̂ B K w

¦ î ŷH P  ̂
ûï;ec 

oa 

sans 

couiure m\w m ^ & l f % m m  E

HH Jk \ BAS très souple d'une ^m w jW E

KfV \^ élégance sans pareil ^̂ L̂ m̂r B

SOCIÉTÉ DE PÉTROLES
disposant d'un terrain de 1200 m2 en pleine ville de
Neuchâtel et en bordure d'une route de grand passage,
cherche un intéressé pour la construction d'un garage.
Possibilité de construire SUT deux étages, avec station-service.

Plans et autorisation de construire à disposition. Appui
financier assorré.

Capital nécessaire pour traiter : Fr. 160.000.— à 180.000.—.
Curieux et intermédiaires s'abstenir .

Faire offres sous chiffres P 1957 N à Publicitas, Neuchâtel.

f \
GRANDE BAISSE

sur les Vacherins

Mont-d'or la
de la vallée de Joux

Fr. 4.50 le kg., boîtes depuis Fr. 2.—

Prix de gros pour revendeurs

STOTZER
Rue du Trésor 2 Tél. 513 91

-¦

A vendre

coffre-
cassette

neuf , pouvant se scel-
ler. Hauteur 200 mm.,
largeur 280 mm., pro-
fondeur 350 mm. Poids
20 kg. — Tél. au 8 37 74.

A VENDRE
pour cause de transfor-
mations : 3 fourneaux,
1 « Couvlnolse », 1 Ht à
1 Vi place, 1 cuisinière
électrique combinée avec
bols ; le tout en bon
état. — S'adresser à
Bené Marthe, Cressier,
tél. 7 71 90.

Poussette - pousse-
pousse crème, marque
« Royal », à vendre, en
très bon état .

Tél. 6 83 37.

PRÊTS
Service de prêts S.A.
Tél. (091) 22 83 77
Luclnge 8, Lausanne

BeUe occasion, à ven-
dre

cuisinière
électrique

blanche, 4 plaques, 180
francs. — Tél. 5 99 50.

A vendre un

BERCEAU
avec palllasee, en bon
état. — W. Devaud,
Plan 14.

¦ ¦ ytfct ¦¦¦¦¦ .̂ L. ¦¦¦¦¦ jjftk. ¦¦¦¦¦ JÊL. ^̂  
««• ¦•  JB±_ ¦¦¦¦¦ t̂. ¦¦¦¦¦ JÊL. I

,, k̂W K̂r k̂W ¦•••• v M̂r p̂r ¦¦¦¦ • m̂r t̂w ¦
, a ? ¦¦¦¦¦ r̂ ¦¦¦¦¦ ?̂ ¦¦•¦¦  ̂¦¦¦¦¦ ~ •¦¦¦¦ v ¦¦•¦»  ̂•¦¦¦¦ w •

Occasion
4 fauteuils, 1 canapé , genre club , à l'état de

neuf. Fr. 1300.—. Téléphone (038) 5 62 71.
:: A ::::: A ::::: A ::::: A ::::: A ::::: A ::::: A. ::::: A :
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maiderif ord*
PRÉ-LUDE, le modèle de forme très gracieuse en dentelle nylon,
sa forme étudiée vous donne une ligne parfaite.

1 S90
Blanc - rose - noir. Ĵ

.*, i

/iU/lOUÏRE
N E U C H Â T E l

UNE SPÉCIALITÉ H 1 I I 11*1* I j  II Kl
JHHÉÉM

LINOS
PLAQU ES A.T.
SUCOFLOR
BULGOMME
et tous autres matériaux modernes

f a & U L iA.?Br̂ lm 7" ~)

¦ ' '¦L "
« 

POSE SOIGNÉE
•*̂ ^ JT "A ^B ' 

 ̂
PAR SPÉCIALISTES

A5 Hl HT"

Locaux privés - commerciaux - Etablissements
Devis et renseignements san« engagement - Nombreuses références

¦ ^ 1 1 IL^T iTCV « LE SOL QUI DONNE
HÉÉÉO^BHMNVVÉVB 

LE 

TON

JUSQU'AU A toutes nos succursales de Neuchâtel et Peseux JUSQU'AU
SAMEDI SAMEDI

3* JOURNEES TESSINOISES »
|̂ î i) î)))))))))))))))))))))) Bi) ĤH m l i n  un Il I l l l l l  M H I I I I I I I  n un mu 1 1 1 1 1  ¦ 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1  mu t mit  ¦¦¦i HBUUiUUUUUUUUUUB

DES NOMS QUI CHANTENT... UNE MARCHANDISE E XCELLENTE...
présentée par de charmantes vendeuses de Migros Ticino

GRANDES VENTES SPÉCIALES
SALAMI « Bindone » les 100 g. 1.30 COPPA les 100 g. 1.55

SAIlAlVlI « Tipo Milano » les 100 g, 1.— PAWCKETTA (lard cru roule)  les 100 g. —.85
SALAMELLE les 100 g. 1.10 LUGANIGHE . Pièce de 100 g. environ —.75
0VV V n«amm)r* « m (pure saucisse de porc à rôtir ou à cuire)

iï"™™2?.» 
a 

« JAMBON CIHJ , 2.-
MOR1 nD£Lliîi les 100 g. "¦¦55 (super qualité, sans couenae)

JUS DE RAISIN DU TESSIN bouteille de 1 litre 1.70 + dépôt i
"lllllllM If I rlllll Illlll M llllt Illlll I IHIMM Ilt.tll IIIIIIIIIIIIIMIIIIII Illlll Illlll IIIIIIMIIIIIMIIIIIIIIMlIMMIIIIIMlIlT

j AU BAR —-, CAKE Salvatore pièce de mm* « 2.— i ™ ¦" 
Jeudi 26 février PANETTONE pièce de 25o g. 1.25 Vendredi 27 février

Bouillon nature DRMIHFVAÎIIF 9 EA « Afinesfra »
Côte de porc « Ticinese » E r t % m M M mm\ A VJWJH pièce de 500 g. ÉiiiU Osso BuccoSp aî:iadea:e«re PAIN TESSINOIS . pièce de 290 «. -.50 T̂SJTJXT .

Fr. 2.- CORNETTI pic™ ,.* 55 «. —.15 Fr. 2.-
(pain el service compris)  <mt JB MM ^̂ -m m̂ «JUmmi .̂ 

.̂ fjjk^̂ . 
B̂ (P iliT1 el service compris)

MIGROS
¦

¦ BBMBBH H
J m ^r ^f S W Ê ^ ^ ^  H ^ lBf HW

^^^S
ir

^ 
^9 |̂ I Ri «j V i Hj VA 91/M

¦» Bs H B̂ Wê km

mm. w Bi *M
^W w JM H B M

iGENERALl
I MOTORS|
¦HŒEt ĤKnBBffiffl H

La 4 portes Victor porte l'emblème de la General Motors.
Conçue et produite par la General |/Lotors, elle bénéficie

donc de l'expérience et des avantages GM: essayez-la!

VAUXHALL VICTOR
Un produit de la General Motors - Montage Suisse

[ BIJOUTERIE^.
LoRFEVRERIE^ffig 7 - «W

Propriétaires, gérants d'immeubles
Pour toutes rénovations de

façades , volets , fenêtres,
remise à neuf d'appartements

adressez-vous en toute conf iance à

? 
Gaston BLANDENIER
P L A T R E R I E  - P E I N T U R E  (maîtrise fédérale)
Petil-Ponfalier 11 - Téléphone 5 51 36 - N E U C H A T E L

A. VOEGELI & FILS
Taplssien ¦ Décorateurs - Ensembliers

Grand choix de tissus des
meilleures marques suisses, françaises, belges

Velours - Gobelin - Damas

ATELIER SPECIALISE
pour le recouvrage

des meubles de style et modernes

Nous sommes à votre disposition pour tous
devis sans engagement ef nous nous rendons
volontiers à domicile sur simple demande.

Quai Godef 4 Téléphone 5 20 69

A. VOEGELI & FILS

A C T I V I A
J.-L. BOTTINI , ARCHITECTE

CONSTRUCTIONS A FORFAIT
Tel. (036) 6 51 68 NEUCHATEL

Connu par ses créations
et son immense choix de projets

GARANTIS SANS DÉPASSEMENT

Villas Immeubles locatifs
Transformations Fabriques

Liquidation totale
autorisée par le département de police

Tapis d'Orient - Moquette - Bouclé
Rideaux - Linoléums

Nouvelle

BAISSE DE PRIX
Occasions formidables

Spichiger S.A.
Place-d'Armes 6 Neuchâtel

CLMIwcansfrucfa

I 

prélave, cuit, lava,
rince, essore et
s'arrête — de façon

, - " —--'̂ w— 100% automatique.

fff§5 Ê̂ Brl L'automate complét ât
1 î 1̂1?* parfait pour Fr. 1675.—

s^^^Jm seulement! Une seule
(ÉiT/MÏHStt MM adjonction de produits

X n ^JL W mJr ̂ d'économie de courant

de produits à lessive.

r
_ 1 Pas de socle en béton.

Il s=si On peut l'Installer
\ijjj| ____--J  ̂

dans n'importe quel
^|__^̂ »̂ ^^^^̂  ̂ appartement sans en-
^̂ ^^  ̂ dommagerleplancher.

f r 1(575.- Facilités de paiement.

Démonstration et vente sans engagement chez

CRETEGNY & 0e
Appareils ménagers

_Jojnf.22 - NEUCHATEL - £5 (038) 5 69 21

Grande vente de meubles
Chambre à coucher :

1 armoire à 3 portes, 2 lits jumeaux,
2 tables de chevet, 1 coiffeuse avec
glace , 2 sommiers tètes mobiles , 2 pro-
tège-matelas, 2 matelas à ressorts (ga-
rantis dix ans) , . . . .  Fr. 950.—

Salle à manger :
1 buffet 2 corps avec argentier, 1 table
à rallonge, 4 chaises, . . Fr. 550.—

Salon :
1 divan-couche transformable en lit à
1 place et 2 fauteuils rembourrés , tissu
à choix Fr. 350.—

Meuble combiné noyer . . Fr. 350.^
Armoire à 3 portes. . . . Fr. 260.—
Entourage de divan :

noyer pyramide . . . .  Fr. 270 

Lits doubles :
avec protège-matelas et matelas

Fr. 195 

Matelas à ressorts :
90 x 190 ou 95 x 190 om. Fr. 75 

(garantis 10 ans)

KURT H Meubles
Avenue de Morges 9 — Tél. (021) 24 06 66

LAUSANNE
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Hamilles * I
D'après l'œuvre de Maurice Druon (prix Concourt)

Un film de Denys de la Patellière
avec

nnnnnnnnnnnnnnnnnnnn nnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnn !

| JEAN GABIN | I
nnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnn

Pierre BRASSEUR Bernard BLIER I
Françoise CHRISTOPHE Jean DESSAILLY Annie DUCAUX 1

Je le répète encore : Ouvrage hors série - Film des plus attachants
Louis Chauvet (« Le Figaro »)

Prolongation 2me semai me 1

"STUD IO K
^̂  CINÉMA i

0L 5 30 00

Moins Matinées à 15 h. Soirées 
Samedi et dimanche

de 16 ans aujourd'hui jeudi à 20 h. 30 f aveurs
et mercredi suspendues matinées à 14 h. 45

non admis prochain tous les jours

Location ouverte de 14 h. à 17 h. 30, jeudi et vendredi. Samedi et dimanche dès 13 h. 45

SAMEDI LE G R A N D  D O C U M E N T A I R E  S OU S - M A R I N  1

..Jl.... réalisé par l'expédition italienne de la mer Rouge
DIMANCHE - . #x .» h. « il la conquête du sixième continent 1

Cercle l'Union - Fontainemelon
Vendredi 27 février 1959, à 20 h . précises,

Grand match aux cartes
« au schieber »

Magnifiques prix en vin. Inscriptions Fr. 5.—
1er prix 12 boute illes
2me prix 10 bouteill es
3me pr ix 7 boute i lles
4me prix 7 bouteilles

Suivent de beaux prix
A chaque participant sa bouteill e

Restaurant

Au
BON
CAF é

Faubourg du Lac 27

ÉPILATION DÉFINITIVE
. INSTITUT DE BEAUTÉ

Madeleine Ludy
7, Terreaux, Neuchâtel, tél . 5 68 44

HELLO BABY !
N'hésitez pas; appelez le 5 25 05

où une charmante lïI ¦"•**¦ TT«J
vous attend

f 

résistante, légère, élégante,
peu encombrante, la machine
à écrire pour tous usages

A. BOSS, Fbg du Lac 11, NEUCHÂTEL

Week-end à Concise
Fr. 12.— par jour

PENSION MILLIOUD
La R ive, Concise, téL (024 ) 4 51 09

« Opel Record »
1953

1 noire. 1 belge, l bleu,
voitures soignées, de ï?
2500.- à 3300.-

« Opel Record »
1956

1 vert clair , 1 grise a»
Fr. 4300.- à 4900.- '

« FIAT » 600, 195J
Très soignée.

Fr. 2300.-
« FIAT » 1100, 1954

Bon ébat.

Fr. 3250.-
Toutes ces voitures aont
vendues avec garantie
O.K. — Visitez notw
exposition de voitures
d'occasion .

GARAGES
SCHENKER

Neuchâtel, fbg du Lac
distributeur officiel

OPEL et CHEVROLET

mmtm Ligue contre
•J"» la tuberculose

Neuchâtel et environs

RADIOPHOTOGRAPHIES
ISOLÉES

Prochaine séance : samedi 28 février

Inscriptions sur appel téléphonique
No 5 63 32

FINANCE D'INSCRIPTION : Fr. 3.—
Le camion se trouve devant l'hôpital des
enfants, hôpital Pourtalès, de 10 h . à 11 h. 30

et de 14 h. à 15 heures
DIMANCHE 1er MARS

TOUR DU CANTON
Départ : 13 h. 30 Fr. 8.—

SKIEURS !

LAC NOIR
Départ : 8 h. 15 Fr. 9.—

THEATRE MUNICIPAL DE LAUSANNE
Dimanche 1er mars Départ 12 h. 30

R E V U E  1959
< EN AVANT... MARS »

(avec les 4 Barbus)
Prix : Fr. 17.50 à 18.50 (avec entrée)

Renseignements - Inscriptions

Autocars FISCHER MARW5Yï?M)

A vendre

« VESPA »
125 cmc.

modèle 1954, en parfait
état, 16,000 km. -_
Tél. 5 83 22.

PEINTURE
Exécution rapide
et soignée de tous
travaux par un

per sonnel
expérimenté

PAPIERS
PEINTS

gros et détail

A vendre

« LAMBRETTA »
modèle E-53, pour cau-
se de double emploi ,
200 fr .

Serge Berchler , rue
de Neuchâtel 37a, Pe-
seux.

Très belle

« AUSTIN »
cabriolet 6 CV., modèle
1954. Révision complète,
batterie neuve (factures
à disposition). Radio, 6
pneus neufs. Crédit
éventuel. A vendre, pour
cause Imprévue, à très
bas prix. Tél. (039)
5 27 82.

SKIEURS - Téléskis Chasserai
Chaque Jour, 9 h. 30 et 13 h. 30. Ville : prise
à domicile. Excursions l'Abeille, tél . 5 47 54.

RESTAURANT LA ROSIÈRE
5 PARCS 115 - Tél . 5 93 73

M Souper tripes
E Entrecôte « Café de Paris »
D

Se recommande : J. DROUX
(

DESSINATEUR B.A. 1
poursuivant ses études au Techni- i;
cum de Fribourg cherche emploi H
dans entreprise de construction. En- j 'j
trée début mars. Faire offres à fi
Pierre Overn ey, Numa-Droz 157, la |*
Chaux-de-Fonds. }<j

Transports
(par véhicules
capitonnés)

Petits
déménagements

Toutes
directions

W. Maffli, Peseux
Tél. 8 13 63

Jeune homme cherche
place de

chauffeur-livreur
libre tout de suite.

Tél. 5 81 73. 

Infirme cherche à
faire

tapis de Smyrne
ou tout autre travail
pouvant se faire à do-
micile. — A la même
adresse , on cherche à
acheter vélo de dame
en bon état . Adresser
offres avec prix à Mau-
rice Messeril, Boudevil-
liers.

Au Restaurant du Pàquier
SAMEDI 28 FÉVRIER

Souper bouchoyade
Prolongation d'ouverture autorisée

Tél. 7 14 84 Se recommande

Bureau de la place
cherche pour com-
merçant emprunt de

Fr. 15,000.-
avec intérêt à 5 %
l'an. Garanties avec
caution. Case postale
21847, Neuchâtel.

Vous atteindrez le meilleur résultat dans
un minimum de temps en confiant à

RESA
l'encaissement de vos créances

RESA - Recouvrements S. A. Neuchâtel
Tél. (038) 5 27 49 16, ru* de l'Hôpital

FAITES FILMER
VOS ENFANTS !

Par un document
animé, vous recréez
toute la vie et les
attitudes de leur
âge. Le film -n
couleurs reste votre
propriété et vous
pouvez le complé-
ter chaque année
ou à toute autre
occasion . Vous serez
émerveillés de notre
réalisation. Prises de
vu<=s sur place et
projection gratuite
du film à votre do-
micile. S'adresser :
CINÉ-16, case 7984.
téléphone 2 41 97, la
Chaux-de-Fonds 3.

Sommelière
cherche place pour tout
de suite.

Adresser offres écrites
à H. E. 6114 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune fille de 16 ans
cherche place comme

apprentie
de maison

dans famille soignée de
Neuchâtel ou BAIX envi-
rons, et Jeune fille de
16 ans cherche

place
de vacances

pour le printemps et
l'été, si possible auprès
d'enfants.

Offres à Mme Mêler,
Aarbergergasse 8, Berne.

f 
^RESTAURANT TOUS 

LE& JEUDIS

^ 6 7 ET SAMEDIS

o^- TRIPES
/// 10' Chaque jeudi :

/f y l£/  *"£— La poularde pochée
%/ f I au riz sauce suprême

Nos spécialités : Saucisse au foie
Selle, noisette et civet de chevreuil

W. MONNIKR-RUDRICH Tél. 5 14 10

« Simca » 7 CV
1954

Belle berline, 4 portes.
Cinq places. Garantie.

« Simca » 7 CV
1956

berl ine 4 portes . 2 tons.
Excellnt éta t de mar-
che et d'entretien,
n'ayant que peu roulé.
Toit coulissant , housses
die luxe.

« Fiat » 1100
6 CV, 1954. Limousine
verte, 4 portes. Moteur
révisé Abarth .

Demandez liste com-
plète (des voitures d'oc-
casion) avec prix. Ren-
seignements et essais
sans engagement.

J.-L. Segessemann
garage du Littoral

NEUCHATEL
début route des Falaises

Tél. 5 99 91
Pierre-à-Mazel 51

Représentant
Je cherche représen-

tation dans l'alimenta-
tion ou autres branches.
Clientèle particulière pas
exclue. — Offres sous
chiffres P 2035 X, à Pu-
blicitas, Neuchâtel.

On cherche à acheter
6 à 8

chaises de jardin
modernes, en bon état.

Faire offres à H. Thal-
marun. Saint-Aubin (NE).

Le comité administratif de

l'hôpital du Val-de-Ruz
à Landeyeux

annonce au public l'ouverture de
son pavillon pour malades chro-
niques.

Tous renseignements peuvent être ob-
te'nus auprès de l 'Administration de
l'hôpital , tél. (038) 7 13 81, dont le
bureau est ouvert tous les matins. ;

Jeune vendeuse
suisse allemande, cher-
che place dans un ma-
gasin de confection pour
dames, où elle aura
l'occasion de se perfec-
tionner dans la langue
française. Entrée 1er
mal. — Adresser offres
écrites à Mlle Elsbeth
Sandimeier, vendeuse,
Seengen (Argovie), Elch-
bergstrasse.
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GRANDS GARAGES ROBERT Champ-Bougin 34 - 3 6, tél. 531 08

Louis Zeyer
médecin - dentiste

anciennement rue du Môle 10, Neuchâtel
in forme sa fidèl e clie n tèle

et le public en général de la

réouverture de son cabinet
le 3 mars 1959

RUE DE L'HOPITAL 10, NEUCHATEL
2me ÉTAGE (IMMEUBLE ARMAILLI S. A.)

Téléphone 5 98 40

A la suite des annonces S.O.S. parues dans la
« Feuille d'avis de Neuchâtel » des 12 et 17 dé-
cembre 1958, les parties se sont conciliées.
L'honorabilité des Intéressés, en particulier celle
de la petite mulâtresse, a été reconnue et 11' a
été donné acte à la Société coopérative Migros
que sa surveillante a agi dans le cadre de ses
fonctions.

Homme prendrait des

nettoyages
le soir et le samedi.
Prix de l'heure, 2 fr. 50.

Tél. 5 98 35.

Chauf feur
dans la quarantaine, pos-
sédant permis pour poids
lourds et légers, ainsi que
poids lourds avec trans-
port de personnes ,10 ans
de pratique, sobre, cons-
ciencieux , cherche place
dans maison sérieuse. —
Adresser offres écrites à
CN. 5906, au bureau de
la Feuille d'avis.

Suisse allemand de 20
ans, ayant effectué ap-
prentissage de sellier
sur auto, cherche place
dans commerce
où 11 aurait l'occasion
de bien apprendre le
français. Entrée 1er avril.
Ecrire à E. Hinnen,
Côte 124, Nuchâtet.

Ouvriers italiens
encore en Italie, cher-
chent places. S'adresser
à Louis Perrenoud, (Sar-
celles. Tél. 8 14 27.

Jeune fille
cherche place dans un
ménage ou auprès d'en-
fants. Désire apprendre
le français.

Offres à W. Scheideg-
ger, hôtel Biiren , Thou-
ne 4.

Je suis acheteur d'une
certaine quantité de

foin et regain
Faire offres, pris sur
place, à Francis Savary,
Grandslvaa. — TéL (037)
6 28 36.

, 11 d 11 iTTT^̂ ^E 11 f j I ITTÏQ

PERDU
chien courant « Brumo »,
noir et feu , 45 cm. Ré-
compense. — S'adresser !
Chatelainie 5, Saint-
Biaise.

A vendre, de particu-
lier,

«SIMCA
ARONDE»
P. 60, modèle 1959.
roulé 6000 km., prix
Intéressant. — Offres
sous chiffres P. 2026
N. à Publicitas, Neu-
châtel.

Jeune homme de 17
ans, connaissances en
dactylographie et en
comptabilité, cherche

apprentissage
de commerce

Entrée immédiate ou se-
lon entente.

Ecrire sous chiffres N.
K. 6118 au bureau de
la Feuille d'avis.



De Gaulle-
Adenauer

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

C'est Bonn, très inquiet par l'évolu-
tion de la situation internationale, qui
a exprimé le désir d'une rencontre
rap ide Aden<auer-de-Gaul le dans le ca-
dre de l'accord réalisé à Colombey-
les-deux-Eglises, sur la volonté des
deux hommes d'Etat de se concerter
« toutes les fois que la situation l' exi-
gerait». La nécessité est en effet ap-
parue d'une conversation franco -alle-
mande et d'une prise de position com-
mune devant le durcissement russe, et
devant l'échec de l'entreprise person-
nelle de M. MacMilan à Moscou et les
conséquences possibles, mais imprévi-
sibles de oe durcissemen t et de cet
échec.

Il faut reconstruire, et vite
Tout l'édifice de con siiltations préa -

lables entre Occidentaux , prévu en
fonction de la conférence Est-Ouest,
s'écroule. Il faut reconstruire, avant la
date d'expiration de l'ultimatum sovié-
tique relatif à Berlin , c'est-à-dire
avant lie 27 mai. Même si l 'hypothèse
d'urne manœuvre du leader soviéti que
n'est pas exclue, même s'il n'a fai t  le
oroque-mitaine que pour « valoriser »
une éventu elle concession aux Occi-
dentaux, même s'il est possible que la
conférence Est-Ouest ait lieu quand
même, Bonn et Paris, dit-on dans les
milieux proches du Quai-d'Orsay, ont
estimé qu'il était nécessaire d'envisa-
ger le pire, c'est-à-dire le cas où
fUn/ion soviétique intransigeante met-
trait l'Occident devant le fait accompli
à Berli n et lui lancerait ainsi le plus
dangereux dos défis.

Le fait remarquable dans Le nou-
veau développement de la situation ,
est que cette rencontre entre Adenauer
et de Gaiml'lie constitue la première ma-
nifestation de cotte véritabl e alliance
franco-allemande de fait , et euro-
péenne d'esprit, que les deux hommes
d'Etat les p lus prestigieux du vieux
continent ont scellée à Colombey-lcs-
dieux-Eglises et à Bad-Kreu znach , et
commencent à mettre en vigueur de-
vant uin danger commun grave et di-
rect.

M.-G. G.

Les entretiens de Moscou
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Le premier ministre britannique
a exprimé le désir d'achever avec
M. Khrouchtchev l'analyse générale
de la situation internationale avant
d'aborder les questions spécifiques
des rapports anglo-soviétiques, en
particulier celles intéressant Berlin ,
l'Allemagne, le désarmement et la
politique de « désengagement ».

On ne possédait encore aucun com-
mentaire officiel , mercredi matin, con-
cernant la réaction de M. MacMillan
au sujet des déclaration s faites mardi
au Kremlin par M. Khrouchtchev. On
déclarait cependant de source informée
que le chef du gouvernement anglais
en avait étudié le texte en déta il, avant
l'arrivée de M. Khrouchtchev à la
< datcha ».

Froide atmosphère
Un déjeun er a réuni avant l'ouverture

des conversations MM. Khrouchtchev ,
Mikoyan, Gromyko, Malik, ambassadeur
d'U.R.S.S. à Londres et du c6té britan-
nique, outre le premier ministre et M.
Selwyn Llbyd, sir Patrick ReiUy, am-

Londres précise :
s Le pacte de non-  gression

devrait suivre et non précéder
un règlement

des questions en litige »
LONDRES, 25 (A.F.P.). — En ce

qui concerne la signature d'un pacte
de non-agression soviéto-britannique,
on Indique à Whttehall qu 'il devrait
suivre et non précéder un règle-
ment général des questions en litige.
On rappelle que le traité d'alliance
conclu entre la Grande-Bretagn e et
l'U.R.S.S. en 1942 pour une durée
de 20 ans a été dénoncé unilatéra-
lement le 10 mai 1955 par le gou-
vernement soviétique, en signe de
protestation contre les accords de
Paris aux termes desquels ls Répu-
blique fédérale allemande devenait
membre de TO.T.A.N.

bassadeUT de Grandie-Bretagne à Mos-
cou, sir Norman Brook, secrétaire du
cabinet britannique, sir Anthony Rum-
bold , sous-secrétaire d'Etat adjoint
chargé des affaires européennes, sir
Patrick Dean, sous-secrétaire d'Etat ad-
joint chargé des questions atomiques
et les porte-parole du gouvernement,
MM. Peter Hope et Harold Evans.

L'atmosphère de ce déjeuner, déclare-
t-on dans les milieux autorisés britan-
niques, a été froide. Elle contrastait
sensiblement avec celle du dîner de
lundi dernier à l'ambassade britanni-
que , au cours duquel MM. MacMillan
et Khrouchtchev avalent prononcé des
paroles encourageantes sur le plan po-
litique et aimables sur le plan per-
sonnel.

Des toasts ont cependant été portés
de part et d'autre. M. MacMillan a re-
mercié Je président soviétique de son
hospitalité et de son amabilité. . M.
Khnoucli(tcr(ev/;*jr4Bondu «a .jîemecçiflint
à son tou r le premier ministre britan-
nique d'être venu en U.R.S.S. Il a ex-
primé en outre sa satisfaction d'avoir
pu le rencontrer et il a également levé
son verre à la santé des autres mem-
bres de la délégat ion britannique.

Long entretien
MOSCOU, 25 (A.F.P.). — Les coniv«r-

salions de mercredi entre MM. Macmil-
lan et Khrouchtchev ont été consacrées
aux problèmes de l'Allemagne et au
discours que le premier ministre so-
viétique a prononcé mardi , apprend-on
dans les milieux informés britanniques.
Ces conversations ont duré de 14 h. 45
à 17 h. 30 (locales).
M. Khrouchtchev accompagnera

M. MacMillan à Kiev
MOSCOU, 25 (Reuter). — Un porte-

paro le brituannique a annoncé que le
premier mini stre Khrouchtchev accom-

pagnera M. MacMillan à Kiev. A Mos-
cou, on interprète ce geste inaccoutumé
comme la preuve de la haute estime
que porte le chef du gouvernement so-
viétique à son collègue anglais. En ef-
fet ,lors de la visite en U.R.S.S. d'au-
tres chefs d'Etat , M. Khrouch tchev était
resté à Moscou , pondant que les hôtes
étrangers visitaient le pays.

Délassement
au théâtre Bolchoï

MOSCOU, 25 (A.F.P.). — M. MacMil-
lan et sa suite ont assisté mercredi

soir à la représentation du ballet de
Serge Prokoflev « Roméo et Juliette »
au théâtre Bolchoï.

MM. Khrouchtchev, Mikoyan, Kozlov ,
et quelques autres personnalités sovié-
tiques avalent également pris place aux
côtés du premier ministre britannique
dans la loge centrale du théâtre déco-
rée aux couleurs des deux pays.

Le rôle principal du spectacle n'était
pas tenu par Mlle Oulanova mais par
Mlle Baissa Stroutchkova à laquelle M.
Iouri Kdanov donnait la réplique.

Vifs débats en perspective
À propos du « plan laitier»

IXL commission du Conseil des Etats remet en question
le compromis du Conseil f édéral

De notre correspondan t de Berne :
Les débats parlementaires qui s'ouvriront dès le début de mars ne

«eront pas de tout repos pour le Conseil fédéral, en ce qui concerne tout
p a r t i c u l i è r e m e n t  le fameux « plan quinquennal » destiné à régulariser
l'économie laitière. \

Mardi dernier , la commission du
Conseil des Etat s, forte de neuf mem-
bres, qui doit présenter le projet aux
(iéputés des cantons a pris , à Berne,
des décisions lourdes de conséquences.
Voici d'ailleurs comment le communi-
qué officiel , rem is mercredi matin à
ja presse, résume les délibérations :

«Ap rès avoir accepté à l'unanimité
l'entrée en matière , la commission a
décidé de proposer au Conseil des
Etat» diverses modifications au texte
soumis. Les contributions en faveur de
1» vente dans le pays fournies exclu-
sivement par les ressources générales
de la Confédération seraient portées de
10 i 20 millions de francs. A l'effet
d'alléger les charges des producteurs,
]a Confédération assumerait d'autre
part 50 pour cent des 20 millions sui-
vants, 40 pour cent des 20 millions
subséquents et 30 pour cent du solde.
La majorité de la commission propose
ensuite de ramener de 30 à 20 pour
cent la participation des producteurs i
la couverture des dépenses engagées en
faveur de l'exportation. Le Conseil fé-
déra l prévoit dans son projet d' exemp-
ter de toute contribution les produc-
teurs de lait  commercial des zones II
et III de la région de montagne déli-
mitée par le cadastre de la production
animale. La commission propose en re-
vanche de remplacer cette mesure d'exo-
nération par une nouvelle disposition
en vertu de laquelle il serait versé
pour chacune des quatre premières uni-
tés de gros bétail de l'espèce bovine
une ' prestation annuelle de 40 francs
an plus aux agriculteurs dé la zone II
et de 60 francs au max imum à ceux de
la zone III. Ces contributions seraient
supportées par la Confédération et les
producteurs selon le barème appliqué
pour l'aide en faveur du placement de
produits laitiers dans le pays.
• En votation finale, le projet modi-

fié a été approuvé par 5 voix et 3
abstentions. »

En réalité, les modifications propo-
sées vont fort loin. Pour l'essentiel,

elles reprennent les propositions de la
division de l'agricu lture dont le Conseil
fédéral n 'avait pas cru pouvoir tenir
compte après avoir consulté les gran-
des associations économiques. L'indus-
trie, en part iculier, et les associations
ouvrières aussi .estimaient que la cais-
se fédérale prenait à sa charge une
trop large part  du déficit laissé par le
placement des produ its laitiers sur le
mnrché intérieur et à l'étranger. Ils
estimaient le sacrifice demandé à l'en-
semble des contribuables d'autant
moins justifié que les mesures propo-
sées leur sembla ient peu propres à
prévenir le''- retour, des difficultés ac-
tuelles.

Le Conseil fédéral avait donc de-
mandé une plus forte contribution aux
producteurs eux-mêmes, sans parven ir
d'ailleurs à faire taire les crit iques.

Le compromis auquel le gouverne-
ment pensait rallier aisément la majo-
rité des députés dans l'une et l'autre
Chambre est remis en question par
les décisions de mercredi. SI le Conseil
des Etats suit sa commission — et l'In-
fluence qu 'y exercent les représentants
des petits cantons, avec leur économie
encore fortement agricole laisse pré-
voir que ce sera le cas — son attitude
suscitera une vive opposition au Con-
seil national , où l'Industrie dispose de
porte-parole beaucoup ulus nombreux.
Et par « Industrie », Il ne faut pas en-
tendre le patronat seulement. Relatant
les débats de la commission , la « Ber-
ner Tagwacht » met en évidence , comme
il se doit , l'intervention du seul com-
missaire socialiste, M. Spilhler, conseil-
ler aux Etats de Zurich , qui a mis
beaucoup d'énergie à tenter de sauver
les propositions gouvernementales.

Çnfln , n'oublions pas que le projet
d'arrêté est soumis au référendum,
Peut-être la crainte d'un éventuel ver-
dict populaire f ini ra- t -e l le  par faire
accepter, comme le moindre mal, le
« compromis » du Conseil fédéral ?

G. P.

Young Sprinters
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

En effet, petit à petit, usés par un
effort presque surhumain, le quatuor
de base des Young Sprinters , Martini-
Bazzi-Blank-Uebersax, perdi t de sa vi-
vacité, de sa puissance. Il se fit bien-
tôt manœuvrer par les Genevois qui
disposaient de lignes plus homogènes
et qui furent assez malins et assez
chanceux pour se livrer avec succès à
un travail de sape. Cette méthode des
Servebtiens porta ses fruits parce que
Staebler se montra Intraitable avec les
avants aidiverses. Plusieurs fois on crut
au but, mais au dern i er moment le
portier genevois s'interposa. Il fut ain-
si la pierre angulaire sains laquelle
l'édifice genevois se serait sûrement
effondré. Bénéficiant d'un gardien dans
une soirée fa ste, disposant d'un réser-
voir appréciable d'hommes de qualit és,
les Genevois cons bruts tient pa t iemment
leur victoire ; on ne tarda .pas à com-
prendre qu'elle ne leur échapperait pas.

Chapot et même Bagnoud, après un
début plus que tente, prirent, grâce à
leu r volonté, à un démarrage plus sec,
un avantage presque constant sur leurs
adversaires. Zamick, jouant à l'écono-
mie , eut la chance de pouvoir compter
sur des éléments qui , à cadence régu-
lière , prenaient souffle et qu'il pou-
vait ensuite lancer au bran moment
dans les surfaces dégarnies de Neu-
chatelois parc e que ceux-ci, ne voulant
pas accepter la supériorité advers e, se
jetaient fatalement à corps perdu à
l'attaque. Mais là , devant la cage de
Staebler , que de s i tua t ions  épiques !
Hélas , ni Martini , ni Blank , ni Bazzi
ne réussirait à faire franchir au palet
la ligne fatidique; trop souvent, ils
étaient à bout de souffle et les au-
tres fois Staebler se surpassait.

Doit-on se demander si les Neuchate-
lois ne commirent pas une erreur en
faisant supporter presque tout le i>oids
du match à un e ligne d'a t t aque  et aux
arrières Renaud et Uebersa x ? Y a-t-il
eu un manque de confiance dans la
deuxième ligne ? l'n fait était certain :
c'est que la deuxième l igne  genevoise
domina i t  ne t t e men t  la deuxième ligne
neuchâteloise en vitesse et en précision.

Si par la qualité du j eu et la techni-
que, la « BMB' l igne * dom i na souven t
ses adversaires, i] n 'y a pas de doute
qu'elle trouva sur son chemin une
équipe entière sans élément particuliè-
rement brillant , mais sans aucun point
faible. Même Zamick n 'émergea pas du
lot. Il s'incorpora à la masse qui fina-
l ement s'imposa aux in dividualités des
Young Sprinters. En conclusion , ce fut
une victoire du nombre sur une poi-
gnée de braves 1

a. Ml.

Un ecclésiastique suisse
qui avait été enlevé

par les rebelles
a été retrouvé

ALGÉRIE

ALGER, 25 (Reuter). — On apprend
mercredi soir à Alger de source offi-
cielle que l'abbé Alphonse Riesser,
Suisse, de 56 ans, qui avait été enlevé
le 15 février par une bande rebelle, a
été retrouvé par une patrouille fran-
çaise en Kabylie, dans le sud-est al-
gérien. Il était accompagné par 4 re-
belles qui ont pris la fuite, en aban-
donnant l'abbé, lorsque la patrouille
s'est approchée.

(Lire également notre « Coup de ci-
seaux » en sixième page).

Le prix du pétrole brut
est en baisse

En raison de la surproduction
créée au moment du conflit  de
Suez, de l'accumulation des stocks
et de la concurrence des « indé-
pendants » dont l'influence ne cesse
de croître, une tendance à la baisse
se manifeste sur les prix du pétrole
brut aussi bien au Venezuela qu 'au
Texas on au Moyen-Orient . Cette
baisse atteint des proportions non
négligeables : elle varie, selon les
endroits, entre 7 et 15 %.

Est-ce à dire qu 'il faille s'attendre
à une diminution des prix de vente
des produits pétroliers, et en parti-
culier de l'essence ? II ne le semble
pas, pour le moment du moins, car
eit fait, les variations du prix du
pétrole brut n'aboutissent, au stade
des produit* finis, qu'à de faibles
différences, en raison d'incidences
fiscales et de la complexité de la
distribution. Cependant , comme on
nous l'a confirm é au siège suisse
d'une grande compagnie pétrolière
Internationale, H se pourrait que
la surproduction entraîne certaines
raffineries indépendantes qui n 'ar r i -
vent plus k écouler entièrement leur
production , à baisser leurs prix de
vante. Dans ces conditions, lea trusts
seraient sans doute obligés de s'ali-
gner.

J. H.

Edith Piaf
opérée à New-York

PARIS , 25. — Hier, à trois heures
du matin, heure française , Edith
Piaf quittait la salle d'opération d'un
hôpital de New-York , où elle venait
d'être opérée d'un ulcère gastrique,
et était ramenée dans sa chambre.
On sait que la chanteuse, subitement
malade , avait dû interrompre un tour
de chant , il y a quelques jours, à
New-York. Elle pensait se reposer
pendant une semaine et reprendre ses
auditions. Mais , saisie d'une hémor-
ragie , elle avait été transportée à
l'hôpital . L'opération s'est passée nor-
malement. L'imprésario d'Edith Piaf
vient d'annuler tous les engagements
de la chanteuse pour dix semaines.

AU TIBET
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Les Khambas ont profité des mois
d'hiver, au cours desquels les commu-
nistes sont plus ou moins condamnés
à l'inactivité, pour améliorer leurs po-
sitions. Ils ont intensifié leurs coups
de main ces dernières semaines con-
tre leurs oppresseurs communistes. Le
j ourmail évalue à 10,000, voire à 25,000
les effectifs des Khambas. Il n'est pas
possible de donner des chiffres
exacts, car chaque membre de la tribu
est en réalit é uin rebelle combattant.
Le journal croit que les communistes
vont dédlem cher au printemps une
vaste opération et que le pouvoir exer-
cé par le Datai Lama pourrait, dans
les prochains mois, passer en mains
communistes.

EN FRANCE , l'associrrtion des mai-
res de l'Hérault a décid é In fermeture
des mairies tes 8 et 15 mars prochains ,
jours des élections municipales , pour
soutenir les revend ications des viticul-
teurs.

AU LUXEMBOURG , le nouveau gou-
vernement a été constitué mercredi.
Il met f i n  à une crise de deux mois
et demi mctrquèe par la dissolution de
la Chambre et des élections antici p ées.
Il  est présidé par  le chrétien-social
Pierre Werner.

EN ITALIE , des manifestations
d'étudiants ont eu lieu mercredi au
centre de Rome contre l'attitude de
l'Autriche à l'égard du problème du
Ty rol du sud. La police a dû interve-
nir. De son côté , l' ambassadeur d'Au-
triche en Italie est parti pour Vienne.

AU VA TICAN , Jean X X I I I  a dit au
cours d' une audience qu 'il esp érait que
le conseil œcuméni que pourra se réu-
nir à Rome dans deux ans .

EN GRANDE-BRETAGNE , la grève
de trois jours des 10 ,000 ouvriers des
aciéries du Pays do Galles a pris f i n
mercredi. Par contre , les 7000 ouvriers
des usines Ford à Dagenham , près de
Londres , continuent de faire  grève.

EN NORVÈGE , on annonce que les
ambassadeurs de Norvège', de Suède et
du Danemark à Moscou ont invité M.
Khrouchtchev à se rendre en visite en
Scandinavie dans le courant de l'an-
née.

EN POLOGNE , la peine de mort pour
Vex-gaulciter Erich Koch a été deman-
dée par le procureur du-  tribunal de
Varsovie.

EN UNION SOVIÉTI QUE , une délé-
gation irakienne conduite par le minis-
tre de l'économie , est arrivée à Mos-
cou où elle va signer un accord sur
l'assistance économi que entre l'U.RJS.S.
et l'Irak.

EN GRÈCE , la séance d'hier à la
Chambre a dû être levée , une bagarre
ayant éclaté entre députés gouverne-
mentau x et de l' opposition lors du
débat sur l'accord cypriote. Les libé-
raux en effet déclarent que les accords
de Zurich et de Londres ne lient pas
la nation.

EN ALGÉRIE , 105 rebelles ont été
tués et 18 f a i t s  prisonniers an cours
d' une opération déclenchée dans le
massif de l'Ouarsenis , à 20 km. à t' est
de Guillomet . Tous ces rebelles étaient
en uniform e. L'aviation et l' artillerie
ont imrtic ipê au combat.

AU MAROC , une note de protesta-
tion contre les essais de f u s é e s  que le
gouvernem ent français a l'intention de
faire dans la ré g ion de Colomb-Bêchar
a été remise à l' ambassadeur de
France.

EN RHODÉSIE , des renforts  de trou-
pes ont été transportés par la voie des
airs dans deux régions du Nyassaland
où la tension politi que est très for t e .
Au barrage de Kariba , 2000 mineurs
sont en grève. Ils demandent des aug-
mentations de salaires. Un mineur ga-
gne 20 centimes à l'heure.

Ferme réaction de M. Eisenhower
( S U I T E  DE LA P R E M I E R E  P A G E )

WASHINGTON, 25 (A.F.P.). — Le
président Eisenhower a officiellement
réagi mercredi , au cours de sa con-
férence de presse, au discours prononcé
par M. Nlk ita Khrouchtchev en décla-
5anA que l'attitude négative, intransi-
geante et illogique du premier ministre
soviétique en refusant les récentes pro-
positions occidentales pour une confé-
rence est-ouest au niveau des ministres
des affaires étrangères, avait diminué
l'espoir qu 'on pouvait mettre dans
l'utilité d'une telle conférence.

Réaffirmation
de la position occidentale

Soulignant le caractère surprenant
du refus soviétique formulé au moment
même ou M. MacMilla n s'efforce à
Moscou de créer une atmosphère fa-
vorabl e à la négociation , le président
Eisenhower a fait remarquer que l'at-
titude soviétique demeure exactement
telle qu'elle a toujours été au cours
des dernières années.

M. Eisenhower a réaffirmé avec force
la position occidentale à l'égard des
problèmes de l'Allemagne et de Berlin,
k savoir :

O Les Etats-Unis et leurs alliés sont
unis dans un front compact pour
préserver leurs droits à Berlin-
Ouest et pour assumer comme par
le passé leurs responsabilités dans
cette ville et ne céderont pas un

pousse de terrain devant la pres-
sion soviétique.

0 Us demeurent prêts cependant , com-
me par le passé, à envisager toute
possibilité légitime de négociation
avec I'U.R.S.S.

Cependant si l'U.R.S.S. devait , com-
me elle le fait actuellement, s'obstiner
à rejeter par avance tout effort sin-
cère venant de l'Occident en vue de
trouver une base possible de négo-
ciation , il faudrait en conclure que les
espoirs d'arriver à une réunion utile à
l'échelon des ministres des affaires
étrangères s'évanouiraient progressive-
ment.

Inutilité
d'une conférence au sommet

En ce qui concerne la proposition
de M. Khrouchtchev de convoquer une
réunion au sommet, M. Eisenhower a
implicitement rejeté cette idée en af-
firmant une fois de plus que ce serait
une grande erreur d'envisager une
réunion à cet échelon sans avoir au
préalable des garanties sérieuses de
succès. U a rappelé l'expérience de Ge-
nève où les espoirs nés au cours de
la réunion de 1955 avaient été par la
suite réduits à néant.

U a ajouté que l'échec d'une réunion
à cet échelon aurait  des répercussions
psychologiques funestes sur l'opinion
mondiale qui, attend généralement d'une
réunion de cette nature une détente et
des résultats concrets.

RECKL1NGHAVSEN (A.FJ>.). — Le
procureur du tribunal correctionnel
de Recklinghausen , dans la Ruhr, a
dû recourir à un procédé inusité
pour imposer à un accusé le respect
de la justice. Ce dernier, un ouvrier
électricien âgé de 30 ans , avait à
répondre de coups portés à un po-
licier. Le juge l'ayant invité à se
lever, il répondit : « Me lever quand
tu restes assis, pas question. » Rece-
vant pour cette insolence une peine
de trois jours de prison, l'accusé
pris de rage assomma d'abord le po-
licier de garde puis se précip ita en
direction du juge qui dut se bais-
ser pour échapper à ses coups. C'est
alors que le procureur rétablit l'or-
dre en lançant sa chaise à la tête
de l'accusé qui f u t  étourdi par le
choc ; on put alors lui passer les
menottes et l' emmener.

Une séance de tribunal
mouvementée

Paroisse de la Coudre-Monruz
Salles de paroisse

Ce soir, à 20 h. 15

Connaissez-vous mon village ?
(La Coudre il y  a 50 ans)

par M. Jean BURET
Projections - Collecte pour le temple

Chapelle de la Rochette
14, avenue de la Gare

Dimanche 1er mars 1958, à 20 h.,

CONCERT
par l'Orchestre de chambre

de la Chaux-de-Fonds
Œuvres de Gervaise , J.-S. Bach, Vivaldi

et G.-Ph. Teleman
Collecte en faveur de l'Oeuvre

missionnaire
Chacun est cordialement invité

/feule abend 20.15 l/fcr

Familienabend
In der Evang. Stadtmisslon

Av. J.-J. Rousseau 6
HERZLICHE EINLADUNG !

Samedi 28 février, dès 21 h.
à la Rotonde * Bal anniversaire

de l'orchestre

NEW ORLEANS
W I L D  G A I S

Prix d'entrée : Fr. 3.50

Avis urgents
Les avis urgents (avis de nais-

sance, avis tardifs, avis mortuaires),
nous parviennent à tous les cour-
riers, pendant la journée, le soir,
les dimanches et les jour s fériés.

Nous prenons des mesures parti-
culières pour sortir ces avis du cour-
rier quotidien. Néanmoins, pour évi-
ter au maximum les erreurs, nous
prions les expéditeurs de tels avis
d'écrire de façon apparente sur l'en-
veloppe le mot

U R G E N T
Rappelons que le dimanche et les

jours fériés , les avis urgents doivent
être expédiés « par exprès » suffi-
samment tôt pour nous parvenir le
soir même.

Administration
de la « Feuille d'avis

de Neuchâtel ».
i IIM ¦!¦¦¦¦ ¦¦¦¦—¦

Centre de sports sous-marins

Les vacances
telles qu'on les imagine...

IVés enta lion de films en couleurs
par le Club Méditerranée

Vendredi 20 h. 30, Aula de l'université
Invitation cordiale à ' tous nos amis

I 

CERCLE LIBÉRAL |
Soirée du 28 février
à 19 h. 15 précises

S O U PE R
Inscriptions auprès du tenancier I

jusqu 'au 27 février

PARTIE RÉ CRÉATIVE

(C.P.S.) Selon le dernier bulletin de
l'Organisation mondial e de la santé,
l'incidence des affections aiguës de
type grippal s'est accrue brusquement
au cours de la seconde semaine de
.Janvier en Suisse. Les poussées épi-
démiques les plus marquées se situent
daims les cantons de Zurich, Schwyz,
Bâle (ville et campagne), Grisons, Tes-
•in, Neuchâ tel et Genève. Pour la se-
maine du 8 au 14 février , les nouveaux
cas de grippe signalés au Service fé-
déral de l'hygiène se chiffrent par 733
pour Bâle-Ville, 541 pour Neuchâtel ,
519 pour Genève , 456 pour les Grisons,
345 pour Saint-Gall, 247 pour Bâle-
Campagne, 197 pour le Tessin , 192 pour
Benne, 131 pour Schwyz, 84 pour Vaud ,
38 pour Fribourg et 14 pour le Valais.

CONFÉDÉRATION

Recrudescence de la grippe

FRIBOURG

Deux morts, un blessé
LE LAC NOIR , 25. — Un avion de

tourisme de la base de Thoune , conduit
par le pilote Zellweger, qui venait de
prendre le départ de la place d'avia-
tion sur le Lac Noir gelé, s'est trouvé
en diff i cul té , par suite, croit-on , d'une
panne de moteur, et, après avoir fait
un circuit  en l'air , s'est abattu au sud
du.  lac, près d'une boucherie. L'appa-
reil , de marque anglaise «Avian », a
été complètement démoli. Le pilote a
été tué de même qu 'un des passagers,
dont l'identité n 'a pas encore pu être
établie , tandis qu 'un second passager ,
âgé d'une vingtaine d'années, et venant
également de Thoune, M. Ernst Bickel ,
a été transporté en ambulance à l'hô-
pital cantonal de Fribourg dans un
état très grave.

* Le Conseil fédéral sollicite des Cham-
bres fédérales l'autorisation de reporter
des. crédits de l'exercice 1958 sur 1969.
D s'agit d'un montant de 23,521,960
ternes pour l'administration générale et
de 535,000 fr . pour "l'administration des
P.T.T.
* La commission des finances dru Con-
seil des Etats a décidé de soumettre au
Conseil des Etats une proposition visant
â augmenter les traitement» et les pen-
sions des membres du Conseil fédéral.

Un avîon de tourisme
s'écrase près du lac Noir

CLARIS
Meurtrier de sa f emme
et de ses trois enf anta

La police le recherche
GLARIS, 25. — On apprend de sour-

ce officielle que les organes de police
des cantons de Claris et de Schwyz
organisent de vastes recherchent, en
vue de retrouver le meurtrier Gander,
qui d'après une information émanant
d'une serveuse, se serait arrêté dans
un restaurantes; Sieben. -..¦"rf-

Gander est-il toujours en vie?

ZURICH

ZURICH, 25. — La cour suprême de
Zurich a eu à sa barre une femme de
27 ans accusée de lésions corporelles
graves et de meurtre d'un de ses en-
fants. Cette mère de deux enfants
avait , en 1956, laissé tomber son bébé
d'un mois sur un dollage, de sorte que
l'enfant eut une fracture du crâne. La
même année, alors qu'elle baignait cet
enfant '¦— rétabli — dans une cuve,
elle a maintenu sous l'eau la tète de
l'enfant jusqu'à ce que mort s'ensuive.
Une expertise psychiatrique a reconnu
une responsabilit é très atténuée, et une
personnalité infantile. Aussi la cour
suprême l'a condamnée à un an de
prison à condition qu'elle se fasse
soigner.

Une mère indigne
condamnée

VAUD

(c) Le nouveau « métro » lausannois a
été inauguré mardi. De nombreuses per-
sonnalités représentant les autorités
communales et cantonales ont participé
à cette manifestation. MM . Pierre Mer-
cier, président du conseil de cette com-
pagnie, Chevallaz, syndic de L a u s a n n e ,
et Messeril, délégué par la « Commune
libre d'Ouchy » , ont pri s la parole.

Nous ne reviendrons pas sur certains-
détails techniques des nouvelles ins-
tallations dont nous avons déjà parlé
dans l'un de nos précédents numéros.
Rappelons, comme l'a dit mardi M.
Mercier , que le « métro • amène mainte-
nant les voyageurs au centre de la
ville , en un temips plus court, et au
moyen de voitures plus confortables.

Inauguration du « métro »
de Lausanne

(c) Une nouvelle discussion s'est en-
gagée mardi soir au Conseil communal
de Lausanne sur les disques bleus. II
y a quelques semaines le Conseil com-
munal , malgré une forte opposition,
avait voté l'achat de parcomètres. Les
partisans des d isques bleus sont reve-
nus à la charge en demandant  qu 'une
« zone bleu e » soit créée à Lausanne h
titre d'essai . La suggestion a été ren-
voyée devant une commission qui tran-
chera le débat .

* A la conférence srur l'arrêt des essais
d'armes nucléaires, de Genève, le re-
présentant des Etats-Unis, M. James
Wadsworth a commenté le passage du
discours électoral de M. Khrouchtchev
concernant les négociations trlpartltes
de Genève et a demandé au délégué
de l'U.R.S.S. quelles conclusions U con-
venait de tirer dese propos du président
du Conseil soviétique. M. Tsarapklne a
déclaré : « Nous sommes prêts à pour-
suivre la discussion. Ce n 'est pas nous
qui faisons obstacle aux travaux de la
conférence, »

Les partisans
d'une « zone bleue »

reviennent à la charge
à Lausanne
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DELÉMONT, 25. — Un incendie a
détruit mercredi matin à Underveller
un bâtiment dans lequel était aména-
gé un atelier de charpentier. Les ma-
chines et les outils sont restés dans
les flammes. Les dégâts sont évalués
à 50,000 francs.

Un bâtiment détruit
par le feu



La Direction et le Personnel de la GULF OIL (Switzerland)
int  le très grand regret de faire part d(U décès de

Monsieur Jules EBERMANN
représentant retraité

Ils conserveront un fidèle souvenir de ce dévoué collaborateur.

«FIN DE PARTIE »
LE THÉÂTR E

de Samuel Beckett
Le nouveau groupement des Jeunesses

théâtrales neuchàteloises a inauguré
hier ses activités en faisant paraître
le premier numéro de son journal (in-
t itulé « Nô •, et que liront tous ceux
qui s'intéressent au théâtre dans notre
cainiton) et en conviant les Faïux-Nez à
jouer € Fin de partie » . Ces manifes-
tations conjuguées pourra ient faire
croire que la pièce de Beckett a été
choisie comme manifeste du jeune
groupement. Mais nous ne verrons là
que pure coïncidenc e, sinon risquerions-
nous d'être classé parmi les piteux re-
présentants de cette critique, qui selon
€ N6 », c ne remplit pas son rôle d'in-
formation objective » .

Il nous est dévolu donc de faire de
l'« information objective » . Avec « Fin
de partie », notre information objective
serait ainsi conçue : quatre person-
nages, soit un paralytique, un autre
infirme (il ne peut plus s'asseoir), le
père et ta mère du paralytique (en
train de mourir enfermés chacun dans
une poubelle). Les deux premiers per-
sonnages parlent de tout et de rien ,
de la vie qui est la mort (pour eux),
du néant , de la solitude. Cela dure
deux heures et quart , sans entracte.
Les sièges sont durs. Les acteurs sont
admirab les. Le décor est ingénieux , les
éclairages créent une étrange at-
mosphère. Il y a eu quatorze rappels.

Est-ce cela qu'on demande à la cri-
tique ? Allons donc 1 Ne lui demande-
t-on pas plutôt un jugement. Hélas,
les critères objectifs qui existent pour
les juges de nos tribunaux (et qui sont
renfermés soigneusement et en déta il
dans les codes, la doctrine et la juris-
prudence) sont inutilisables pour le
critiqu e qui jugera selon quelques cri-
tères objectifs, qui, sont par exemple
l'histoire du théâtre , la technique de
la mise en scène, le jeu de l'acteur,
et beaucoup de critères subjectifs. Et
je pense que chaqu e spectateur d'hier
soir a jugé fort subjectivement « Fin
de partie », car on peut presque sou-
tenir le paradoxe qu 'il y a autant de
« Fin de partie » que de spectateurs.

Dans le numéro de « Nô » qui ser-
vait de programme, on a lu l'excel-
lente étude de Charles Apothéloz sur
l'œuvre de Beckett , mais il est permis
de ne pas le suivre quand il écrit
qu'avec « Fin de partie» « nous vivons
la dégradation de l 'homme ». Les per-
sonnages, eux, vivent cette dégra-
dation , cet anéantisse ment, ma is je
me refuse à croire que j' ai vécu avec
eux . Opinion subjective . Toutes les
opinions sont permises. Ainsi je dirai
aussi que la form e donnée à la pièce
de Beckett , soit l'extraordinaire maî-
trise des acteurs , la mise en scène, les
éclairages rares , ont produit l'envoûte-
ment du public. Qu'on aime ou n 'aime
pas cette démonstration par l'absurde,
on a été obligé de marcher. Et noms-
même avons marché, retrouvant dans
la pièce l'un ivers à la fois désolé et
biscornu décrit sur une toile de Tan-
guy. A penser à un certain parallé-
lisme ¦— avec un décalage d'au moins
trente ans — entre l'évolution du
théâtre et celle de la peinture. L'en-
treprise de « démystification » de la
peinture académique a débuté il y a
un siècle . Celle du théâtre héroïque,
de mœurs, de boulevards , à thèse, est
encore jeune et Beckett a la virulence
de l'iconoclaste. Mais après ? « Fin de

partie », c'est aussi ta fin d'une expé-
rience. Proclamer que l'homme se li-
quéfie dans le néant, c'est en même
temps aff i rmer  que le théât re n'est
plu s rien qu'un miroir brisé, comme
la peinture abstraite en arrive au-
jourd'hui à ne plus rien exiprimer.

Il reste — et c'est du moins quel-
que chose qui fait  partie de l'essen-
tiel — que « Fin de partie » a recours
au subtil phénomène théâtral pour nous
poser des questions. Quoi que l'on fasse
ou dise , de quelque façon qu'on réa-
gisse, le néant même a pris , hier soir,
forme tangible grâce à l'intime com-
munion qui règne entre un public et
des acteurs. Ces derniers étaient hier
soir Armand Abplanalp, Pierre Bou-
langer, dont les personnages nous pour-
suivront longtemps tant ils étaient
vrais , Jacqueline Burnand et Bernard
Arczynski. Charles Apothéloz avait ré-
glé ta mise en scène et Armand Ab-
planalp conçu le dispositif scénique.
Un merveilleux travail d'équipe.

Les Jeunesses théâtrales neuchàte-
loises ont joué ainsi un éclatant < début
die partie » et cela aiugure bien de leurs
futures activités.

D. Bo.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 20 février . Gicot ,

Anne-Martine, JUle de Raymond-Casl-
riilr-Joseph, typographe au Landeron,
et de Micheline-Andrée-Léa , née Var-
nler ; Bariffi , Daniel , fils de Domlnique-
Antolne-Marceau, manœuvre électricien,
à Neuchâtel et de Jacqueline-Margue-
rite, née Blllaud ; Bariffi . Jacqueline ,
aux mêmes ; Buchwalder , Brigitte-Cécile,
fille de Ferdinand-Germain, horloger à
Neuchâtel , et de Cécile , née Schmld-
hâusler. 21. Richard . Marianne, fille de
Roger-Ernest , commis greffier à Bou-
dry, et de Lucienne, née Monnet ;
Reymond, Louis-Philippe, fils de Philip-
pe, gendarme à Neuchâtel , et d'Anne-
Marie Sidonle, née Slerro.

PUBLICATIONS DE MARIAGE. —
20 février. Clémençon, René-André,-
boulanger-pâtissier, et Dufour, Antoi-
nette-Marie, les deux à Neuchâtel ;
Favret, Gilbert-André, agriculteur à Ta-
vannes, et Dubois, Désirée-Marcelle, &
Corcelles-Cormondrèche. 21. Cullcigno,
Pio-Antonio, serrurier , et Dutter, Erna-
Johanna, les deux à Peseux. 23. Bertlni ,
Bruno-Renato-Giuseppe, pierriste, et
Ferrari, Maria-Lulsa, les deux à Neu-
châtel.

MARIAGES. — 21 février. Loup, Ro-
bert-Louis, ingénieur â Peseux, et Déi-
fiasse, Lucile à Neuchâtel ; Publioz,
Gérald-Max, représentant à Neuchâtel,
et Divernols, Françoise à Auvernier.

MONTMOLLIN
Travaux de drainage

(c) L'eau de ta fonte des neiges a de
nouveau provoqué ta formation d^um
étang à l'est du village.

Des travaux de drainage sont en
cours pour remédier à oet état de
choses.

Feux de broussailles
(c) Ces derniers jours, comme le beau
temps règne, de nombreux promeneurs
allument des feux d'herbe sèche. C'est
ainsi que plusieurs feux de broussail-
les, peu importants, ont éclaté. La pru-
dence est recommandée.

BOUDRY
Au tribunal de police

(c) Le tribunal de police du district de
Boudry a tenu son audience hebdoma-
daire mercredi matin sous la présidence
de M. Roger CaJame, assisté de M. Roger
Richard , fonctionnant en qualité de
greffier.

A. O. circulait en automobile sur la
route du Plan Jacot , en direction de
Bevaix . Il venait de s'engager sur le
passage à niveau quand 11 entendit le
signal annonçant sa fermeture. Il s'ar-
rêta et fit marche arrière, mais tandis
qull reculait, la barrière s'abaissa sur la
voiture dont elle érafla le toit et le
devant. Croyant être dans ses droits,
A. O. alla réclamer un dédommagement
au chef de gare de Bevaix . Ce dernier
fit marcher l'avertisseur dont le fonc-
tionnement se révéla être parfait. Ainsi,
c'est A. O. qui doit être mis en contra-
vention pour infraction à la police des
Chemins de fer fédéraux. Le Juge se
montrant compréhenslf , A. O. ne payera
que 10 fr. d'amende et 15 fr. de frais.

D'autres affaires de minime impor-
tance ont été Jugées.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 25 fé-

vrier. Température : moyenne : 4,9 ;
miin. : 0,6 ; max. : 11,7. Baromètre :
moyenne : 727,5. Vent dominant : direc-
tion : nord-est ; force : calme à faible.
Etat diu ciel : clair.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du 24 fév. à 7 h. : 428.98
Niveau du lac du 25 fév. à 7 h. : 428.98

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, nord et centre des Grisons : ciel se-
rein ou peu nuageux. En plaine bru-
meux, par endroits brouillards matlno/ux.
Calme ou faibles vents locaux. Tempé-
ratures voisines de zéro degré sur le
Plateau le matin , comprises entre 7 et
11 degrés l'après-midi.

Valais : par moments nuageux, mais
en général beau temps.

Sud des Alpes et Engadine : brouil-
lards locaux en plaine le matin. En gé-
néral beau temps. Assez doux pendant
la journée. Températures comprises entre
10 et 15 degrés en plaine l'après-mldl.
Vents faibles du secteur est.

Potage au tapioca
Pommes farcies
Foie et rognon

Tarte aux pommes

: .-et la manière de le préparer
Pommes de terre farcies. — La- :

: ver de belles pommes de terre, les
: essuyer et les mettre au four , avec
: leur eau, pendant environ 30 mi- j
'¦ nutes. Les couper ensuite en deux :
; dans le sens de leur plus grand dia- :
; mètre. Les évider, broyer la pulpe :
: tiède avec du beurre, de l'oignon
; ouït , saler. Remplir à nouveau les
; pommes de terre, puis porter au
: four pour gratiner.!
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LE MENU DU JOUR

La grippe capricieuse
(c) L'épidémie de grippe persiste tou-
jours au Vail-de-Travers où les enfanta
surtout ont payé un large tribut à ta
maladie. Certains d'entre eux ont re-
chuté deux ou trois fois après avoir
cru qu'ils étaient définitivement guéris.

FLEURIER
Accident de travail

(c) Mardi, Mme Fanny Portmann , âgée
de 56 ans, ouvrière dans une fabrique
d'aiguilles, a été brûlée au visage en
voulant allumer une lampe à esprit
de vin nécessaire à son travail.

Secourue immédiatement par des ca-
marades de travail et le directeur de
ta fabrique, Mme Portmann a été
tran sportée à l'hôpital de Fleurier.
Elle souffre de brûlures du premier
et du deuxième degré.

Epilogue d'un accident
(c) A mi-octobre, à l'intersection des
rues de ta Promenade et du Progrès,
une collision s'était produite entre un
camion fleurisan et une automobil e pi-
lotée par un adjudant-instructeur fai-
sant partie des troupes cantonnées à
Fleurier à cette époque. Le conducteur
du camion , J. P. H., de Fleurier, a été
renvoyé devant le tribunal.

U a pu être prouvé que si le pilote
militailre ava it tenu régulièrement sa
droite le choc aurait pu être évité. Cela
a déterminé le tribunal à libérer J.
P. H. des f ins  de ta poursuite pénale
dirigée contre lui et de mettre les f rai s
de ta cause à ta charge de l'Etat.

Bal d'anniversaire
(c) Samedi , à la salle Fleurisia , le
Club des patineurs de Fleurier a orga'
nisé une soirée familière et dansante
à l'occasion du XXme anniversaire de
sa fondation. La manifestation officielle
du Jubilé aura lieu ultérieurement au
cours d'un banquet.

MOTIERS
Après un accident

(sp) La radiographie a, heureusement ,
révélé que Jean-Claude Vuille, jeune
garçon qui fit mard i une chut e de
trente mètres en descendant le che-
min de la Cascade, ne souffrait  pas
d'une fracture de la colonne vertébrale,
comme on pouvait le craindre.

Outre les blessures que nous avon s
déjà signalées, il a des contusion s in-
ternes et pour le moment son état est
aussi satisfaisant que possible.

Fermeture des classes
(c) La température printanière qui
duire depuis plusieurs semaines, n'em-
pêche pas ta grippe de régner assez
fortement au village. Les écoliers sont
particulièrement atteints. Aussi , sur le
conseil du médecin scolaire, les classes
onit-slilies été fermées pour une se-
maine, le 50 % des élèves étant retenu
à da maison.

SAINT-SULPICE
Journée d'Eglise

(c) Cette Journée a été marquée, au
temple et au Parc , par des cultes cé-
lébrés avec la participation active de
Jeunes paroissiens et paroissiennes. Deux
Jeunes filles ont apporté des témoigna-
ges vibrants de fol.

Au Parc, à la fin du culte, le pasteur
Barbier a présidé un moment d'entre-
tien sur la contribution ecclésiastique
obligatoire et sur la vie spirituelle du
hameau. Il a été décidé, en particulier ,
de nommer trois anciens pour , le Parc ,
lors des prochaines élections, afin de
mieux noyauter ce foyer paroissial éloi-
gné de plus d'une heure et demie du
village et disséminé , mais uni et vivant .

DU COTÉ DE T H É I H I S

La Cour de cassation pénale neuchâ-
teloise a siégé hier sous la présidence
die M. P.-R. Rosset, assisté des conseil-
lers E. Piaget , R. Ramseyer, J. Hirsch
et A. Etter. Le siège du greffier est
occupé par M. W. Cachelin.

La cour devait examiner 11 pourvois
en cassation ; elle en a rejeté 6, met-
tant à ta charge du recourant l'émolu-
ment die justice.

La cour renvoie une affaire au tri-
bunal de police de Neuchâtel , estimant
que le jugement condamnant A. W.
pour violation d'obligation d'entretien
est insuffisamment motivé. Les frais
sont mils à la charge de l'Etat.

Le Tribunal fédéral a cassé une dé-
cision de la cour neuchâteloise. Com-
me la loi le lui prescrit , la cour décide
de renvoyer la cause au tribunal! de
police de Boudry pour qu'il procède à
un nouvel examen et rende un nou-
veau jugement dams le sen s des consi-
dérants du Tribunal fédéral. Les frai s
son t mis à ta charge de l'Etat .

Le pourvoi de E. C. qui avait été
condamné à un mois d'emprisonne-
ment avec sursis pour homicide par
négligence préoccupe ensuite la cour.
Estimant que le jugement , n'est pas
très clair dans l'exposé d'un fait es-
sentiel, ta cour casse le jugement, ren-
voie la cause au tribumail de première
instance et met les frais à ta charge
de l'Etat.

R. E. a été condamné pour avoir
laissé stationner sa voiture près d'un
carrefour. Le tribunal de première
instance a estimé que cet automobi-
liste était partiellement responsable
d'un accident, car iil a diminué la visi-
bilité. La cour estime que R. E. n'a pas
vraiment gêné la visibilité, car il a
parqué légèrement sur le trottoir . Elle
oasse don c le jugement , libère R. E.
et met les frais à la charge de l'Etat.

La cour s'occupe ensuite d'un acci-
dent de circulation où F. C. avait été
condamn é par le tribunal die police de
Neuchâtel . Le juge de première ins-
tance avait estimé que F. C. qui re-
montait ta pairtie supérieure du che-
min des Muilets — alors que la route
était à sens unique, mais que les bor-
diers étaient autorisés à agir comme
F. C. — ne pouvait se prévaloir de ta
priorité de diroite par rapport à un vé-
hicule venant de la rue de Bellevaux.
Il faut signaler qu'aucun éoriteau pitacé
au haut du chemin des Mulets ne si-
gnale que celui-ci est à sens unique à
la montée. La cour n'approuve pas ta
solution du juge de première instance
et estime que les signaux de la circu-
latoin doivent être interprétés objecti-
vement et non subjectivement. Elle
casse donc le jugement, libère F. C. des
fins de la poursuite pénale dirigée
contre lui ,et met les frai s à la charge
de l'Etat.

AUX VOLEURS i
Une arrestation

La police de sûreté a procédé ven-
dredi soir à l'arrestation du nommé
François W. qui avait volé un porte-
monnaie contenant 360 fr. dans les
vest iaires du personnel d'une banque
de Neuchâtel . Le voleur est à ta con-
ciergerie.

Cour de cassation pénale

AU FEU 1

Encore des broussailles en feu
Hier vers 15 h. 10, les premiers se-

cours ont dû intervenir dans les en-
virons du chemin forestier des Valan-
gines, près de ta station électrique de
Pierre-à-Bot. Des broussailles étaien t
en feu mais l'incendie fut rapidement
maîtrisé. On pense à une imprudence
d'en fant ou de fumeur.

Pour que cesse
la « p laisanterie »...

Nous en avons parlé au lende-
main du 1er août 1958. I l s'agit des
pé tards, qui, à l'occasion du 1er
Mars, nous reviennent. S 'ils écla-
taient dans des terrains vagues et
en rase campagne, on s'accommo-
derait de ces eng ins. Mais il f au t
avoir été gamin pour savoir que
faire sauter un pétard est drôle
seulement s'il y a du monde pour
entendre l'exp losion sinon pour en
sou f f r i r .

Avec les nombreux lecteurs qui
nous avaient écrit au mois d'août
dernier, nous trouvons qu'il y a une
stup ide anomalie à autoriser la ven-
te des p étards et à interdire de les
faire  sauter en public.  Certes, le
1er Mars , il n'y a pas de grands
rassemblements de population com-
me au 1er Août et il y a moins de
risque que des jeunes gens malap-
pris bombardent d'honnêtes gens à
coups de p étards . Mais notre fê te
cantonale nous fourni t  l'occasion de
retaper sur le clou : IL FAUT IN-
TERDIRE LA VENTE DES FÊ-
TARDS.

A l 'époque , nous avions publié
une information du Locle mention-
nant que dans la mère commune
des Montagnes la vente des pétards
était interdite en vertu d'un arrêté
du Conseil général du 20 févr ier
191b. Pourquoi , dans les autres com-
munes, et en particu lier à Neuchâ-
tel, un tel arrêté ne pourrait pas
être voté ? A ucun parti politique
n'ose-t-il pren dre la responsabilité
d'une motion ? R appelons que dans
une année il y a les élections com-
munales, et , bon prince , nous sug-
gérons aux partis un excellent
moyen de se gagner des électeurs.
Ces dernf ers seront préc isément
ceux qui ont reçu le 1er Août ou
le 1er Mars des p étards et des gre-
nouilles dans les jambes.

Et si perso nne ne bouge , Nemo
se sacrifiera comme Winkelried. Il
ira lancer des pé tards dans la salle
du Conseil général.

NEMO.

AU JOUR LE JOUR

k Aujourd'hui

teVriOr II SOLEIL Lever 07.14
_ _ Coucher 18.05

ZO I LUNE Lever 22.14
Coucher 08.38 Le conseiller fédéral

Max Petitpierre
a soixante ans

M. Max Petitp ierre , chef du dépar-
tement polit ique fédéra l , f ê t e  aujour-
d'hui son soixantième anniversaire. Il
est naturel que tout le pays neuchate-
lois présente en ce jour à * son » con-
seiller fédéral  ses vœux respectueux ,
car M. Max Petit p ierre f a i t  hautement
honneur à notre canton . C' est le 14
décembre 19iU qu 'il a été élu conseiller
fédéra l  en remp lacement de M. Marcel
Pilet-Golaz. Il  a été président de la
Confédération en 1950 et en 1955.
Avant d' assumer ses hautes fonctions
dans le gouvernement fédéral , il avait
été professeur de droit international
privé à l'Université de Neuchâtel et
président de la Chambre suisse de
l'horlogerie , député au Grand Conseil
et au Conseil des Etats.  M. Max Petit-
p ierre a diri gé durant une p ériode d i f -
f ic i le  les a f fa i res  étrang ères de la Con-
fédérat ion et on lui doit d' avoir su
maintenir la position de la Suisse au
milieu d' un monde qui se transform e
non sans à-coups.

Les Neuchatelois souhaitent à M.
Max Pet i tp ierre de continuer encore
longtemps à soutenir le bon renom de
notre canton dans le p lus haut conseil
du pays.

LES GENEVEYS-sur-COFFRANE
Soirée du Chœur mixte

(c) Samedi, le Chœur mixte paroissial
a donné sa soirée annuelle à la halle
de gymnastique de notre village.

Le Chœur mixte de Boudevilliers prê-
tait son concours et nous eûmes le
grand plaisir d'entendre chanter ces
deux sociétés sous la direction de
M. P. Porret. L'effectif était Imposant.

Des chants de P. Miche, C. Boiter,
C. Hemmerllng et B. Klein étaient Ins-
crits au programme. La direction dyna-
mique du chef , la bonne préparation
des chants onit fait de ce concert un
succès, aussi le public très nombreux
a-t-11 fort Justement applaudi cette pre-
mière partie de la soirée.

« Premier bal » , une comédie en 3 actes
de C. Spaak et P. Brive , a été inter-
prétée par le Groupe théâtral de Boude-
villiers et Valangln, sous la direction
de M. M. Perregaux. Ces artistes ama-
teurs s'en tirèrent magnifiquement.

Les examens à l'école
(c) Les examens officiels pour les
classes de notre village ont été fixés
aux 1er et 2 avril pour les écrits,
le 6 avril pour les oraux. Les vacances
auront Heu du 9 au 18 avril, la
rentrée étant prévue pour le 20 avril.

FRINVILLIER
Collision entre deux autos

(c) Mercredi à 13 h. 50, une auto , con-
duite par un fonctionnaire die la léga-
tion die Chine à Berne, qui montait
ta route die Reuchenette, est entrée en
collision avec une voiture descendante,
conduite par un industriel de Malile-
ray, au tournant précédant le tunnel
routier de Frinvilllier. Il n 'y eut aucun
blessé, mai s les véhicules ont subi
pour 800 à 900 fr. de dégâts.

AVENCHES
Accident de ski

(sp) Une jeune fille d'Avenches, Anne-
Laurc Bauni anm, f i l le  du d irecteur du
hara s fédérai, s'est cassé une j ambe
en faisant diu ski au lac Noir. On l'a
conduite dan s un hôpital de Fribourg.
Une octogénaire fait une chute
(sp) Mlle Oguey, anéienne directrice
die l'orphelinat d'Avenches , âgée de 80
ans, a fait une chute dans sa cuisine
et s'est cassé une jambe.

Avec la « Lyre »
(sp) La société de musique «La Lyre »,
que dirige M. Hubert Loup, a donné
la première de ses soirées annuelles,
dimanche, avec un grand succès. La
partie musicale fut enlevée avec brio
et un groupe d'élèves eut l'occasion
de se faire entendre.

Un drame en trois actes , de Pierre
Thareau , «Le festin du diable » , fut
Interprété par une équipe d'acteurs et
d'aotrlces bien préparée et qui recueillit
de vifs applaudissements.

GRANDCOUR

t
Monsieur et Madame Frédéric Pjz.

zera-Paretti, leurs enfants et petit,
enfant, à Colombier ;

Monsieur et Madame Jean Pizzcra-
Induni , leurs enfants et petits-enfants,
à Neuchâtel ;

Monsieur Henri Pizzera et ses en-
fants, à Colombier ;

Madame et Monsieur Jean Séraphin-
Ardizio , à Genève ;

Monsieur Roger Aebischer , à Colom-
bier ,

ainsi que les familles Pizzera , Car-
rare, en Suisse et en Itali e, parentes et
alli ées,

ont le grand chagrin rie faire part du
décès de

Monsieur

Joseph PIZZERA-OLIVIER
leur cher père, grand-père, arrière-
grand-père, beau-père, oncle et cousin,
que Dieu a rappelé à Lui aujourd'hui
le 24 février 1959, dans sa 90me an-
née, muni des saints sacrements de
l'Eglise.

Colombier , le 24 février 1959.
Messe de requiem à 8 heures, le

27 février. Culte pour la famille à
12 h. 30.

L'ensevelissement aura lieu à Co-
lombier, le 27 février , à 13 heures.

Domicile mortuaire : rue Basse 27.

B. I. P.
La famille ne portera pas le deuil
Prière de ne pas faire de visites

Cet avis tient Heu de lettre de faire part

t
Monsieur et Madame Edmond Guin-

chard-Thurner, leurs enfants et petits-
enfants , à Colusa (Californie) et en
France ;

Monsieu r et Madame Louis Guin-
chard-Seiler et leurs enfants, à Cres-
sier et à Neuchâtel ;

Monsieur Paul Guinchard , à Cres-
sier ;

Sœur Morie-Pia Guinchard, à Luxeuil
(France) ;

Monsieur et Madame François Guin-
chard-Hulmann, à Cressier,

ainsi que les familles Ruedin , Mi-
chel, Richard , Petot et Vacher,

ont la douleur de faire part du dé-
cès de

Madame veuve

Jeanne GUINCHARD-RUEDIN
leur chère maman, belle-mère, grand-
mère, arrière-grand-mère, sœur, belle-
sœur, tante et cousine, pieusement dé-
cédée aujourd'hui , 25 février 1959,
après une maladie supportée avec cou-
rage et résignation , dans sa 77me an-
née, munie des sacrements de l'Eglise.

Cressier, le 25 février 1959.
La messe d'enterrement aura lieu

vendredi 27 février 1959, à 9 h. 30.
Départ de l'église à 10 h. 30.

R. I. P.

LE LOCLE

Assemblée générale annuelle
de la Société

des intérêts agricoles
du district du Locle

(c) Mercredi après-midi, ta société
d'agriculture du district du Locle a te-
nu son assemblée générale annuelle au
restaurant de ta Place, sous ta prési-
dence de M. Robert Sauser, député de
ta Brévine.

Tous les rapports annuels présentés
ont été approuves, ainsi que le bud-
get pour le prochai n exercice. Il a été
décidé d'organiser en novembre, à la
Brévine, un concours-exposition d'élè-
ves bovins. Puis , les quelque 120 agri-
culteurs ont entendu un exposé riche-
ment documenté de M. André Perre-
noud, de Corcelles, expert cantonal au
département de l'agriculture. Il pré-
senta d'abord un sujet général :
« L'agriculture hier , aujourd'hui et de-
main >, en conclusion duquel il enga-
gea les agriculteurs à développer et à
intensifier 1a motorisation et la méca-
nisation de l'agriculture afin d'être à
même de lutter contre ta concurrence
étrangère.

Passant à un autre sujet , M. A. Per-
renoud renseigna ses auditeurs sur ta
révision des estimations cadastrales et
les nouvelles mesures fiscales qui ont
été pr ises d'en tente avec la commission
des impositions agricoles. La norm e,
pour la taxation par unité de gros bé-
tail, a été portée de 550 à 600 francs.

XI. Michel Gentil , notaire, secrétaire
depuis trente ans de la société d'agri-
culture, a reçu en récompense de Son
activité, un bel objet d'art.

Nous avons la douleur d'annoncer le
décès de

Monsieur Francis B0LLI
fils, beau-fils, frère et beau-frère, que
Dieu a repris à Lui dans sa 31me
année.

Neuchâtel, le 23 février 1959,
Veillez et priez car vous ne savez

rul le Jour ni l'heure où le Seigneur
viendra.

L'enterrement, san s suite, aura lieu
le 26 février 1959, à 11 heures.

Madame Jules Ebermann-Krieg ;
Mons i eur le pasteur et Madame Gil-

bert Schmid-Ebermann et leur fils, à
Grasse (A.-M.) ;

Monsieur Julien Ebermann, à Etoy ;
Monsieur et Madame Walter Kuske-

Ebermamn, à Zurich ;
Monsieur et Madame Albert Eber-

mann, à Dammarie (Meuse) ;
les familles parentes et alliées,
ont ta profonde douleur de faire part

du décès de

Monsieur Jules EBERMANN
leur très cher époux, père, grand-père,
frère, beau-frère, oncle, cousin et ami ,
que Dieu a repris à Lui, à l'âge de 69
ans, après une courte maladie.

Neuchâtel, le 24 février 1959.
(Sablons 26)

Heureux ceux qui procurent la
paix , car Ils seront appelés fils
de Dieu. Mat. 5 : 9.

L'ensev élis sèment, sans suite, aura
lieu jeudi 26 février, à 11 heures, au
cimetière de Beauregard (entrée sud).

Culte à ta chapelle des Cadolles, à
10 h. 30.

Domicile mortuaire : hôpital des Ca-
dolles.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le Collège des anciens de l'Eglise
réformée évangélique de la paroisse de
Neuchâtel a le très grand regret de
faire part du décès de

Monsieur Jules EBERMANN
Membre du Collège des anciens.
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Mademoisel le Léa Jeannot, à Zurich ;
Monsieur et Madame Edmond Jean-

net-Nicolet et leurs enfants, à Lau-
sanne ;

Mon sieur et Madame Paul Jeannet-
Joliat , à Noiraigue ;

Madame Oscar Joss-Jeannet, à Berne,
et ses enfan ts ;

Madame et Monsieur Paul Walder-
Jeannet, à Peseux, et leurs enfants ;

Madame Alice Jeannet, à Peseux, et
ses enfants ;

Madame et Monsieur Robert Fivaz-
Haas, à Couvet, et leurs enfants,

ainsi que les familles Joly, Jeanne-
ret, Rus illon et alliées ,

ont le chagrin de faire part de la
perte qu'ils viennent d'éprouver en la
personne de leur chère tante et pa-
rente.

Madame Jules VAUTRAVERS
née Eva JEANNET

enlevée à leur tendre affection , dans sa
93me année, après quelques jours de
maladie.

Couvet, le 23 février 1959.
Seigneur tu as été pour nous un

[refuge
De génération en génération.
Avant que les montagnes fussent

[nées,
Et que tu eusses créé la terre et

fie monde.
D'éternité en éternité tu es Dieu.

Ps. 90 : 1 et 2.
L'ensevelissement, sans suite, aura

lieu à Couvet, jeudi 26 février, à
13 h. 30.

Culte pour la famille à 13 heures.

Monsieur Jacques Borel ;
Monsieur Claude Borel ;
Monsieur Yves Borel ;
Monsieur Domini que Borel ;
Madame Ar thur  Mercier-de Sandol |
Madame Will iam Borel ;
Monsieur et Madame Alexandre de

Chambrier, leurs enfants et petits-en-
fants ;

Mademoiselle Madeleine Borel ;
Monsieur et Madame André Ferrero,

leurs enfants  et petite-fille ;
Monsieur et Madame Charles-

Edouard Rivier , leurs enfants et pe-
tits-enfants ;

Monsieur de Sandol-Roy ;
Monsieur Armand de Sandol-Roy j
Monsieur et Madame Jean de San-

dol-Roy et leur f i ls  Roland ;
les enfants et petits-enfants de feu

Emmanuel Mercier ;
les descendants de feu William de

Rham-Mercier ;
les enfants et petits-enfants de feu

Etienne Borel ;
les enfants et petits-enfants de feu

Frédéric Borel ;
les familles Mercier-de Bettens, Bo-

rel , Bugnion , de Seigneux , de Cham-
brier, de Weiss, d'Okolski , du Bois-de
Guimps, Mussard , Patry-de Seigneux,
van den Bosh en Hollande ,

ont l'honneur de faire part du décès
de

Madame Jacques BOREL
née Inès MERCIER

leur chère épouse , mère, fille , belle-
fille , sœur, belle-sœur, nièce, tante et
cousine, enlevée à leur affection le
23 février 1959, après une longue ma-
ladie courageusement supportée.

Invoque-Moi au jour de la
détresse. Je te délivrerai, et tu
Me glorifieras.

Ps. 50.
Les obsèques auront lieu jeudi 26

février à 11 h. 45, au temple de Van-
dœuvres, près Genève.

Les honneurs seront rendus à
12 h. 15, à l'issue de la cérémonie reli-
gieuse.

Domicile mortuaire : Vandœuvres.
Prière de ne pas faire de visites
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